
DES INONDATIONS TRAGIQUES
ONT DÉJÀ FAIT PRÈS DE
250 MORTS AU PORTUGAL

SURPRIS DANS LEUR SOMMEIL, ILS ONT PÉRI NOYÉS

UNE COUCHE DE DEUX MÈTRES D'EAU PAR ENDROITS !
LISBONNE (AP). — De graves inondations provoquées par des pluies torrentielles, tombées depuis vendredi

dans la région centrale du Portugal, ont fait près de 250 m orts, détruit des milliers de maisons et causé, en outre des
dégâts considérables.

Dans le courant de l'après-midi, hier, le journal « Diaro de Lisboa » signalait déjà 200 morts, en ajoutant que ce
chiffre n'était pas définitif.

Dans le petit village de Quintaa , si-
tué à une cinquantaine de kilomètres
au nord de Lisbonne, on compte au

moins 80 morts. A Odivelas, faubourg
de la capitale, on signalait dans l'après-
midi 56 morts.

Selon les journaux portugais, il y
aurait plusieurs centaines de blessés
dans la région sinistrée, où se trouvent

A Lisbonne même, certaines rues ont été envahies par les flots. (Téléphoto AP)

concentrées près de trois millions de
personnes, soit environ un tiers de la
population du Portugal.

La plupart des victimes ont péri
noyées. D'autres ont été prises par
l'effondrement de leur maison, sous
un déluge d'eau. Dans la seule soirée
de samedi, on a enregistré, en effet,
92 mm de pluie. Certaines personnes
ont été électrocutées, à la suite de
courts-circuits. Ainsi pourrait s'expli-
quer notamment une explosion qui
s'est produite, dans la nuit de samedi,
dans une poudrerie militaire à Linda-
a-Velha, à l'ouest de Lisbonne. Une di-
zaine de personnes ont été grièvement
blessées, et d'importants dégâts ont été
causés dans le voisinage.

(Lire la suite en dernière page)

Dans le village d'Odivelas, dévaste
par les eaux , une fillette s'enfuit ,

sauvant le poste de télévision.
(Téléphoto AP)

Le meurtrier du garde-chasse
de la Singine a été arrêté

la police le recherchait depuis le 24 septembre

Le meurtrier du gàrde-chasse Philippona, tué au bord de
la Singine le dimanche 24 septembre dernier, a été iden-
tifié et arrêté jeudi au service militaire, dans la région de
Vuadens. Il a passé aux aveux samedi soir. Il s'agit de
Jean-Charles Gaillard, âgé de 28 ans, père de trois en-
fants , monteur, habitant Fribourg.

(Lire en page 8)

EN COLOMBIE
80 personnes sont mortes
empoisonnées par du pain

CHIQUINQUERA (Colombie) (ATS.
AFP). — Quatre-vints personnes, en
majorité des enfants, sont mortes jus-
qu'à présent à Chiquiuquira , en Colombie
après avoir consommé du pain empoi-
sonné. L'enquête a permis d'établir
que le poison introduit dans la farine
pourrait être un insecticide.

Plus de 300 personnes sont toujours
soignées dans les hôpitaux de la région.
La panique s'est emparée de la popu-
lation et nombreux sont ceux qui
n'osent plus consommer de pain de peur
d'être intoxiqués à leur tour.

Le ministre de la santé publi que ,
M. Antonio Ordonez est nrrivé à
Chiquinquira où il dirige l'enquête
ouverte par la police. Pendant ce temps,
des patrouilles de l'armée parcourent
les rues pour éviter les incidents que
pourraient provoquer les familles des
victimes.

Notre téléphoto AP : Une victime
est transportée à l'hôpital par des mem-
bres de sa famille.

Ils lui brûlent
les pieds pour

lui voler 250 fr. !
On croit rêver... Un mauvais coup

d'une incroyable cruauté a été commis
contre une 'octogénaire de Villeurbanne
(banlieue lyonnaise), Mme Célestine
Decroze, veuve.

Celle-ci a été attaquée à son do-
micile par trois bandits qui n'hési-
tèrent pas à la torturer — lui brûlant
la plante des pieds — pour lui faire
dire où elle cachait le « magot » , en
l'occurrence 250 francs, (les pauvres
économies de la victime), dont ils s'em-
parèrent.

Une opération de police de vaste
envergure est en cours pour tenter de
démasquer ces ignobles individus.

Le <oui , mais> du
Conseil fédéral

LES IDÉES ET LES FAITS

IL 
y a huit jours, la livre sterling

occupait brusquement l'avant-scène
et rejetait dans l'ombre un docu-

ment de quelque importance pour-
tant : l'aide-mémoire du Conseil fédé-
ral au parrain et à la marraine du
projet d'accord sur la non-dissémina-
tion des armes nucléaires, les Etats-
Unis et l'Union soviétique. Le sujet
toutefois n'a pas perdu de son actua-
lité. Il mérite donc quelques considé-
rations encore.

Aux puissances qui d é t i e n n e n t
l'arme de destruction totale et qui
voient dans leur quasi-monopole une
garantie contre la folie... des autres,
le gouvernement de la Confédération
annonce que sa réponse sera sans
doute ce « oui, mais » devenu fameux
depuis les dernières élections fran-
çaises.

Oui, dans la mesure où le texte
définitif et complet du traité mani-
festera un désir d'efficacité, repré-
sentera une contribution substantielle
à l'effort qui tend à éliminer la vio-
lence comme moyen de régler les
conflits internationaux, donnera aussi
l'assurance que la bonne volonté des
uns ne sera pas réduite à néant par
la politique de prestige, des autres.

Pour cela, il faudra bien que cer-
taines conditions soient remplies et
c'est ce qui justifie un « mais », , à
notre sens tout aussi important que
le « oui ».

Le Conseil fédéral a peut-être plus
que tout autre gouvernement une
raison de ne point considérer que le
seul feu de l'enthousiasme jettera les
clartés suffisantes à un jugement sain
et solide, car il est sans doute le seul
à pouvoir s'appuyer sur une double
décision populaire.

On aurait tort de l'oublier, en effet.
Consulte deux fois à bref intervalle
sur la question d'un éventuel arme-
ment atomique, le corps civique, dans
sa majorité, a refusé de lier les mains
de ses autorités. Ni le vote du 1er
avril 1962, ni celui du 26 mai 1963
ne signifient, certes, que la Suisse
doive un jour édifier elle aussi son
petit arsenal atomique. Mais dans
l'un et l'autre cas, le souverain a
décidé de laisser aux pouvoirs établis
le soin et la lourde responsabilité des
décisions. Le collège exécutif est donc
parfaitement fondé à faire valoir des
réserves.

Précisément, si l'on veut, au nom
de la solidarité, prendre des engage-
ments et accepter des obligations
jugés superflus sur le seul plan na-
tional, du moins faut-il avoir l'assu-
rance que la valeur de son adhé-
sion ne serait pas remise en cause
par la défection d'autres pays, par
leur refus de s'imposer la même
discipline.

Georges PERR1N.

(Lire la suite en avant-dernière page)

Zurich échoue à la Charrière

(ASL)

Luîtes sans merci en championnat

Lugano, qui a battu Bellinzone dans la capitale tessinoise, est le
principal bénéficiaire de la 12me journée du championnat qui a vu
les autres « grands » se partager les points. Cette reprise de l'activité
la également été marquée par la première défaite de . Servette aux
Charmilles et par l'excellente prestation de La Chaux-de-Fonds devant
Zurich. Un instantané de ce match nous montre Clerc (à droite) et
Trivellin dans un duel aérien. Voir nos pages sportives : 12, 14 et 15.

w' Deux cents Portugais noyés par suite des pluies diluviennes ! On croit ^Jj
¥$/. rêver. Comment se fait-il qu'une pareille catastrophe ne puisse être évitée pf
ffff dans l'Europe de 1967 ? Pourquoi faut-il toujours attendre que les calamités M
jl se soient produites, avant que commence à jouer la solidarité internationale ? m
il- Tout le monde se dévouera maintenant, les Suisses, les Français, les Aile- pf
0- mands, les Espagnols sans doute aussi , pour envoyer des secours aux sinis- fÉf
m très. Mais ne pourrait-on prévoir le mal, prendre à l'échelle européenne un pf
JE certain nombre de mesures préventives aptes : 1" à limiter, grâce à des inter- SI
M ventions techniques massives, les ravages éventuels d'inondations au Portugal ; '&
pi 2" à porter secours instantanément aux populations en danger de mort ? pi

L'Europe, qui se flatte de se trouver souvent à la pointe de l'altruisme ;
îp et des opérations de sauvetage de tous genres aux quatre coins du monde, pf
pi fussent-elles insensées parfois, fait preuve d'un manque de maturité décon- Ép
|§ certant lorsqu'il s'ag'it de la survie de ses propres habitants. On parle beau- '&
pf coup partout, depuis quelque temps, de « défense totale », Dans ce concept, §jf
pf on sous-entend, outre les mesures de protection civile et même sp irituelle en pf
fil cas de conflit armé, les dispositions à prendre en temps de paix par les pf
Il gouvernements contre les épidémies, les cataclysmes et les fléaux de la nature. pj
|p Certains pays — la Suisse, la France avec son plan ORSEC, etc.. — pos- '¦&
#J sèdent déjà une infrastructure non négligeable pour intervenir en cas d'ùr- pf
Il gence. Mais on se désintéresse à peu près comp lètement, dans le domaine |p
tjf de la prévention, de ce qui peut se passer chez le voisin. Il serait temps, A
W> pourtant, que se crée un état-major européen, avec des troupes aéroportées ljf
pi toujours prêtes, comme le sont à tout moment les pompiers, à voler au secours §1
fÉl d'un peuple voisin en péril. La carte européenne des cataclysmes possibles, |p¦ ÉÊ probables ou prévisibles devrait être depuis longtemps dressée, pour servir m
Ép de guide à ces « brigades européennes anticalamités ».
Ép Le Portugal — fa ut-il le rappeler en cette tragique circonstance ? — est %).,
pf membre d'un certain nombre d'organisations européennes, dont l'A.E.L.E., |§
Jl groupement économique auquel adhère également la Suisse, et l'OTAN, m
jÉf alliance militaire. Mais on a l'impression que ce petit peup le, auquel la pf
pi « civilisation européenne » doit tant de choses, fait partie, avec la Grèce |p
pi notamment (autre « pilier » de cette civilisation), des « pays sous-développés » m
JE d'Europe. Il connaît un niveau de vie encore très inférieur à celui de ses pf
Hj partenaires. Sans parler du reste... gl
El Le malheur qui frappe aujourd'hui les Portugais devrait inciter tous les M
j t l  Européens à songer très sérieusement au soutien qui pourrait être apporté M
Ép aux déshérités de notre propre continent, avant d'exporter aux quatre coins pf
j i du globe les mille et un « bienfaits de la civilisation européenne »... A
m "¦ A" if

1 DÉCONC ER TANTE EUR OPE !

(Lire en page 3)

BOUDRY : LE BÂTIMENT
ADMINISTRATIF SERA

j CONSTRUIT DANS LE BAS

(Lire en page 3)

M. Grosj ean à Colombier :
«3 Suisses ? Oui. mais... »

(Lire en avant-dernière page)

]lûm : « mk im wm èife
de 30 mètres - 1 mort, 2 blessés

Dégâts : 100,000 francs
(Lire en page Bienne - Jura)

Un rural détruit
par le feu à Courroux

Page 2, 3, 7 et 8 : L'actualité régionale
Pages 12, 14 et 15 : Les sports j
Page 17 : Le carnet du jour - Les programmes radio-TV S

Cette jeune f i l le  qui
peint des f leurs  su i-
te dos de son compa-
gnon est l' une des
10,000 « hipp ies » qui
se sont donné rendez-
nous ce week-end à
Utrecht , aux Pays-
Bas, à l' occasion du
fes tival.*, hipp ie (jus -
tement), auquel parti-
cipaient cinquante or-
chestres !

(Têlêpho to AP )

Peintre
du dimanche !



L'« Ensemble folklorique tchèpe >
a remporté le plus vif succès

A LA SALLE DES CONFÉRENCES

C est à Cyril Zalesak, l'incomparable
animateur qui s'est donné pour tâche
de faire revivre le folklore de son pays,
que cette troupe jeune et dynamique
doit son existence. Rappelons que
nous avions affaire, non à des pro-
fessionnels du chant et de la danse
mais à un ensemble qui se renouvelle
constamment, composé d'une trentaine
d'étudiants de l'Université de Bra-
tislava.

Nous n'avons pas retrouvé Ici la
« classe » exceptionnelle de certains
balet yougoslave d'il y a deux ans.
Mais ces quelques longueurs ou fai-
blesses étaient compensées, dans une
large mesure, par la . fraîcheur et la
parfaite authenticité du spectacle.

Ce folklore tchèque — plus précisé-
ment slovaque — s'est révélé extrê-
mement attachant, avec ses chants de
bergers, ses danses de montagnards,
ses simulacres de combats entre rivaux
amoureux ; avec son étonnante danse
de l'Ours, où l'animal, tour à tour
craint, traité en ami ou ridiculisé,
apparaît sur scène. Une musique très
caractéristique, qui s'apparente sou-
vent, par ses rythmes irréguliers, par
ses mouvements de « czardas ». par
son emploi du cymbalum, aux" mu-
siques hongroises ou tziganes. Des
danses brillantes, assez athlétiques
chez les hommes, avec de larges dé-
placements, de fréquents claquements
de mains contre la cuisse, le talon ou
même le sol.

Tout au long de la soirée, ce cli-
mat si typique de nostalgie, de saine

vigueur et d'humour fut évoqué de
façon remarquable. Une belle réussite
chorégraphique, grâce à d'excellents
danseurs et danseuses dont la fougue
et le brio ne se sont pas démentis un
instant, et qui se sont accommodés, avec
le sourire, d'une scène trop exiguë.
Toutefois, malgré le charme des cos-
tumes multicolores, les mouvements
d'ensemble manquaient d'une certaine
beauté plastique. Sauf dans la scène
finale, à la fois exubérante et parfai-
tement équilibrée

Nous devons à Jarmila Baranova
quelques-uns des plus beaux moments
de la soirée. Une voix magnifique,
avec ce sens du rythme et ce soupçon
de dureté qui donnent du relief aux
couplets populaires. Très beau timbre
également, mais trop uniforme chez
Joseph Stopka. Un trio de chanteuses
d'une justesse impeccable. Un virtuose
de ce curieux instrument qui tient de
la flûte par le son, et du basson par
l'aspect extérieur.

Quant à l'orchestre, il nous a surtout
Eermis d'apprécier les mérites du cym-

aliste et du premier violon. Le reste
m'a paru . assez médiocre et la mise
au point discutable. Et nous n'aurons
garde d'oublier le présentateur, nou-
veau Darry Cowl, à en juger par ses
explications passablement embrouil-
lées...

Le nombreux public a fait fête à ces
sympathiques ambassadeurs d'un fol-
klore aussi riche qu'original.

L. de Mv.

Le Conseil général de Pèsera a tenu
une séance de trois parts d'heure

(c) La séance que le Conseil général de
Peseux a tenue vendredi soir, à l'ailla de
la maison de commune, fut une des plus
brèves de' la présente législature. Les trente-
deux conseillers généraux présents liqui-
dèrent l'ordre du jour en trois-quarts d'heu-
re à peine, sous la présidence de M. Ro-
bert Juillard (soc).

L'agrégation de la famille de M. Maurice
Leoni, ressortissant italien , mais enfant de
Peseux, honorablement connu, fut accep-
tée sans discussion.

Crédit. — Le crédit de 4000 fr. demandé
pour l'acquisition de deux parcelles de ter-
rain nécessaires à l'élargissement prévu de la
rue E.-Roulet est accordé il l'unanimité. Ce
crédit était attendu, puisqu'il fait suite au vœu
exprimé par le Conseil général lors de
sa séance de juin 1967 et au cours de la-
quelle il avait voté un crédit pour les
travaux de rôfeotion et d'élargissement de
cette rue. Le rapport du Conseil commu-
nal précisait alors que l'élargissement ne
pourrait toutefois être entrepris que lors-
que le terrain utile à ces travaux aurait
pu être acheté. A l'époque, un proprié-
taire s'y était opposé et refusait de céder
une parcelle de son terrain. C'est alors
que le législatif , unanime, avait demandé
à la direction des travaux publics de tout
entreprendre pour arriver à un arrange-
ment qui permette la réalisation du pojet
présenté. C'est aujourd'hui chose faite et
il ne restait plus, au Conseil général, qu'à
voter ce crédit complémentaire pour que
les travaux en cours puissent être terminés
selon le désir de chacun.

Achat d'un véhicule. —
Quant à l'achat d'un nouveau véhicule

destiné à remplacer l'Unimog acheté en
1958 et actuellement c à bout de souffle » ,
il donne l'occasion à plusieurs conseillers
généraux de faire part au Conseil commu-
nal de la déception que cause l'état du
véhicule communal dont l'entretien a été
manifestement négligé. Personne ne conteste
son remplacement, mais chacun est _ d'avis
que l'entretien du futur véhicule doit être
fait plus régulièrement et plus soigneuse-
ment que ne le fut celui de l'Unimog.
D'autre part, certains se demandent s'il < ne
vaudrait pas la peine de remettre en état
ce véhicule qui pourrait être utilisé comme
outil de rechange et être mis à la dis-
position du corps des sapeurs-pompiers.
Cette solution n'est pas retenue.

Il est demandé, en revanche, que l'ar-
rêté qui va être voté, soit muni de la

clause d'urgence. En effet , ce véhicule doit
pouvoir être livré sans retard puisqu 'il est
également destiné à l'enlèvement de la
neige qui peut tomber d'un jour à l'autre.
Cela étant admis à l'unanimité, le crédit
demandé de 32,500 francs est accordé sans
opposition.

Signalons encore le vœu exprimé par
quelques membres du législatif de voir le
nouveau véhicule marqué aux armes de
Peseux.

Motion. — Au début de la séance, le
président donne connaissance d'une motion
déposée par quelques membres du groupe
radical. Elle a la teneur suivante : « Méde-
cine de groupe : Considérant l'évolution de
la médecine de groupe, connaissant la
lourde tâche de nos médecins omnipra-
ticiens dévoues, estimant qu'il serait indiqué
de faciliter , entre autres, les services de
remplacements et des urgences, les soussi-
gnés, demandent au Conseil communal de
prendre les contacts nécessaires en vue
d'aider à la création éventuelle d'un ca-
binet médical de groupe. Certains bâtiments
communaux pourraient convenir à cette
réalisation. •

Conformément au règlement communal,
cette motion sera développée dans une
prochaine séance.

Les artistes de Serrières exposent... à Serrières
''BÊÊÉ«mmmMim/tà 

Excellente manière d'inaugurer un nou-
veau foyer paroissial : le faire vivre —
et l'on s'en est rendu compte vendredi
dernier déjà, au cours d'un vernissage où
l'on s'écrasait. Le faire vivre en y con-
viant d'emblée des forces vives : les artistes
de la paroisse.

A la vérité, la paroisse, en l'occurrence,
est quelque peu tentaculaire, puisqu'elle

s annexe certains artistes qui y sont nés
sans y être restés, Octave Matthey, par
exemple (ou Jean-François Diacon, mais
qui, malheureusement, n'a pas pu partici-
per à l'exposition), ou d'autres qui n'y
habitent plus, comme Mlles Perrenoud et
Pefllon. Mais il n'importe : quels que soient
les liens, il est sûrement peu de paroisses
qui pourraient présenter un ensemble de
cette valeur.

On me permettra de passer un peu vite
sur certaines œuvres qu'on connaît bien
chez nous : le portrait d'Octave Matthey,
les papiers découpés, toujours aussi ravis-
sants, de Mlle Alice Perrenoud, les pas-
tels de Mlle Alice Peillon (avec une re-
marquable « Fontaine de Port-Roula»t • en
noir et blanc). Bien qu'on en ait vu déjà
à une ou deux reprises, les aquarelles
d'André Ramseyer seront pour beaucoup
une surprise : le sculpteur qu'il est oublie
un peu de sa rigueur pour se laisser aller
à inventer des formes plus libres, qui n'en
sont pas moins construites d'ailleurs, et
pour chanter les joies de la couleur.

Antoine Fontana propose quelques sculp-
tures (plâtre ou céramique) et quelques
aquarelles qui représentent des paysages
du Midi, mais dans une tonalité

^ 
tendre

qui ne rappelle guère la lumière méridionale;
sans doute est-ce une question de saison.
Henri Vaucher a envoyé quelques huilles
et surtout de délicates aqu arelles qui évo-
quent fort bien, avec une poésie discrète ,
les « Jardin des Tuileries » ou le « Quai
Osterwald > , la « Tour de Neuchâtel » ou
le « Bord du lac à Saint-Rlaise ». Alex
Billeter s'affirme, dans un art difficile :
le noir et blanc, à l'encre de Chine ou
à la pointe de feutre ; un grand dessin
comme c les Déracinés > témoigne d'une
force très sûre d'elle-même.

Pierre-Alexandre Junod semble hésiter un
peu sur la forme à donner à ses compo-
sitions ; mais il n'hésite pas sur les cou-
leurs, qu'il pose hardiment, en accords
souvent très bien réussis. Les lavis de Pierre
Borel s'inspirent parfois, et avec bonheur,
de la peinture chinoise ; son « Coq blanc »
(et gris et rouge) a beaucoup d'allure ; ses
croquis aux trois crayons ou à l'encre de
Chine sont c saisis » avec une remarquable
acuité.

Les porcelaines et les faïences de Mme
Grobet prouvent, dans l'imitation ou dans
la création , une maîtrise technique tout
à fait étonnante. Quant à Jean-Pierre De-
vaud enfin , il donne à sa céramique des
formes peut-être un peu lourdes, mais so-
lidement architecturées.

J'ajoute encore qu'une partie du produit
des ventes ira à la paroisse, qui a orga-
nisé cette exposition.

D. V.

COUVET
La grève des élèves

continue
(sp) Nous avons annoncé, la semaine der-
nière, que des élèves du Châble et du
Plan-du-Pré, ne se rendaient plus à l'école.
Cette c grève » dure depuis le 23 octobre,
fin des vacances d'automne. Aujourd'hui
lundi, les gosses, au nombre de quatre,
resteront encore à la maison.

Tout cela vient du fait que le transport
par bus des enfants jusqu'au village, qui
avait lieu par la route Couvet - le Plan-
du-Pré — route sur laquelle on fait depuis
mercredi dernier des travaux — a été dé-
tournée par Trémalmont. Or, pour avoir
accès au véhicule, les enfants doivent mar-
cher pendant 35 minutes chaque matin et
chaque fin d'après-midi. Les parents évo-
quent surtout le danger que présentent ces
courses pour la santé des élèves.

Une plainte pénale a été déposée par
les autorités contre les parents des enfants
et on aura ainsi toute latitude d'exposer
les points de vues différents devant le juge.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel 25 novembre

1967. — Température : moyenne 2,9, min :
0,4, max 4,1. Baromètre : moyenne 720,7.
Eau tombée. — Vent dominant : direc-
tion : ouest, faible jusqu'à 12 heures, ensuite
sud sud-est, faible , dès 21 h est. Etat du
ciel : calme à faible. Couvert par brouil-
lard élevé.

26 novembre 1967. — Température : mo-
yenne 4,8, min : 2,9, max : 6,0. Baromètre :
moyenne 716,9. Eau tombée : 1,6mm. Vent
dominant : direction est , force : faible.
Etat du ciel : couvert , pluie de 4 heures
à 10 heures 30, et dès 19 h 45.

Niveau du lac 25nov à 5 h 00: 428,98
Niveau du lac 26 nov. à 5 h 00: 428,97

Température de l'eau 9 °

On nous écrit :
Afin de rétablir le contact entre la

population et les autorités, le parti
radical de la ville a demandé à ses
conseillers généraux et à ses deux
conseillers communaux d'organiser des
conférences de quartier. Ce contact, en
effet, doit être permanent et ne pas
se manifester sporadiquement tous les
quatre ans durant les dix jours qui
précèdent les élections.

C'est pourquoi, hors de toute préoc-
cupation de parti, une réunion vient
de se tenir au Cercle de Serrières où,
en présence de citoyens et citoyen-
nes fort nombreux, MM. Jean-Claude
Duvanel, conseiller communal, Fritz
Steudler, président du Conseil général,
Walther Zahnd et Rodolphe Stem,
conseillers généraux, tous domiciliés à
Serrières, l'avenir de ce quartier a été
évoqué.

Des projets séduisants ont été com-
mentés : piscine, nouvelle salle de
spectacles, urbanisation, etc.

Lors de la discussion, largement uti-
lisée par chacun et placée sous le
thème de « Questionnez, on vous ré-
pondra », les orateurs ont pu éclaircir
de nombreux points et prendre le
pouls de ceux qui , aimant leur quar-
tier, souhaitent certains changements
et préconisent diverses améliorations
ou réalisations.

« Questionnez on
vous répondra »

Ma grâce te suffit.
Monsieur Ulma Brandt-Fuchs, ses

enfants et petits-enfants, aux Tail-
lères ;

Monsieur et Madame Ulysse Brandt-
Dumont et leurs enfants Catherine et
Thierry, au Locle ;

Monsieur et Madame Gilbert Brandt-
Matthey et leurs enfants Claire-Lise,
Marie-Claude, Suzanne et Marcel, à la
Brévine ;

Madame et Monsieur Charles-Henri
Hirschy-Brandt et leurs enfants Jo-
siane, Marceline et Gilles, à Noiraigue;

Monsieur Bernard Brandt, aux Tail-
lères ;

Monsieur et Madame Charles Fuchs,
leurs enfants et petits-enfants, à l'Har-
mont,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la grande douleur de faire part
du décès de

Madame Lina BRANDT
née FUCHS

leur bien chère et regrettée épouse,
maman, grand-maman, soeur, belle-
sœur, tante, nièce, cousine, parente et
amie, que Dieu a reprise à Lui dans
sa 62me année.

Les Taillères, le 26 novembre 1967.
L'Eternel est mon berger.

Fs. 23 : 1.
L'enterrement aura lieu le mercredi

29 novembre à la Brévine. Culte pour
la famille, à 13 h 15, au domicile.

Culte au temple, à 14 heures.
Le présent avis tient lieu de lettre

de faire part

Dieu est amour.
Madame et Monsieur Oscar Kissling-

Racine, leurs enfants et petits-enfants
à Anet, Berne, Zurich ;

Mademoiselle Marthe Kaenel à Neu-
châtel ;

Madame Rose Kaenel , ses enfants et
petits-enfants à Morges, Verbier et
Neuchâtel ;

Les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du

décès de

Madame Paul KAENEL
née Elise LEU

qui s'est endormie paisiblement dans
sa 91me année, à l'asile de Mon-Re-
pos, la Neuveville, le 25 novembre
1967.

Psaume 23 : 4.
L'enterrement aura lieu à Auvernier

lundi 27 novembre.
Culte au temple, à 13 heures.

Le personnel de la maison ELEXA
S. A. a le chagrin de faire part du
décès de

Monsieur

Paul HARTMANN
son collègue et ami depuis de nom-
breuses années.

Pourquoi si tôt ?
Paul-André et Catherine Hartmann

à la Chaux-de-Fonds ;
Monsieur et Madame Paul Hartmann

à Lausanne ;
Monsieur et Madame Michel Hart-

mann et leurs enfants Eric et Dorie
à Orbe ;

Monsieur et Madame Bernard Hart-
mann à Prilly ;

Madame A. Egli et son fils Michel à
Peseux ;

Monsieur et Madame Paul Hartmann
et leur fille Madeleine à Jongny
s/Vevey ;

ainsi que les familles Sahli à la
Tour-de-Peilz, Hartmann à l'Isle, Sau-
geon, Reymond, Bourloud et Regamey
à Lausanne, Bourloud à Morges et
Echichens, Vuille à la Chaux-de-Fonds
et la Claie-aux-Moines, Weirsmuller à
Grandvaux, Piller à Neyruz,

ont le pénible devoir de faire part
du décès de

Monsieur

Paul-Gilbert HARTMANN
leur très cher papi, fil s, frère, beau-
frère, fiancé, petit-fils, filleul, neveu,
oncle, cousin et ami, survenu le 26
novembre 1967, dans sa 37me année,
après une courte mais pénible maladie
supportée avec un courage exemplaire.

Peseux, le 26 novembre 1967.
(Rue des Uttins 11)

Que son repos soit doux comme
son cœur fut bon.

L'incinération, sans suite, aura lieu
à Neuchâtel, mardi 28 novembre.

Culte à la chapelle du crématoire à
16 heures.

Prière de ne pas faire de visites
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le comité de l'Amicale des Contem-
porains 1927 de Neuchâtel et environs
a le pénible devoir de faire part à ses
membres du décès de leur regretté
ami,

Monsieur

Jean-Pierre JEANNERET
Pour les obsèques, prière de consul-

ter l'avis de la famille.

Madame Jean-Pierre Jeanneret-Cho-
pard et ses enfants Fabienne, Phi-
lippe, Georges et Sylvia ;

Monsieur et Madame Henri Jeanne-
ret-Zingg ;

Madame Marguerite Jeanneret-Ltni-
ger, à Lausanne ;

Monsieur Paul Jeanneret et son fils
Henri-Michel ;

Madame Berthe Jeanneret ;
Monsieur William Jeanneret ;
Monsieur et Madame Paul Léchaire-

Jeanneret, à Lausanne ;
Monsieur Charles Jeanneret ;
Monsieur Samuel Jeanneret ;
Monsieur Franci s Jeanneret et son

fils Christian ;
Monsieur et Madame Claude Jean-

neret-Jinaeblé et leurs enfants Marie-
Ange, Chantai et Claude ;

Monsieur et Madame Serge Holzer-
Jeanneret et leurs enfants Serge,
Valérie, Murielle et Sandrine ;

Monsieur Georges Chopard, à Tra-
melan, ses enfants et petits-enfants ;

les familles Jeanneret, Hegi, Piguet ,
Puenyeux, Chopard, Beureux, parentes
et alliées,

ont la profonde douleur de faire
part du décès de

Monsieur

Jean-Pierre JEANNERET
forain

leur très cher époux, papa, fils, beau-
fils, frère, beau-frère, oncle, parrain ,
neveu, cousin, parent et ami, que Dieu
a rappelé à Lui, à l'âge de 40 ans,
après une cruelle maladie supportée
avec courage.

Neuchâtel, de 25 novembre 1967.
(Suchiez 18).

Repose en paix, cher époux et
papa, tes souffrances sont finies.

L'incinération, sans suite, aura lieu
mardi 28 novembre.

Culte à la chapelle du crématoire à
11 heures.

Domicile mortuaire : hôpital Pour-
talès.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

C'est dans la tranquillité et le
repos que sera votre salut.

C'est dans le calme et la con-
fiance que sera votre force.

Esaïe 30 : 15.
Madame Edwig Rosselet, à Berne ;
Madame Jo Rosselet, à Grenoble ;
Monsieur et Madame Jean-Pierre

Rosselet et leurs enfants, à Pully j
Mademoiselle Jacqueline Rosselet, à

Berne, et son fiancé,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont le grand chagrin de faire part

du décès de
Mademoiselle

Alice ROSSELET
leur très chère tante et grand-tante,
enlevée subitement à leur affection, le
25 novembre 1967, dans sa 90me an-
née.

L'incinération aura lieu à Neuchâtel,
mardi 28 novembre, à 15 heures.

Culte à la chapelle du crématoire,
à 15 heures.

Domicile mortuaire : hôpital de Lan-
deyeux, Fontaines.

Domicile de la famille : Pully, che-
min Fontanettaz 21.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Les familles ;
Norbert Smith, à Neuchâtel ;
Yves Smith, à Neuchâtel ;
Bernard Pache-Smith, à Neuchâtel ;
Henri Schulé, â Neuchâtel ;
Georges Amhuhl-iSchulé, à Bienne ;
Roger Delley^Schulé, à Neuchâtel,
ainsi que les familles Romy, Guer-

ry, Cottier et Vallélian,
ont le très grand chagrin de faire

part du décès de leur cher

Numa SCHULÉ
enlevé à leur tendre affection, dans
sa 51me année, après une longue ma-
ladie.

Neuchâtel, le 25 novembre 1967.
(Maillefer la) .

L'incinération, sans suite, aura lieu
lundi 27 novembre.

Culte à la chapelle du crématoire, à
14 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

t
Repose en paix.

Madame François-Joseph Riat ;
Monsieur- et Madame Maurice Kull-

Riat et leurs enfants Olivier et Patrice ;
Monsieur et Madame Paul Garnache-

Riat et leurs enfants et petits-enfants ;
Madanio et Monsieur Maurice Leiser-

Bridevaux,
ainsi que les familles Riat, Sester, Mo-

nier, Bridevaux, parentes et alliées,
ont la grande douleur de faire part

du décès de
Monsieur

François - Joseph RIAT
leur très cher époux, père, beau-père,
grand-père, frère, beau-frère, oncle,
cousin et ami que Dieu a rappelé à
Lui, après une pénible maladie suppor-
tée avec courage muni des saints sa-
crements de l'Eglise, dans sa 70me an-
née.

Neuchâtel, le 24 novembre 1967.
(Bellevaux 24)

L'incinération , sans suite, aura lieu
lundi 27 novembre, à 10 heures.

Messe de requiem à 9 heures, à l'égli-
se Notre-Dame de Neuchâtel.

Domicile mortuaire : hôpital de la
Providence.

Selon le désir du défunt,
la famille ne portera pas le deuilMonsieur William Béguin ;

Monsieur et Madame James Béguin
et leurs enfants Jean-Luc, Josiane et
Line ;

Madame et Monsieur Marcel Bande-
ret-Béguin et leurs enfants Alain et
Biaise à Marin ;

Les familles Blaser, Béguin , Mat-
they, Novelli , parentes et alliées, à
Neuchâtel , Chavornay, Lausanne, la
Sagne et en France,

ont le profond chagrin de faire
part du décès de

Madame
William BÉGUIN
née Marie-Louise BLASER

leur très chère épouse, mère, belle-
mère, grand-mère, belle-sœur, tante et
parente, qu'il a plu à Dieu de re-
prendre à Lui, dans sa 81me année,
après quelques jours de maladie.

Neuchâtel, le 26 novembre 1967.
(Les Saars 33)

Heureux dès à- présent les morts
qui meurent dans le Seigneur ; car
ils se reposent de leurs travaux et
leurs œuvres les suivent.

Apoc. 14 : 13.
L'ensevelissement , sans suite, aura

lieu mercredi 29 novembre . Culte à la
chapelle du crématoire, à 11 heures.

Domicile mortuaire : hôpital de la
Providence.

Prière de ne pas faire de visites
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I La direction de la maison ELEXA S. A., a le pénible devoir
| de faire part du décès de

Monsieur Paul HARTMANN
chef de vente

son fidèle collaborateur, survenu le 26 novembre 1967.
Elle gardera de lui un souvenir reconnaissant.

j Neuchâtel, le 26 novembre 1967.
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POMPES FUNÈBRES ARRIGO
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Gerbes mortuaires, couronnes
Confection soignée

Fleurs Robert Durner
Place Pury 536 07 — Maladière 5 32 30
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RENCONTRE ŒCUMÉ NIQUE
Ce soir à 20 h 15
Causerie de

Mme RENÉE LEBEL
(psychologue à Lyon)
« Le bon nouveau temps »

Salle de paroisse catholique
65, faubourg de l'Hôpital
Soirée mixte.

Champignons de
Paris le kg 4.75

Nos champignons sont de la première
poussée, pieds coupés, nettoyés, prêts
à l'emploi.

auxEaurmets

CINÉMA PALACE
Dès ce soir à 20 h 30
TIRÉ DU CÉLÈBRE ROMAN DE

JEAN BRUCE

SEAN FLYNN
MARC MICHEL - DENIS BERRY

BERNARD MEUSNIER dans

CINQ GARS
POUR SINGAPOUR

Tous les soirs à 20 h 30, mercredi
à 15 heures.
Faveurs suspendues 18 ans

KHffijj| Coiffure 1

I 

ouvert sans interruption t£j
5 34 25 11 , rue de l'Hôpital J

Que ton repos soit doux comme
ton cœur fut bon.

Monsieur Léo Mathey-Wuilleumier ;
les enfants, petits-enfants et arrière-

petits-enfants de feu Charles Schlup-
Wuilleumier, à Genève, à Lugano. à
Lausanne, à Morbio Inferiore ;

les enfants et petit-fils de feu Otto
Trachsler-Wuilleumier, à Genève et à
Courrendlin ;
. les enfants, petits-enfants et arriere-
petite-fille de feu Charles Balavotne-
Wuilleumier. à Territet , à la Chaux-
de-Fonds et à Saint-Imier ;

les enfants, petits-enfants et arrière-
petits-enfants de feu Marcel Wuilleu-
mier-Châtelain, à Corseaux, à Co-
lombier, à Corgémont et à Nidau ;

Madame Berthe Balavoine -Wuilleu-
mier, ses enfants, petits-enfants et
arriè're-petit-fils, à Genève et à Zurich ;

Monsieur et Madame Carlo Wuilleu-
mier, à Cierras de Cordoba (Rép.
Argentine) ;

les enfants, petits-enfants et anrière-
petits-enfants de feu A.-L. Jeanheret-
Mathey, a Môrigen, à Belmont-sur-'
Lausanne, à la Chaux-de-Fonds, à
Bienne et à Genève ;

les enfants de feu Henri Mathey,
à Genève et à Paris,

ainsi que les familles parentes et
alliées, .

ont la profonde douleur de faire
part du décès de

Madame Léo MATHEY
née Irène WUILLEUMIER

leur bien-aimée épouse, sœur, belle-
sœur, marraine, tante, cousine, parente
et amie, que Dieu a reprise à Lui,
après une longue et très pénible ma-
ladie, supportée avec courage.

Neuchâtel, le 25 novembre 1967 .
(Saars 4)

L'Eternel l'a donné, l'Eternel l'a
repris ; que le nom de l'Eternel
soit béni.

L'incinération, sans suite, aura lieu •
à Neuchâtel. mardi 28 novembre.

Culte à la chapelle du crématoire,
à 14 heures.

Domicile mortuaire : hôpital des
Cadolles.

Prière de ne pas faire de visites
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

L'Eternel les conduisit Jusqu'au
port désiré.

Ps. 57 : 30. .

Madame Willy Gacond ;
Monsieur et Madame René Gacond et

leurs enfants Anne Geneviève et Syl-
vaine ; , , , .,,

Monsieur et Madame Jan Lodewijk
Insinger^Gacond et leur fils Antoine
Emmanuel ;

Monsieur et Madame Claude Meylan-
Gacond ;

Madame Robert Gacond ;
Monsieur et Madame Claude Gacond ;
Monsieur et Madame Jacques Gacond

et leurs enfants ;
Monsieur et Madame François Ga-

cond et leurs enfants ;
Monsieur Denis Gacond ;
la famille de feu Samuel Zeller-Ga-

cond ,
les familles Gacond, Catillon, Macken-

zie, Favargcr, Junod, Jeanmonod,
ont la douleur de faire part du dé-

cès de
Monsieur

Georges-André GACOND
enlevé à leur tendre affection dans sa
44me année, après une longue maladie.

Neuchâtel , le 2-1 novembre 19S7 .
(Faubourg de l'Hôpital 29).

Jésus lui dit : Ne t'ai-Je pas
dit que, si tu crois, tu verras la
gloire de Dieu ?

Jean 11 : 40.
L'enterrement aura lieu lundi 27 no-

vembre à Savagnier (Val-de-Ruz).
Culte au temp le à 14 heures.
Domicile mortuaire : Chaumont.
(Départ 13 h 15).

SAINT-SULPICE

(sp) Samedi après-midi, en jouant à foot-
ball à Colombier, un membre de l'équipe
de Saint-Sulpice, M. Guye, s'est fracUiré la
clavicule droite . Il a été conduit à l'hôpi-
tal de Couvet.

Un footballeur blessé

LES VERRIÈRES

(c) Samedi, M. René Mischler , cantonnier
communal, a fait une chute dans l'esca-
lier. Souffrant d'une luxation à l'épaule,
il a été conduit à l'hôpital de Couvet où il
a reçu des soins avant de pouvoir regagner
son domicile, aux Verrières.

Chute dans l'escalier

(sp) La situation de la fabrique de pâtes
de bois de la Doux, à Saint-Sulpice, sem-
ble être stationnaire pour le moment. Dix
personnes licenciées termineront leur tra-
vail dans la première quinzaine de décem-
bre. Six employés et ouvriers, arrivés à la
retraite, cesseront leur activité à la fin de
l'année et ne seront plus remplacés.

En outre , on nous dit de source auto-
risée que dix ouvriers seront licenciés en
janvier et dix autres en février ou mars,
ce qui réduirait alors en six mois de moitié
l'effectif de l'entreprise avant la crise. Les
perspectives sont donc toujours sombres.

Le Conseil communal a écrit officielle-
ment à ce propos au département cantonal
de l'industrie et à l'Office économique neu-
châtelois et a sollicité une entrevue avec la
grande maison d'édition alémanique proprié-
taire de l'entreprise pour examiner le cas
dans son ensemble.

De nouveaux
licenciements

à Saint-Sulpice

Souper de paroisse
(c) Samedi soir , à la chapelle des Moulins,
a eu lieu le traditionnel souper de la pa-
roisse réformée qui a été suivi d'une partie
récréative.

Concert du club « Âreusia »
(c) La société des accordéonistes « Areu-
sia > , de Fleurier , a donné samedi, à la
salle Fleurisia, archicomble, un concert
sous la direction de M. Marcel Bilat, chef
dynamique qui sait entraîner les musiciens
dans la voie du succès. M. René Beck,
président , salua l'assemblée et présenta
• Areusia » fort de cinquante-cinq exécu-
tants .

Chacun des morceaux avait été étudié
avec assiduité et plusieurs d'entre eux sou-
levèrent l'enthousiasme du public. Décer-
nons une mention spéciale à l'ouvertu re de
Boïeldieu « Le Calife de Bagdad > , œuvre
célèbre et fort connue , ce qui ne permet
pas de la jouer sans une sérieuse étude.

Le groupe théâtral interpréta une comé-
die en un acte de Colette d'Hollosy,
« L'Araignée » et si tous les acteurs s'en
sont fort bien tirés , une mention spéciale
revient à Mlle Vautravers et à M. Daniel
Bilat.

Par son concert de samedi, le club
« Areusia • a non seulement prouvé sa vi-
talité en dépit d'une activité suspendue pen-
dant quatre mois pour des réparations d'ins-
truments , mais il a inscrit une nouvelle page
prometteuse dans sa vitrine aux lauriers.

FLEURIER

: i Monsieur et Madame
Roger DOBLER-BRON et leur fils
Philippe ont la joie d'annoncer la
naissance de leur fille et sœur

Sy lvie
le 25 novembre 1967

Maternité Isabelle-de-Charrière 1
Pourtalès Serrières

^MUs^a^ice ]̂

Prévisions du temps. — Nord des Alpes,
Valais , nord et centre des Grisons : le
ciel sera le plus souvent très nuageux à
couvert , avec des précipitations intermit-
tentes.

Vendredi 1er décembre, à 20 heures,
A LA ROTONDE

sensationnel

SUPER-LOTO
des AMIS-GYMNASTES
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M. Carlos Grosj ean au château de Colombier :

M 

Carlos Grosjean parlait sa-
medi au château de Colom-

. hier. Un régal... Présenté par
M. André Jeanneret , le jeune conseil-
ler d'Etat neuchâtelois a fait , devant
la Société neuchâteloise des officiers ,
un essai de diagnostic de la Suisse
d'aujourd'hui et ce fut , une nouvelle
fois , un modèle du genre. Le conféren-
cier traitera du pays en fonction de
sa pérennité , des échéances qui l'at-
tendent et qu 'il doit surmonter, et non
pas dans l'esprit de ces discours de
cantines que certains tricotent sous le
prétexte d' un fanion , d'une fondue
ou d'un taureau de syndicat. .

Dès ses premières phrases, l'orateur
étiquettera son sujet : il peut para î tre
orgueilleux , et prendra la responsa-
bil i té des op inions émises dont il ad-
met qu 'elles peuvent être à priori
discutables. Les Suisses ! Sont-i ls  vrai-
ment  aussi impénétrables que veut
bien le dire le sociologue Frank
Alexander qui considérait pourtant
cette na t ion  de montagnards comme
la plus uniforme du monde occiden-
tal.

LES TROIS SUISSES...
Grâce au bia is  du narcissisme, vertu

éminemment nat ionale , M . Grosjean
distingue subject ivement  trois caté-
gories de Suisses. Déjà , le plus grand
nombre , le « gros tas » : ils se préoc-
cupent surtout  de leur situation ma-
térielle et , pour eux le penalty tiré
par Riva , il  y a huit jours sur un
stade de Berne , compte p lus que l'ap-
partenance de leur pays à la Commu-
nauté europ éenne ! Masse égocentriste ,
aux idées aussi courtes que les robes
le sont devenues , elle n 'est pas tou-
jours très satisfaite de ceux qui la
gouvernent  bien que par rapport à
qui mènent  d'autres pays , elle les
trouve en f in de compte assez sup-
portables...

Seconde catégorie d'Helvètes : l'in-
telligentsia mais au sens russe et ré-
formateur du terme. Pour ceux-ci ,
qui  se veulent  cultivés , le malaise
suisse est fai t  de conformisme et de
routine.  Leur pays tient en trois ad-
jectifs  : trop tard , trop court et trop
mièvre. Ils déplorent que l'esprit de
Gilles se meure et que le « Nebel-
spalter » soit moins  mordant que le
« Canard enchaîné ». Pour eux tou-
jours, si Cendrars , le Corbusier, voire
Durrenmatt ont répudié leur pays
d'origine c'est bien parce qu'ils re-
prochaient à cette Suisse d'être avant
tout stérilisante.

Enfin , il y a les modérés qui se
recrutent , eux , dans une véritable in-
telligentsia helvéti que. Constatant que
l'ascétisme de leurs pères a bien fondu
au soleil de l'augmentation du ni-
veau de vie , ils abominent à part
égales tant les barbes affl igées des
pseudo-intellectuels que les « Y'en a
point comme nous » si cher aux Vau-
dois.

Mais objectivement , où en est-on ?
Le premier trait qui marque la
Suisse, c'est le progrès matériel. Il
a profité à toutes les couches de la
population et au plus bas , Krâhen-
buhl-Zéphyr, manœuvre léger de 1967,
dispose d'un revenu annuel qui est
le double de celui qu 'il pouvait es-
pérer en 1939. Il y a d'ailleurs dans
cette tranche de 28 ans matière à
faire pâlir maints économistes et so-
ciologues. L'envers de cette évolu-
tion , c'est qu'en 2050 selon les étu-
des prospectives faites par l'E.P.F.,
huit  habitants sur dix vivront dans les
villes alors qu 'en 18-13, année d'une
certaine révolution , la proportion
n'était que de cinq pour cent. Une
telle concentration urbaine n'est pas
souhaitable : un mécontentement vis-
céra l gagnera cette civilisation urbani-
sée et cela va h rencontre de l'équi-
l ibre  biologique. Ces gens-là n'auront
plus beaucoup le goût de vivre !

Stabilité et fidélité , telles étaient
les deux mamelles , lorsqn'Andra Sieg-
fried se mit en tète de les traire , de
la Suisse politique. Mais peusait-il
à ces abcès à percer que sont aujour-
d 'hui  le suffrage féminin , la ques-
tion jurassienne ou le droit d'établis-
sement des Jésuites ? Et ces politiques
prennent-ils véritablement les gran-
des options dans le pays dès l'ins-
tant où les associations profession-
nelles ont aussi leur mot à dire ?
Il en résulte un manque de responsa-
b i l i t és  gouvernementales que favorise
une certaine médiocrité des cadres po-
l i t i ques.

— Et j'ose le dire ici , constate avec
un sourire en coin l'orateur , puisque
j' appartiens jus tement  à ce cadre...

ARMÉE ET DÉSARMÉE...
Les Suisses... Ils étaient trois mil-

lions en 1900 mais se compteront trois
fois plus en l'an 2000. En attendant,
le pays aura consacré tous ses efforts
à l'amélioration du sort matériel de

ses habi tan ts , ce qui est louable en
soi mais l'a emporté sur le spirituel
dont le potentiel de défense est bien
inférieur à ce qu'il fut , par exemple
à l'aube de la dernière guerre. Il
faut  lutter contre cette gangrène mo-
rale sinon un coup de Prague, né de
la passivité d'une majorité , sera une
perp étuelle menace. La jeunesse en
est un reflet vivant : elle connaît
mieux la Costa-Brava que la Suisse
primitive , ou le problème noir  aux
USA que les structures de son propre
pays. Cette crise de confiance , on l'a
retrouve au sein du monde universi-
taire . On ira plus volontiers étudier
en Sorbonne qu 'à Genève ou à Zu-
rich , et le nom d'Harvard sonne
mieux que celui de Poly teehnicum.

Ainsi  armée, ou plutôt  désarmée, la
Suisse ne va-t-elle pas au-devant
d'échéances difficiles , ainsi sn prise
de position vis-à-vis de la Commu-
n a u t é  europ éenne qui , en guise de dot ,
ne se satisfera pas que d'un princi pe
de sp lendidc isolement ? Une ère
nouvelle est là niais les Suisse;
sont-ils en t r a i n  de forger les struc-
tures  qui doivent  permettre à leui
pays de l'a f f r o n t e r  et de la surmon-
ter '.' L'orateur , pourtant optimiste,
ne s'en di t  pas personnellement con-
va incu .  Le carrefour des routes euro-
péennes, cher à Gonzague de Rej 'nold ,
ne sera que lettre morte sans un
amour  de son pays , un désir de con-
naissance et un espri t  de modérat ion.

En résumé, quarante minutes d'une
conférence aussi  l imp ide que lucide
cl non dé pourvue d' un humour que
l'on cueille , noblesse oblige, entre les
lignes ou à l' ombre d'un mot. Par
leur réalisme et leur franchise , les
propos de M. Carlos Grosjean ont dû
méduser les mobilisés peints à la
mode d'Ep inal sur les quatre murs de
cette salle des Chevaliers et qui
baignaient , juste tradition, dans une
mâle odeur de choucroute...

Cl.-P. Ch.

Le bâtiment administratif
sera construit «dans le bas»

La population boudrysane a choisi :

(c) Pendant le xveek-end , 64 ,4 %
des électeurs et électrices bouclry-
sans se sont rendus aux urnes
pour se prononcer sur l'arrêté du
Conseil général du 3 octobre 1%7
tendant à la construction d'un bâ-
timent administratif à la rue Lonis-
Favre , à la suite du référendum
dont nous avons parlé assez lon-
guement dans nos dernières édi-
tions ; le comité référendaire inci-
tait les citoyens à se prononcer en
faveur d'un bâtiment au bas de la
ville. Finalement, le projet dit « du
haut de la ville » a été rejeté par
590 non contre 486 oui . Un 'bulle-
tin nul a été trouvé dans l'urne,
ce qui veut dire que 1077 person-
nes se sont prononcées , alors que
1666 sont inscrites sur le rôle
électoral. La partici pation des
femmes a été forte , soit près de
la moitié. Nous avons également
noté une très forte participation
des jeunes qui , en général , ne
s'occupent pas beaucoup de la
chose publique. Rarement nous

n 'avions vu à Boudry une votation
présentant autant d'intérêt au sein
de la population et occasionnant
un abattage des deux parties si
considérable.

Le nouveau bâtiment se fera
donc au bas de la ville. Du fait
que le comité référendaire a pré-
senté au dernier moment un projet
autre que celui qui avait été re-
tenu par la commission chargée
des études, le Conseil communal
devra presque repartir à zéro pour
présenter un projet valable, soit
sur l'emplacement du musée, soit
dans une partie du jardin public.
Comme nous l'avons dit, ce n'est
pas dans un proche avenir que" la
première pierre sera posée.

La chose la plus importante res-
tera encore à voter : le crédit re-
lat if  à la nouvelle construction ,
dès que des plans définitifs auront
été élaborés et les travaux mis en
soumission.

S'il te plaît, Monsieur
dessine-nous Roméo...

Alain Grée à la bibliothèque Pestalossi :

— Je vais vous faire un dessin . Sur
le tableau noir. Et vous allez me
dire ce que vous reconnaîtrez.

C'est Alain Grée, auteur-illustra-
teur' des séries « Roméo » ainsi
qu '« Achille et Bergamote », qui parle.
Il se trouve devant une cinquantaine
d'enfants de deuxième et troisième
années réunis à la bibliothèque Pes-
talozzi . C'était samedi après-midi. La
finale du concours de dessins pour
enfants connaissait sa conclusion.
Quelque trente - six élèves de sept
collèges y avaient participé. S'inspi-
rant des œuvres d'Alain Grée, ils ont
dû créer soit un dessin, soit un objet ,
soit un texte. Le jury a dû juger
vingt-sept dessins, sept objets, deux
textes.

— Puisque vous avez reconnu Ro-
méo, sur le tableau noir, je  vais
vous faire un autre dessin , sur au
pap ier, avec du fusain.  Que voulez-
vous ?

— Un bateau avec des marins des-
sus.

— Achille et Bergamote...
— ... qui patinent.
Alain Grée dessinera donc un de

ses héros en train de patiner. Cela
tombe bien puisque le meilleur texte
choisi par le jury s'intitule « Roméo
à la patinoire ». C'est une petite fille
en pull framboise, pantalons bleus,
bottes noires et longs cheveux qui en
est l'auteur . Sylvie Muller qu 'elle
s'appelle. Sylvie, samedi, a connu
plus d'un plaisir . Non seulement

ALAIN GRÉE DESSINE...
...Achille et Bergamote

qui patinent.
c'est son texte qui a été choisi. Non
seulement elle a reçu un livre et le
dessin d'Alain Grée (avec autographe I)
mais encore elle a lu son texte de-
vant tout le monde. Devant Alain
Grée qui a été fort attentif puisqu 'il
allait l'illustrer...

— Encore un dessin , s'il te p lait ,
Monsieur...

Et Alain Grée dessine Roméo dans
un bateau. Il sera pour Laurent Geni-
nasca , dont le dessin a été jugé le
meilleur.

Alain Grée dessine encore . Pour le
plaisir  de tous. Des enfants, des
adultes et... de lui-même !

Roméo cow-boy. Il ne lui manque
même pas un lasso. Il est vrai que
les enfants , suscités par Alain Grée,
fourmillaient d'idées...

Roméo cow-boy va féliciter Lau-
rent Hafner , auteur du meilleur ob-
jet : un merveilleux petit radeau.

Puis tous les participants reçoivent
une récompense : un livre que l'édi-
teur d'Alain Grée offre . Ils reçoivent
aussi le sourire d'Alain Grée , son
p la is i r  de se trouver parmi eux. A
vrai dire , il aurai t  fa l lu  que ce
compte rendu soit dessin animé pour
être fidèle à ce lumineux après-midi..,
où tout a été mouvements, couleurs,
cris et rires ! L. M.

Exposition
Maryse Guye-Veluzat expose à la Ga-

lerie-Club deux séries de ses œuvres :
des émaux d'abord , croix ou pendentifs
qui me paraissent d'excellente qualité ,
et des gouaches aux tonalités séduisan-
tes, dans leur douceur ou dans leur in-
tensité . De loin, elles font en généra l
l'effe t  d'être solides, bien bâties ; de
près... cela varie. Souvent , un premier
plan ferme dans sa géométrie « cubis-
te » s'af fa ib l i t  faute de netteté dans la
touche elle-même ; ou bien , souvent
aussi , un ciel brouillon gâte un peu le
parti  strict adopté pour la terre , les
maisons, les montagnes, créant ainsi
deux zones disparates. Ces observations
ne privent par de leur charme les vues
de Gordes ou d'Eygalières, certains
ports, ou certains paysages du Jura .

D. V.

Les partis de gauche
retirent l'initiative

sur l'assurance-maUe
Les comités cantonaux du parti socia-

liste neuchâtelois et du parti ouvrier
et populaire neuchâtelois, réunis sépa-
rément samedi à la Chaux-de-Fonds ,
ont constaté que le Grand conseil avait
adopté, dans sa séance du 21 novembre,
un contreprojet à l'initiative populaire
pour l'amélioration et le développement
de lllassurance-maladie dans le canton de
Neuchâtel , initiative lancée à la fin de
l'année dernière et qui avait récolté
quelque quinze mille signatures. Ce
contreprojet en reprend tous les pos-
tulats : le Grand conseil en a donc re-
connu le bien-fondé.

C'est là un incontestable succès des
signataires de l'initiative, souligne le
communiqué établi par les deux partis,
mais 11 comporte l'inconvénient que les
deux textes (initiative et contreprojet )
devraient être soumis au vote populai-
re. Pour éviter la division qui en ré-
sulterait des partisans d'une améliora-
tion de l'assurance-maladie , le seul
moyen est le retrait de l'initiative , que
les comités cantonaux des deux partis
de gauche sont seuls habilités à déci-
der et non leurs députés au Grand con-
seil.

Le comité cantonal du parti socialis-
te neuchâtelois et le comité cantonal du
parti ouvrier et populaire neuchâte-
lois ont, en conséquence, décidé d'un
commun accord de retirer l'initiative et
de recommander aux électeurs et élec-
trices d'approuver le contreprojet lors
des votations qui se dérouleront les lfi
et 17 décembre.

La Centrale d'appareils acoustiques
a été inaugurée samedi à Neuchâtel

Les cris , les hurlements, les bru i t s
incessants qui nous entourent  sont
souvent énervants . Mais ne plus rien
entendre , vivre isolé, retranché de la
vie commune , avoir pour seul com-
pagnon , jour et nuit , le silence , est
une in f i rmi té  atroce.

11 faut  donc applaudir  à la créa-
tion d'une Centrale d'appareils acous-
ti ques à Neuchâtel. Précédemment ins-
tallée à la rue de la Serre, elle dis-
pose depuis quelques mois de locaux
plus vastes au faubourg de l'Hôp i-
tal 26.

Les personnes qui s'occupent de
cette Centrale , notamment la gérante,
Mme Denyse Comtesse , ne peuvent
réaliser des miracles en rendant subi-
tement l'ouïe aux personnes sourdes.
Mais elles réussissent à améliorer
l'audit ion grâce aux nombreux appa-
reils mis actuellement sur le marché.
Cette Centrale, qui fait partie de la
Société romande pour la lutte contre
les e f fe t s  de la surdité (S.R.L.S.),
dispose d'un équipement moderne et
complet , et d'un choix impression-
nant  d' appareils  acousti ques. Car son
but n'est pas de faire du commerce ,
mais de rendre service au patient en
lui donnant  la possibilité de choisir ,
parmi les quatre-vingts appareils en

vente actuellement , celui qui sera le
mieux  appropr ié  pour son mal .

Malgré les merveilleuses réussites
de la chirurgie  de l'oreille , malgré
Ifs soins et les traitements qui sta-
bilisent , améliorent , certains cas. on
ne peut dire que la surdité soit au-
jourd'hui vaincue , et il est de nom-
breux sourds qui ne peuvent bénéfi-
cier d'aucune thérapeutique chirurgi-
cale ou médicale. Leur cas relève
alors de la réadaptation qui fa i t
appel à la prothèse, à la rééducation
audi t ive , à l'enseignement méthodique
de la lecture labiale ; c'est le rôle
des centrales telles que celle installée
à Neuchâtel , dont les nouveaux locaux
ont été officiellement inaugurés sa-
medi après-midi.

MM. Fritz Bourquin , conseiller
d'Etat , et Philippe Mayor. conseiller
communal , étaient présents, et ils
ont été chargés de transmettre des
remerciements et au Château et à la
ville pour les appuis financiers qui
ont été octroyés.

M. Marc-Philippe Jaccard , président
de la S.R.L.S., a salué ses nombreux
hôtes et un vin d'honneur a été
offert par la ville de Neuchâtel.

RWS

DISCOURS. — Parmi l'assemblée, des personnes dures d'oreilles
ont parfaitement pu suivre les discours prononcés : elles portaient
de discrets appareils cachés derrière l'oreille, merveilleuses réalisa-

tions de la technique.
(Avipress - J.-P. Baillod)

LES GENEVEYS-SUR-COFFRANE
Nouveau directeur ,
de « L'Espérance »
(c) La fanfare « L'Espérance » des Gene-
veys-sur-Coffrane, a nommé un nou-
veau directeur en la personne de
M. Claude Bardet , de Neuchâtel , sous-
chef de la « Croix-Bleue », fanfare du
chef-lieu. Ce chef de talent ayant
suivi tous les cours de direction , il
est à prévoir que « L'Espérance » fera
des progrès.

Résultats du concours de ballons
(c) A la halle de gymnastique ,
M. Marti , président de l'Emulation, a
salué les enfants convoqués tout spé-
cialement pour la distribution des
prix du concours de ballons de la
fête de jeunesse 1967. 1. Marchand
Bernard , (les Geneveys-sur-Coffrane)
2. Gretillat Pierre-Alain , (La Chaux-de-
Fonds). 3. Girardin Sandro (Les Gene-
veys-sur-Coffrane). 4. Duvoisin Willy,
(Les Geneveys-sur-Coffrane). 5. Zimmer-
mann Jean (Les Geneveys-sur-Coffrane).

NODS
Une voiïuire dans

un fossé
(cl Un au tomobi l i s te  de Nods , qui
descendait  jeudi , à 7 heures, en direc-
t i o n  d'Hnges , rou la i t  à vitesse rédui te
en raison du brouil lard très épais. Sa
voi lure  a quitté la route à une cen-
taine de mètres environ du collège et
les deux roues droites du véhicule se
sont engagées dans le fossé . Il n 'y a
heureusement pas de blessé. La voi-
ture a été dégagée par un spécialiste.

Poignet cassé
( c )  Il y a quelques jours, la pet i te
Maya Gysin est tombée en rent rant  de
l'école et elle s'est cassé le poignet
gauche. Kl le a reçu les soins nécessai-
res et elle a pu reprendre place sur
les bancs de l'école où elle suit les
cours de première année primaire.

TOUR
DE

VILLE

Un enfant se Jette
contre une voiture
• UN AUTOMOBILISTE de

' Valangin , M. Etienne Balmer ,
circulait samedi à 15 h 25 dans
la rue de Fontaine-André. Sou-
dain , un enfant , Claude Marmy,
âgé de 2 ans, qui sortait d'un
magasin , s'est jeté contre le
flanc de la voiture . Il a été
transporté à l'hôpital des Ca-
dolles , souffrant de légères con-
tusions.

Priorité non accordée
• SAMEDI à 8 h 15, un auto-

mobiliste de Neuchâtel, M. A.-S.
W. circulait au faubourg du Lac.
A l'intersection de la rue de
l'Orangerie, le conducteur n'ac-
corda pas la priorité à une voi-
ture conduite par M. L. K. de
Neuchâtel , qui circulait de 1 ave-
nue du Premier-Mars en direc-
tion de l'hôtel DuPeyrou Dégâts.

Collision
• CIRCULANT au volant d'une

automobile, M. U. K., de Neuchâ-
tel , se dirigeait de la rue A.-M.-
Piaget, en direction de Saint-
Biaise. Au milieu de l'avenue du
Premier-Mars, un automobiliste
venant de Saint-Biaise qui s'était
arrêté , fit  signe à M. U. K. de
passer. Mais ce dernier ne prit
pas garde à une automobile ve-
nant de sa droite conduite par
M. K.-L. W., et lui coupa la
route. Collision et dégâts.

Cyciomotoràste blessé,
9 UN CYCLISTE MOTORISÉ ,

M. Francesco Davarizo, de Neu-
châtel , circulait hier à 13 h 05 à
la rue des Sablons. Il a été ren-
versé par une automobile pilo-
tée par M. Jean Simonet , de
Neuchâtel , qui tentait de le dé-
passer. Cette voiture , déportée ,
s'est jetée contre une automobile
régulièrement stationnée en bor-
dure de la chaussée. Le cyclo-
motoriste , blessé à une jambe, a
été transporté à l'hôpital des
Cadolles. Les deux voitures ont
subi d'importants dégâts.

Motocycliste biessé
© HIER à a h 30, un automobi-

liste de Neuchâtel ,M. J.-P. Rie-
der, qui circulait à la rue des
Sablons , fit fonctionner son cli-
gnoteur gauche eu vue de par-
quer son véhicule. Celui-ci fut
heurté par une motocyclette pi-
lotée par M. Marcel Burgat, de
Cornaux , qui circulait dans le
même sens que lui. Le moto-
cycliste a été conduit à l'hôpital
Pourtalès , souffrant  de blessures
au dos et de plaies au visage.

Manque de précautions
@ UN AUTOMOBILISTE de

Bienne , M. H. B., circulai t sur le
quai Godet en direction d'Auver-
nier . A la hauteur du débouché
du Régional , le flanc droit de
son véhicule, fut heurté par une
voiture pilotée par M. A. B., de
Lausanne, qui s'était engagé pré-
maturément sur la RN 5 sans
prendre les précautions néces-
saires et sans observer le signal
« Cédez le passage » . Dégâts.

Distance insuffisante
9 UN BIENNOIS, M. M. W.,

circulait samedi à 11 h 25 dans
la rue du Rocher. A la hauteur
du restaurant du Mont-Blanc , il
arrêta son véhicule pour céder
le passage à une automobile ve-
nant de la ville, mais l'arrière
de son véhicule fut heurté par
une voiture conduite par M. R.
H „ des Geneveys-sur-Cof'frane ,

qui n'avait pas observé la dis-
tance suffisante.  Dégâts.

Jacpeline Danno : Fart de vivre son rôle^^^*^^^^^^^^^«^^^^s A di i tic vivie ©oïl iule

«Huis Clos» et «La R.. resp ectueuse», de Sartre

f  A tournée théâtrale a ceci
I d' agréable , pour le specta-

J—l teur, que l' on a vraiment
l'impression, si le spectacle est
réussi, qu 'il a été recréé pour le
spectateur de tournée . Les comé-
diens devant , à chaque fo i s , chan-
ger de scène, devant évoluer pres-
que chaque soir à l'intérieur d' une
place qui ne leur est pas fami-
lière , ne peuvent se cpntenter de
répéter mécaniquement , mais re-
créent dans les profondeurs d' une
vie intérieure.

C'est le cas du spectacle Sartre
présenté , samedi et dimanche soir,
au Théâtre . Tous les comédiens ,
qu 'ils soient Daniel Gélin , Marie-
France Mignal , Rolan d Monk , Ju-
lien Barrot, Andres Wheatleg em-
portent la conviction du specta-
teur. Mais il y a, surtout , Jacque-
line Danno. Dans « La P... respec-
tueuse », comme dans « Huis Clos ».

Sans une seule défaillance , aucun
abandon, Jacqueline Danno a fa i t
que le spectateur a été pris par
ce qui se passai t sur scène. Sta-
nislavski ne se trompait pas :
« C'est dans de tels moments que
nous reconnaissons l'art de vivre
son râle. »

ÊTRE ENTIÈREMENT

Jacqueline Danno , à aucun mo-
ment , ne s'est satisfaite de repré-
senter uniquement Inès ou Lizzie.

Elle a fa i t  p lus que leur prê-
ter sa silhouette — même modi f iée
par les accessoires extérieurs du
rôle. Elle a été entièrement, pro-
fondément Inès et Lizzie. Elle a re-
produit jusqu 'à la p lus infime par-
ticularité intérieure de ces deux
femmes, pourtant di f férentes , avec ,
pour oublier la première et f a ire

vivre la seconde , quelque vingt
minutes de pré paration l

ÉMOTION NATURELLE
Jacqueline Danno , tout au cours

des deux p ièces de Sartre , a em-
poigné le spectateur ; lui a fa i t
comprendre et éprouver sans con-
cession ni comp laisance ce qui se
passait sur scène. En sortant du
spectacle Sartre , le spectateur s'est
trouvé enrichi d'impressions qui ne
devraient jamais s 'évanouir. Le
spectateur n'a pas été seulement
ébloui par la beauté (puissante
et réel le)  de Jacqueline Danno ;
par sa technique ; par son pathé-
tique mais aussi et surtout par
l'émotion naturelle avec laquelle
Jacqueline Danno était Inès , était
Lizzie.

NOMBREUX TALENTS
Le spectateur , amateur d' excel-

lente chanson française , savait déjà
que Jacqueline Danno faisait  partie
des meilleures interprètes actuelles.
S'il ne le savait pas , il a pu le
deviner , dans « H u i s  Clos », avec
«La Rue des blancs manteaux *.

Le spectateur , qui va parfois  au
cinéma , a pu apprécier (trop peu
longtemps , malheureusement) la
présence talentueuse de Jacqueline
Danno dans « L'Inconnu de Shan-
digor ».

Quoi qu 'il en soit , le spectateur
n'oubliera pas Jacqueline Danno.
Désormais elle fa i t  partie des p lus
grands comédiens. D'hier , d' aujour-
d'hui et de demain.

L'ÉCUEIL DES ANS
Avec «La P... resp ectueuse », Sar-

tre surmonte l'écueil des ans. Sa
p ièce est toujours aussi neuve ,
vraie , ef f icace.  L'éternelle escro-
querie prati quée par le privilé g ié
(qu 'il soit sénateur américain ou

JACQUELINE DANNO.
Inès et Lizzie, profondément.

non) sur le fa ib le , celui qui ne
possède ni fonct ion ni biens maté-
riels pour le proté ger de la mysti-
f icat ion , n'a pas d'âge ni de natio-
nalité. « Huis Clos », en revanche
parait p lus désuet.  Plus abstrait.
Plus «action uni quement cérébrale» ,
donc s'attachant à une p hilosop hie
p lus sp éci f i que , que le changement
de situations concrètes peut meur-
trir , ternir , limiter.

De Michel Vitold on connaissait
le talent de comédien. Le spectacle
Sartre nous en a révélé celui de
metteur en scène...

Lucienne MONN1 N
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(cl Dimanche à midi , M. Gérald
Ischer , né en 1932, ' dessinateur, domi-
cilié à Gland (Vaud),  circulait  en
automobile  de Boudry en direction de
Colombier . Arrivé dans le léger virage
à droite que forme la chaussée, à
proximité du salon de dégustation des
« Escargots d'Areuse », à la suite d'un
dé passement , il perdit la maîtrise de
sa machine , qui dérapa sur la chaus-
sée mouillée f i t  un tète-à-queue , tra-
versa la route du sud au nord , fran-
chit le t rot toir  et termina sa course
contre  un candélabre.

Blessé , M . Ischer a été transporté
à l 'hôpital des Cadolles par l'ambu-
lance de la police locale . de Neuchâ-
tel. Il souf f re  d'une profonde coupure
au poignet droit et de douleurs à la
jambe gauche. Le véhicule est hors
d' usage.

Le constat  a été fai t  par la gen-
darmerie  de Boudry.

Une voiture se jette
contre un candélabre
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LA NEUVEVILLE

(c) Samedi à midi , un automobiliste
de nationali té française désireux de se
rendre dans le quartier Rondans dut ,
par suite de stationnement de voitures
au chemin des Prés-Guettins, faire un
déplacement sur la gauche. Cette ma-
nœuvre ne lui permit plus de regagner
suffisamment sa droite et il coupa la
chaussée dans l'intersection Prés-Guet-
tins - Rondans. A ce moment-là surve-
nait une voiture , avec laquelle le pre-
mier véhicule entra violemment en col-
lision. Le choc fut inévitable et très
violent.  Il n 'en résulte heureusement
aucun blessé, mais des dégâts matériels
pour une somme d'environ 3000 francs.
La police de la Neuveville a procédé
au constat  d'usage.

Collision
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j (I$i ïc&\  Neuchâtel - La Coudre
i S ĴvîL) Luxueuse villa j
| -̂ *̂ ultra-moderne
r 0 5 13 13 0 pièces, actuellement utilisées comme habitation
I u- i de 5 pièces et bureaux, avec entrées séparées.
; Neuchâtel Construction très soignée, grand confort, nom-
j breuses armoires, chauffage général au mazout
j Epancheurs 4 avec distribution d'eau chaude ; terrasse et jar- \
| din ; 2 garages.

t Situation tranquille, abritée des vents ; vue ma-
| gTiifique sur le lac et la baie de Saint-Biaise.

% ©ffre à vendre Les locaux du rez peuvent être aisément utilisés
G comme appartement de 3 pièces, cuisine, bains, I
I après quelques installations complémentaires. |

LUIIUI A/ IIWfBHlMlv . *w«

Fabrique d'horlogerie cherche

horloger
complet

pour le décottage. Place stable et bien rému-
nérée. Semaine de cinq jours.

Faire offres sous chiffres A O 2547 au bureau
du journal.

Importante agence de journaux cherche
pour un kiosque très important situé
dans le cadre agréable et merveilleux
qu 'offre NEUCHATEL :

GÉRANTE
GÉRANT

Place stable et bien rétribuée, travail
indépendant demandant de l'initiative.

Vous n'avez jamais assumé de telles
responsabilités ? Aucune importance,
nous vous mettrons au courant.

Il vous est possible d'entrer à notre
service immédiatement ou selon votre
convenance.

Si notre offre vous intéresse, envoyez-
nous aujourd'hui encore votre curricu-
lum vitae et si possible photo récente
sous chiffres AP 2560 au bureau du
journal.

Grand magasin de meubles,
à Neuchâtel, cherche

Câ S &
L. H M EŜ  9 WÊÊÊOUPLE

(25 - 45 ans)
dont le mari pourrait fonctionner comme maga-
sinier, et sa femme pour le service de concierge
de l'immeuble.

Appartement totit confort à disposition dans la
maison. Place stable et bien rétribuée à couple
sérieux et capable. Entrée immédiate ou à con-
venir.

Adresser offres écrites à :  Meubles Meyer,
2000 Neuchâtel, faubourg de l'Hôpital 11-13.
Seules les offres écrites seront prises en consi-
dération.

, FM »
Réception centrale :

Rue Saint-Maurice 4
Neuchâtel

Téléphone (038) 5 65 05
Compte de chèques postaux 20 - 178

Nos guichets sont ouverts au public de 8 heures
à midi et de 13 h 45 à 18 h 10, sauf le samedi.

Tous nos bureaux peuvent être atteints par téléphone
de 7 h 30 à 12 heures et de 13 h 45 à 18 heures.
En dehors de ces heures, une permanence est ouverte,
du dimanche au vendredi soir, de 20 h 30 à 0 h 30. J
La rédaction répond ensuite aux appels jusqu'à 2 h.

Délais de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues l'avant-veille à 17 heures peuvent
paraître le surlendemain. Pour le numéro du lundi,
les grandes annonces doivent parvenir à notre bureau
le vendredi avant 9 heures et les petites annonces
le vendredi également, avant 11 heures. Pour le mardi,

le lundi jusqu'à 8 h 15.
Avis de naissance et avis mortuaires

lies avis de naissance et les avis mortuaires sont reçus
à notre bureau jusqu'à 18 heures ; dès ce moment et
jusqu'à 23 heures, Ils peuvent être glissés dans la boite
aux lettres du journal située à la rue Saint-Maurice 4,
dans le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir Jusqu'à 15 heures.
Passé ce délai et jusqu'à 23 heures, nous n'acceptons
plus que les avis tardifs dont la hauteur est fixée
au maximum à 50 millimètres et de 50 millimètres

pour les réclames.

Délais pour les changements d'adresse
(minimum nne semaine)

la veille avant S h S0.
Pour le lundi : le vendredi avant 8 h. 30.

Les changements d'adresse en Suisse sont gratuits.
A l'étranger : frais de port en plus.

Tarif des abonnements
SUISSE

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
52.— 26.50 13.50 5.—

ÉTRANGER
1 an 6 mois 3 mois 1 mois
90.— 46.— 24.— 8.50

Espagne, Turquie , Grande - Bretagne, Yougoslavie
et les pays d'outre-mer :

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
95.— 52.— 27.— 10.—

Tarif de la publicité
ANNONCES : 34 c. le mm, min. 25 mm. - Annonces
locales 25 ' c, min. 25 mm. Avis tardifs et réclames
urgentes Pr. 1.50. Réclames Pr. 1.15. Mortuaires,
naissances 50 c. Petites annonces non-commerciales

à tarif réduit 20 c. le mot , min. 10 mots.
Pour les annonces de provenance extra - cantonale : ;
Annonces Suisses S. A., « ASSA », agence de publicité, j
Aarau , Baie , Bellinzone , Berne , Bienne, Frlbourg, I
Genève, Lausanne, Locarno, Lucerne, Lugano, Neuchà- j
tel , Saint-Gall, Schaffhouse, Slerre, Slon, Wlnterthour,

Zurich. ' ij

/ MéCANICIENS rv
/  Une chance vous est offerte, de collaborer N^

/ à l a  fabrication de machines, de travailler dans >.
S une atmosphère agréable, de disposer d'une organisation \

/  stable, d'être appuyés par vos chefs. Les machines automati- >^

/  ques que nous construisons depuis 50 ans sont vendues dans tous -V

/ les continents, à des fabriques de pièces électriques, d'automobiles, de >v

/  téléphones, d'horlogerie, de robinets, de compteurs, de serrurerie, etc. "\

S Nous engageons : X

\ monteurs sur machines transfert /
\un électricien un rectifieur /

^V Venez visiter notre usine et adressez-vous à M. Straub S

\MKRONHAESLER S.A. /
>^ Fabrique de machines transfert X

%, 2017 BOUDRY X
>. Tél. (038) 6 46 52 S

Entreprise de la ville cherche

commissionna ire
qui devrait s'occuper des courses et de l'expédition.

Préférence sera donnée à personne qui pourrait assu-
mer le travail de nettoyage quelques heures par se-
maine.

Place stable et bien rémunérée.

Faire offres sous chiffres B P 2548 au bureau du
journal.

Pou r le 1er janvier 1968 au plus tard,
nous engagerions

SAGE-FEMME
Horaire de travaU régulier dans le cadre
d'une équipe.
Installations modernes à disposition.
Possibilité de donner des cours d'accou-
chement contre rémunération spéciale.
Bon salaire, avantages sociaux collectifs.
S'adresser sous chiffres PB 81802 à Publi-
citas, 1002 Lausanne.

Associés
collaborateurs
correspondants

tous cantons sont cherchés par

AGENCE DE VOYAGES
en extension.

Faire offres, avec curriculum vitae et pho-
to (qui sera retournée), sous chiffres
OFA 5010 L à Orell Fussli Annonces S.A.,
1002 Lausanne.
¦ i IMW M̂, IIIWIIWIWM^— — ̂ irinni ^^Bl—¦!—I

Papeteries de Serrières S.A.
Afin de compléter l'effectif de
notre personnel , nous cherchons
à engager immédiatement ou pour
époque à convenir des •¦

jeunes gens
(âge minimum 19 ans) pour le
travail d'équipe, ainsi qu'un

massicotier
; pour le travail de jour.

Les personnes intéressées, de na-
tionalité suisse, ou étrangères en
possession du permis C, voudront
bien adresser leurs offres ou se
présenter à la Direction de Pape-

'¦ teries de Serrières S. A., Neuchâ-
tel-Serrières. Tél. (03S) 5 75 75.

@ :

La cantine Brunette cherche

2 FILLES D'OFFICE
pour entrée immédiate ou pour
date à convenir.
Samedi et dimanche congé.
Tél. (038) 5 78 01 interne 271.

engage

une emballeuse
Travail agréable, place stable
bien rémunérée. Semaine de
cinq jours. Caisse maladie-pen-
sion. !
Téléphoner ou se présenter à
la direction

Gonset
Tél. 5 02 52 Neuchâtel

LES AMEUBLEMENTS VIONNET S.A., À BULLE
cherchent pour leur nouvelle succursale d'Yver-
don (date d'entrée à convenir)

2 REPRÉSENTANTS
appelés à visiter la clientèle dans les cantons
de Vaud et de Neuchâtel.

En cas de convenance nous offrons : gain élevé,
place stable, frais de voyages, voiture à dispo-
sition , avantages sociaux.

Les offres, avec curriculum vitae, photographie,
copies de certificats, etc., doivent être adressées
par écrit , aux Ameublements VIONNET S. A.,
à 1630 Bulle.

Les offres de candidats n'ayant pas encore de
connaissances particulières de la branche seront
aussi prises en considération.

2S*
C=;iLVAIMA

SWISS

cherche pour entrée immédiate ou date à con-
venir :

Facturière
(département expédition)
— conviendrait à personne aimant les chiffres

et désirant travailler de façon indépendante
— devrait être à même, en plus de la factura-

tion , d'exécuter des travaux de bureau variés;
. . . . . '. . .:. \: ' . :̂ '£i.j:, >.¦

Employée de bniean
(département cadrans)
— après mise au courant , devra s'occuper de

façon indépendante des sorties et rentrées
de cadrans, exécuter des travaux de contrôle,
suivre les rhabillages

— aurait la possibilité de faire de la correspon-
! dance française sous dictée ainsi que diffé-

rents travaux de bureau ;

Aide de bureau
(département fabrication)
— travaux de contrôle de tout genre
— possibilité de travailler avec horaire réduit.

Faire offres écrites, avec curriculum vitae et
copies de certificats, ou se présenter à la Direc-
tion de SILVANA S. A., 2720 Tramelan, tél. (032)
97 43 14.

^T^  ̂? 
vHtr 
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A la suite du décès du fitulaire, notre entreprise,
installée au Landeron, cherche pour entrée immé-
diate ou à convenir un CHEF COMPTABLE haute-
ment qualifié et si possible bilingue.

Nous désirons faire confiance à un collaborateur
expérimenté qui sera chargé de tous les travaux de
comptabilité, de bouclemenfs, de budgets, de con-
trôles budgétaire ef de fabrication, ainsi que des
travaux d'administration.

Il sera un collaborateur très proche du directeur de
l'entreprise.

Nous offrons un salaire en rapport avec les capacités
des postulants, ainsi que des avantages sociaux,
tels que caisse de maladie, fonds de prévoyance,
semaine de cinq jours.

Les offres manuscrites, accompagnées d'un curriculum
vitae, d'une photo, des certificats et des indications
de prétentions de salaire, doivent être adressées à la

Direction de CANADA DRY (SUISSE) S.A., 2525 le Landeron.

A louer tout de suite

lie! appartement
ensoleillé, 3 pièces, salle de bains, cui-
sine et grand hall, dans immeuble neuf ,
quartier tranqnille, dans le haut de la
ville. Prix, tout compris, 395 francs.
Adresser offres écrites à MC 2559 au
bureau du journal .

Montana-
Village

appartements tout
confort , 3 à 6 lits ,

150 fr. à 350 fr.
par semaine, libres

dès le 15 décembre.
Tél. (051) 95 08 17.

ÉTUDE CLERC, NOTAIRES,
2, rue Pourtalè» — Tél. 5 14 68

A LOUER pour le 24 avril 1968 ou
pour date à convenir, à Cortaillod,

magnifique appartement
de 6 chambres

(dont une indépendante) avec tout con-
fort. Véranda. Jardin. Garage. Vue
splendide.

A LOUER

A la Neuveville, au centre,

appartement de 3 pièces
tout confort
salle de bain s et W.-C. séparés. Vue
sur le lac et les Alpes. Base : Fr. 299.—
Tél. (032) 9613 74, dès 19 heures. Jeune couple cherche pour décem-

bre

appartement
de 2-3 pièces, à Neuchâtel ou aux
environs. Tél. (037) 2 28 81.

SERVEUSE
est demandée pour entrée im-
médiate, trois jours par se-
maine.
Adresser offres écrites à D S
2550 au bureau du journal.

A louer pour le
1er janvier 1968,

à Hauterive ,

1 GARAGE
Loyer mensuel

45 f r.
S'adresser au

concierge , tél. (038)
3 34 29, ou pendant

les heures de bu-
reau , à R. Pfister ,
gérances, Berne ,

tél. (031) 22 02 55.

A louer
à jeune , f i l le

chambre
tout confort.

Téléphone
(038) 5 46 84.

A louer à Neuchâtel ,
rue Emer-de-Vattel

(à proximité de
l'avenue des Alpes),
immédiatement ou

pour date à convenir ,
GASÎÂ6E

Loyer mensuel 55 fr .
Fiduciaire Leuba et

Schwarz, fbg de
l'Hôpital 13,

Neuchâtel
Tél. 5 76 71.

IC. 

H. BOEHRINGER SOHN GMBH , Baie |

pour la visite des pharmacies U
Suisse romande, région du Léman et Valais. B»

Nous demandons : expérience de la vente de médi- | •

i bonne connaissance du français, |§
; notions de l'allemand utiles ,
1 mais non indispensables.

Nous offrons : situation intéressante S
; salaire et indemnités de frais se-

J& RfirHniMnFn JW Les candidats s'intéressant à une activité impli-
||B^GElHEIM jjj |i:: quant de telles responsabilités et se sentant capa-

gB&SHSfijjÉl i blés d'assumer les lâches variées qu 'elle comporte ,
sont priés d'adresser leurs offres , avec photo et

C. H. BOEHRINGER SOHN GMBH ,
^^HH Untere Rebgasse 11, 4060 Bâle. H

; La Fabrique d'ébauches de Peseux S. A.,
Peseux, engagerait

¦ 
¦

ouvrière
pour son département contrôle.

Faire offres ou se présenter au bureau de
la fabrique : 34, rue de Neuchâtel,

tél. (038) 8 11 51.

yyBB L'Imprimerie

M| Sj  Paul Attinger S. A.,

™l BÉ Neuchâtel,

engagerait le plus rapidement
possible

un auxiliaire offset
de grande taille et de forte
constitution.
Place stable et agréable en cas
de convenance.

Faire offre ou se présenter à
l'avenue Rousseau 7.
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de la neige,

120 cm 39aB
• V

perfection et haute technique -C*j| WÈ\ mamiya/sekorTL

Sî vous voulez rater une photo avec te mamiya/sekorTL, t 8\ffev[i 5 W/J ufâil vous faudra inventer une méthode particulièrement raf- \ !|1S *PJ  ̂WwJÂ \JL/
finée, car... #fl|^K̂ Ŝ ^«B I Veuillezm'envoyerleprospectus I
toutes les indications importantes sont affichées dans le „ ) làttgÉB détaillé sur le mamiya/sekorTL:
viseur et se lisent d un seul coup d œil: B-. RcV i HNI M 2 >FN/67iri27
— l'aiguille du posemètre • . sj Sr̂  

- / '» / '
— la grille de microprismes pour la mise au point de pré- ** ,' 11 Bjf

cision £ llBJlilIl llrl AdressercecouponàTheoBeeli
— le verre dépoli à lent. Fresnel qui offre une image du *.; ' J| • • m Hohenweg 22, 8032 Zurich,

sujet lumineuse et précise jusque sur les bords. >j '1^̂^ ^̂̂^ SLJ l 

Téléphone 
051 534242 

T "]
I B Du nouveau
i «I dans
i 11 la manière
| Il d'écrire 
55 Il II il Nous nou8 sommes dit : te stylo
0 I] à bille étant l'instrument à écrire le
2 1 i 13 P'us utilisé dans le monde, nous
= I D H devons associer la plus haute
'g, [ I précision à l'esthétique fonctionnelle
c I 1 1 pour 0D,erl'r un instrument parfait.

S i J 11 ï ^our atteindre ce but, des années de
1 TB • préparation, de recherche et
•» 13 1 d'expériences furent nécessaires.
§• ; . ; * Nous avons mis au point la
tt R J iKj 'i 11 cartouche Ballograf-SUPERMAGNUM

| H j 1 d'un contenu suffisant pour
|fl 10 OCX) mètres d'écriture, grâce à sa

III IH bille de tungstène, dure comme le
diamant, logée dans un porte-bille

j « ' . en acier inoxydable, et à son
i système d'écoulement à 6 canaux

ï i ,  qui assure un débit parfaitement
j j  i l )  uniforme de l'encre pendant toute la
(> * || M durée de la cartouche.

Ë : sf| m Pu,s nous av°ns analysé
BLili«li scientifiquement les fonctions
Ë m \ musculaires de la main qui écrit.
£.' p Résultat: la «prise» EPOCA.
¦ 1 anaîomiquement parfaite par rapport
!_. * a u  diamètre, au poids et à l'équilibre.
il W&m toutes ces particularités se
* Mffl retrouvent dans chaque modèle du
1 i '' » ' vaste assortiment de stylos à bille
f fi EPOCA allant de Fr. 6.50 à Fr. 65.-.yg, • ij Le modèle illustré coûte Fr. 9.50.
EjBafj Tous ces modèles ont c« quelque
E t chose que les autres stylos à bille
HHÈl n'0nî PaS"
1W ÉCRIVEZ AVEC UN EPOCA

i Wm ET VOUS ÉPROUVEREZ I
W UN NOUVEAU PLAISIR
W DÉCRIRE!

BMLOGRAFepoca J

__ . ,

' ' !

FIS Un cadeau bienvenu! «M,
'ÊÊÈ mauffe-plats jura — votre aide journalier. -,?»

vil conv ent à chaque table et à chaque cou- EW1

M vert Plaque. chauffante chromé. Grandeur Mi
VA 442x228 x 54 mm. Temps de prechauffage gË

M tibles, essence, chaussures et articles réglementés de nos pharmacies [ « B̂ ÉÉl "TT"

i <

i -A beaux vêtements 1
? <;
5 I . le meilleur des nettoyages 5

i aftL NloiRlGl̂ i |
i Et MORfiE BF (produits brevetés) 5
i "̂ L,,/Tj e* vêtements toujours apprêtés 5

* îPr NEIÎ0YAGE CHIMI00E A SEC I
| 

TSlpmr çenti"e Prébarreau 7 s
t r N Mme M. E. SÛMI TÉL. 5 25 44 I
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Le lait contient, en proportions idéales, I acquis m renom international parses I

toutes les substances dont une femme a besoin I publications sur l'importance au mit ¦

pour être belle: beaucoup d'albumine qui rend II V ^«fo /aift'ew dans l'alimentation ¦

la peau ferme et douce et les cheveux brillants, I h ,naine nous dit: «Non seulement l
ainsi que du calcium et du phosphore qui assurent I tj r / de la croissance, l' organisme I
des dents saines et éclatantes. Voilà pourquoi , I "* , ,>„„ -*/„«•/ considérable et I
les jolies femmes boivent, 1 ah

f"l otîmes protéiques, dont I

chaqUeiour, un verrede,a it en plUS! 'S^C-^EI I mats " J. .;„„ riche e„ protéin es de haute I

V
I me alimentation rtm en y kn i

ous trouverez bon nombre d'idées pour I valeur biologique, mdtspensaotes » ¦
accomoder le lait, ainsi que des détails sur ses 11 de ses f onctions organiques.» ¦
vertus, dans « Le nouvel ABC du lait» richement I _Jj
illustré que vous pourrez obtenir chez votre laitier, |] —¦ ^̂ î î ^ 5̂̂
pour 80 centimes, ou commander à la Centrale |«̂
de propagande de l'industrie laitière suisse,
20, Konsumstrasse, 3000 Berne.



ZERO
Feuilleton de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

par 11

Stanislas-André Steeman

Il résulte de celles-ci que, quelques minutes avant le crime,
la bonne femme, selon un usage antique et solennel, se trou-
vait dans l'escalier. Je me souviens d'ailleurs, à ce passage
de sa déposition, l'avoir croisée en quittant l'explorateur. Elle
était, dit-elle, occupée à nettoyer la rampe d'escalier. Sou-
dain, comme elle se trouvait à deux marches du palier, elle
perçut une sorte de piétinement — à la vérité, elle ne discer-
na pas immédiatement l'origine de ce bruit — puis ces cris
lancés d'une voix étouffée : « A moi ! A moi ! » La concierge,
suivant en cela l'enseignement de ses auteurs favoris, était
d'abord restée immobile pendant une minute, « pétrifiée par
l'épouvante ». Puis, aussi vite que ses courtes jambes le lui
permettaient, elle avait gravi les dernières marches et s'était
jetée contre la porte qu'elle avait cherché à ouvrir en appe-
lant son locataire par son nom et en le conjurant de lui dire
quelque chose pou r la rassurer. Aucune réponse ne lui par-
vint, mais elle crut entendre la chute d'un corps sur le
plancher.

— Ça, commenta-t-elle, je n'peux cependant pas l'certifier
pour c'tte bonn'raison que l'express de six heures trente pas-
sait à ce moment d'vant la maison, faisant , comme à son
habitude, un boucan de tous les diables.

— Ce qui vous explique, cher ami, intervint Malaise à mon
intention, que nul bruit de lutte ne soit parvenu aux oreilles
de madame. Grâce au fracas que fait l'express, l'assassin n'a
dû prendre aucune précaution pour courir jusqu 'à la fenêtre
et regagner son appartement par le moyen employé quelques
minutes auparavant pour en descendre.

— Ne pensez-vous pas, dis-je, qu'il courait ainsi le dangei
d'être aperçu tout au moins par les voyageurs de l'express "t

— Non. La concierge est tout de suite descendue en ap-
pelant à l'aide et le train devait déjà être passé.

— N'avez-vous pas songé à interroger l'un des voyageurs ?
— A quoi bon ? L'affaire est terminée, vous dis-je. Elle

l'est si bien, à mon sens, que je ne pense même plus à votre
culpabilité possible, à Ramon et à vous.

Je le regardai avec stupeur :
— Mais vous m'aviez dit que celle-ci avait été écartée dé-

finitivement grâce à... ?
— Grâce à ma négligence, oui, dit Malaise. Mais tout pour-

rait être remis en question. Je me suis en effet avisé ce matin
que la seconde porte ouvrant sur l'appartement de Donaldson
n'était pas fermée à clé. Cette porte donne dans la troisième
pièce, l'appartement formant une sorte d'angle droit. Comme,
d'autre part , les portes de communication étaient ouvertes
(vous avez pu vous en rendre compte lors de votre visite à la
victime), vous — ou votre ami — auriez pu vous introduire
par là.

— En effet, dis-je. Mais ce qui est vrai pour nous l'est
aussi pour le véritable assassin. Ne pensez-vous pas qu'il est
plutôt entré, puis sorti de cette façon, pendant que la con-
cierge se trouvait hors de la maison ?

— Possible, grommela Malaise.
Décidément l'affaire paraissait claire. Mieux, lumineuse. Oc-

tavius Brown, accusé par la victime avant même que de l'avoir
tuée, avait seul intérêt à dérober l'idole, et le chapeau, trouvé
sur les lieux du drame, était en quelque sorte une signature.
Enfin, pourquoi le nègre se fût-il enfui quelques instant après
le meurtre, s'il eût été, en dépit de toute vraisemblance in-
nocent ?...

Professionnellement j'éprouvai un regret. Regret de voir une
affaire commencée sous d'aussi heureux auspices — pour mon
journal, s'entend — terminée aussi rapidement, regret de voir
la mort de l'explorateur perdre son auréole de mystère.

On frappa à la porte. Malaise alla ouvrir et introduisit
Charles-Quint.

— Je pensais vous trouver tous deux ici , dit-il. Octavius,
Brown est-il arrêté ?

¦— Non, répondit Malaise, mais cela ne peut tarder. Nous
savons déjà qu 'il a été employé dernièrement dans un jazz-
band , en qualité de guitariste. 11 faisait également commerce
d'amulettes et de fétiches... Mais je suppose qu'il devait avoir
d'autres sources de revenus moins bien établies. Brown n'est
certainement pas son véritable nom.

— Il était Hawaïen, n'est-ce pas ? dis-je.
La réponse me surprit :
— Non. Soudanais.
Et j'eus l'impression que Malaise se fût bien passé de me

dire cela.
Le motif du crime n'apparaissait en effet que si l'histoire

à moi contée par l'explorateur était exacte. Si l'assassin était
Soudanais, il fallait écarter l'hypothèse de la vengeance.

— Soudanais ? dis-je. Vous êtes certain , Malaise ?
— Les personnes qui me l'ont dit en étaient certaines.
— Mais vous 7
—¦ Moi pas.
— Vous l'espérez Hawaïen ?
Comme l'inspecteur inclinait la tête, Charles-Quint vint à

moi et posa la main sur mon bras.
— C'est pour te voir que je suis ici, dit-il. Vieux, tu vas

me rendre un service... As-tu lu la stupide information que
publie « Le Phare » de ce matin ?

— Quelle stupide information ?
— Cette histoire de mes fiançailles avec Sally. C'est faux,

c'est pure imagination de la part du type qui est venu m'in-
terviewer. Ne peux-tu dire cela dans ' « L'Eclair » ?  De mon
côté, je vais écrire au « Phare ». Je suis très embêté. Comme
je connais Sally — elle a l'esprit de contradiction on ne peut
plus développé — il suffirait  qu'elle lût pareille bourde pour
que je perde toute chance de la reconquérir jamais...

A ce moment un bruit nous fit tourner la tête à tous trois.
Une jeune femme s'encadrait dans la porte.
— Je suis Sally Donaldson , dit-elle. Lequel de vous, mes-

sieurs , pourrait me dire si mon père est mort intestat ?...

TANGALOA REPARAIT
Je considérai la jeune fille avec une sorte de crainte.
Elle avait ouvert son manteau qui avait glissé le long de se«

épaules rondes et sa robe de jersey de soie ruisselait autoui
d'elle comme une fontaine. Elle ouvrit son sac, y prit un étu
en argent et me le tendit ouvert.

— Cigarette ?
— Merci , dis-je, le cœur serré.
Sally, déjà , ne s'appliquait-elle pas à détruire , pis : à défor-

mer l'image que je m'étais faite d'elle, inconsciemment ?
Elle alluma sa cigarette avec application, n'en tira que deus

courtes bouffées et la posa sur le bord de la table de marbre.
Pensivement , je regardai cette cigarette. Sally y avait laissé
une triple marque : un S d'or, deux traces d'ongles et une
petite bagu e rose imprimée au bout par le rouge à lèvres.

Elle me regarda Q'eus l'impression qu 'elle regardait à tra-
vers moi) et me dit enfin :

— Vous avez beaucoup d'imagination et vous écrivez jo-
liment. J'aimerais cependant vous entendre évoquer les der-
niers moments de mon père avec plus de simplicité... Que
vous a-t-il dit de moi ?

Nous nous trouvions installés dans le petit café du coin où,
la veille, quelques minutes avant que j'apprisse la mort de
l'explorateur , je m'étais endorm i pendant que Charles-Quint
se battait avec le téléphone. Nous occupions, la jeune fille
et moi, la même table et le même garçon nous avait servis.
La vie est pleine de répétitions.

Malaise avait renseigné Sally. Oui , son père était mort
intestat. Par conséquent elle héritait , à moins qu'une nouvelle
fouille de l'appartement n'amenât la découverte d'un testament
ou qu'un notaire se décidât à répondre à la note que l'ins-
pecteur, dès la veille au soir, avait fait paraître dans les
journau x de la capitale.

Le visage irrégulier de Sally Donaldson n'avait rien traduit
de ses sentiments.

« Depuis quand êtes-vous ici, Mademoiselle ? » avait in-
terrogé Malaise.

(A suivre.)
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L'utilitaire VW a été souvent c©pié.
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Voici sa meilleure copie:
le nouvel utilitaire VW,
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Dès le 6 janvier ,

12 stations valaisannes sont prêtes à vous accueillir à des conditions
exceptionnelles : <

Montana, Morgins, Champéry, les Marécottes,
Ovronnaz, Haute-Nendaz, Veysonnaz, Thyon, Anzère,

Grimentz, Grachen et Bettmeralp

® Hôtel tout confort — Pension de premier ordre (service et taxes
compris dans le prix).

• Tous les jours, cours de ski pour débutants ou cours de perfec-
tionnement pour chevronnés, donnés par les moniteurs de l'Ecole
suisse de ski. Six degrés d'enseignement.

• Libre parcours (nombre de courses illimité) sur les installations
de remontée.

TOUT COMPRIS jusqu'au 10 février Dès le 10 février
7 jours Fr. 240.— Fr. 250.—

10 jours Fr. 330.— Fr. 355.—
14 jours Fr. 450.— Fr. 465.—

Léger supplément de 10 à 50 francs pour Morgins, Champéry,
Grachen et Montana.

Inscriptions et renseignements :

ÉCOLE-CLUB MIGROS VALAIS
Tél. (026) 2 10 31 et 2 30 20
Case postale 358, 1920 Martigny

I

Dès 10 heures

BOUCHERIE-CHARCUTERIE §

R. MARGOT j

Beau choix de cartes de visite
à vendre à l'imprimerie de ce journal
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STRÂFOR Av̂ sAts2020s0 Neuchale,
V»J U I IITII WR 1 Téléphone (038) 4 3621
Noa spécialistes TOUS rendront visite sans engagement

Jalj iPHiMJfii
Compagnie d'assurances S. A.

Agence générale

Rémy ALLIMANN
20 années de pratique

Neuchâtel, faubourg du Lac 11 ;
Tél. 5 14 14
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La Musique militaire a démontré ses qualités et
ses défauts, et peut-être trouvé un directeur

La Musique militaire du Locle a
donné samedi soir * au Casino-Théâtre ,
un excellent concert qui a permis de
mettre en évidence les grandes Duali-
tés mais aussi les petits dé fau t s  et
les inévitables lacunes de cette fan-
fare.

Après les traditionnels souhaits de
bienvenue présentés par le « Com-
mandant » Ewald Rahm , la Musi que
militaire se mit immédiatement à
l'œuvre et exécuta avec aisance la
« Marche du conseiller fédéral  Roger
Bonvin » de Hans Honegger. Celte
partition p laisante et bien dans les
traditions helvét iques convenait par-
fa i tement  pour ouvrir les f eux .

La deuxième œuvre interprétée , l' ou-
verture de l'op éra « S t i f f e l i o  » de Giu-
seppe Verdi permit de découvrir quel-
ques fai l les que la Musique militaire
devra s'e f forcer  de combler. Le registre
des bug les eut beaucoup de peine à
se mettre en train et donna l' impres-
sion de manquer d' assurance. Après
quel ques mesures laborieuses , les mu-
siciens se reprirent heureusement et
o f f r i ren t  un excellent f ina l  qui com-
pensa agréablement le p énible dé part.

Dans « M y  Pair Lady », la célèbre
opérette de Frédéric Lœive, la Mu-
sique militaire connut également quel-
ques petits passages à vide qui n'en-
levèrent cependant rien à la valeur
des d i f f éren t s  airs. Seul un saxophone
mal accordé jeta une fausse note dans
cette sélection de morceaux p laisants
et entraînants. Enfin , « The Drum Ma-
jor î , une marche américaine de T. S.
Taq lor, mit un terme à cette première
partie qui , rép étons-le , f u t  d' un ni-
veau musica l assez moyen.

Après l'entracte , la Musique mili-
taire se reprit magnifiquement et don-
na alors la p leine mesure de ses
possibilités. Après une marche de
Guido Anklin , les musiciens inter-
prétèrent une charmante fantaisie de
Max Leemann baptisée curieusement
« Krambambuli ». Cette œuvre, dans
laquelle se succèdent des rythmes de
danse modernes , f u t  enlevée avec une
vitalité et une aisance remarquables.

Le p lus grand succès de la soirée f u i
sans aucun doute « Halifax », une
ouverture entraînante et alerte de
Fernand Ruelle. Dans cette partition
où les ry thmes d i f f é ren t s  se succèdent,
se côtoient , se séparent et se rejoignent
à nouveau , tous les regis tres furent
par fa its et f i rent  preuve d' une ex-
cellente cohésion. Le solo de trompette
interprété tour à tour par Michel Dn-
bail et Roger Perret mit particuliè-
rement en évidence la valeur de deux
des meilleures individualités de la
Musique militaire.

Pour conclure dignement ce concert ,
M. Roger Perret prit la baguette et
diri gea «Avec Honneur », une mar-
che de sa composition qui f u t  déjà
le bouquet f inal  de la 25me Fête
cantonale neuchàteloise des musiques
militaires qui s'est déroulée en juin
dernier au Locle.

En troisième et dernière partie , le
public accueillit pour la première
f o i s  au Locle « Les Dominos », un ex-
cellent groupe vocal de Saint-Aubin.
Les neuf membres de cette formation

gaie et p leine d' entrain démontrèrent
de réels talents , tant sur le vlan mu-
sical que choral. Des chansons moder-
nes de Sy lvie Vartan , Sacha Distel ,
Lucki Blondo , des Sur f s  et surtout
de Hugues Au f ray  leur permirent de
s'attirer des app laudissements nom-
breux (malgré le public clairsemé)
et mérités.

Le concert de samedi soir a été une
belle réussite. La Musique militaire a
eu le mérite de mettre à son program-
me des œuvres à sa portée et de les
interpréter avec e f f icacité et parfois
aussi avec une orig inalité de très
bon goût.

Au pupitre de direction , M. Bernard

Berdat (directeur par intérim) s en
tira admirablement et démontra sa
parfai te  maturité. Avec un homme
comme lui . la Musique militaire n'au-
rait pas besoin de chercher un nou-
veau directeur : elle a dans ses rangs
un musicien capable et tout indiqué
pour remp lir cette importante fonc-
tion. Cette suggestion mérite réf lexion
car M. Berdat a démontré avec éclat
qu 'il n'y a pas besoin d'être profes -
sionnel pour diriger une excellente
f a n f a r e , même si celle-ci a toujours
suivi une tradition bien précise. C' est
là ' un des enseignements de cette
soirée.

R. Cy.

Éclaireuses et éclaireurs loclois
ont présenté leur soirée en commun

De notre correspondant :

Une salle comble , trois heures de spec-
tacle varié et une ambiance du tonnerre,
il n 'en fallait pas plus pour assurer le
succès complet de la soirée des éclaireurs
et des éclaireuses qui s'est déroulée sa-
medi soir à la Maison de Paroisse.

Cette soirée scoute revêtait cetto année
une grande importance et constituait un
heureux tournant dans . l'histoire des éclai-
reurs du Locle. C'était en effet la pre-
mière fois que les éclaireurs du groupe
Daniel JeanRichard et les éclaireuses de
la section Soleil d'Or présentaient une- soi-
rée en commun.

Dès les premiers numéros, on sa rendit
compte que tout avait été bien préparé
et que rien n'avait été laissé au hasard.
Chaque détail était soigné, chaque sketch
était bien étudié et chaque chant était in-
terprété avec entrain et cohésion.

Après la présentation des groupes et un
chant d'ensemble, le pasteur Jacques Bo-
vet se fit un plaisir de saluer le public
et le remercia de sa présence. Avec son

Beaucoup de spectateurs déjà pour la répétition générale de l'après-
midi.

(Avipress - Bh)

humour caractéristique , il prononça quel-
ques mots et souligna en particulier ' le rô-
le et l'importance de l'éclaireur dans le
monde actuel.

Les chants et les sketches qui suivirent
permirent aux différentes troupes de mon-
trer ce dont elles étaient capables. Les
Petites-Ailes , les éclaireurs , les louveteaux
et les éclaireuses donnèrent tour à tour
le meilleur d'eux-mêmes et s'attirèrent de
longs applaudissements.

Après un entracte au cours duquel cha-
cun put se restaurer et se désaltérer grâ-
ce à l'excellent buffet préparé par les
éclaireuses, chaque troupe présenta à nou-
veau un sketch amusant et plein de fraî-
cheur. Le public réserva un accueil tout
particulier au numéro des éclaireuses : « Le
prince et la bergère > .

En troisième partie, les chefs et les
routiers interprétèrent avec aisance et sû-
reté une charmante pièce : « Terreur en
Oklahoma » , qui retrace l'histoire des pion-
niers du Far-West et démontre les excel-
lentes dispositions théâtrales des éclaireurs

et leur sens de la mise en scène (Jean-
Claude Perret-Gentil), du décor (Jean-
Paul Kohli et la patrouille des Mésan-
ges), de la présentation (Claude-Alain Dor-

Christophe Colomb prend congé de sa femme et va s'embarquer sur
sa caravelle...

moy) et de la sonorisation (Roland Dubois
et Jean-Maurice Galster).

Enfin, pour terminer, tous les scouts uni-
rent leurs voix et leurs cœurs et prirent
congé du public avec le chant des Adieux.

Cette soirée a connu un succès record
et l'expérience tentée pour la première fois
fut concluante. En plus de certaines satis-
factions bien compréhensibles, ce travail
commun fut aussi l'occasion de resserrer
les liens d'amitié qui unissent les éclai-
reurs Daniel JeanRichard et les éclaireu-
ses de la section du Soleil d'Or. Le ré-
sultat acqu is fut au-dessus de toute pré-
vision et sera un précieux encouragement
pour l'avenir du scoutisme loclois.

Derniers devoirs
(c) Une foule nombreuse et recueil-
lie remplissait, vendredi , le Tem-
ple français pour la cérémonie fu-
nèbre de M. John Matthey-Doret,
personnalité locloise bien connue. Le
culte fut présidé, après un jeu d'or-
gues, par le pasteur Jacques Bovet,
qui , après avoir lu les textes sacrés,
rappela le rôle joué au Locle par le
défunt, ainsi que ses qualités. L'hom-
mage de la direction du Crédit foncier
neuchâtelois fut apporté par M. Alain
de Reynier, avocat à Neuchâtel et di-
recteur de cette institution. M. Fritz
Matthey, notaire, au nom du comité
de l'hôpital dont M. John Matthey-Do-
ret était administrateur, et du Parti
progressiste national, exprima la sym-
pathie et la reconnaissance de ces
comités. Ces deux discours résumaient
parfaitement tous ceux qui auraient pu
être prononcés au nom des nombreuses
œuvres et sociétés auxquelles M. Mat-
they-Doret a voué son temps et le
meilleur de lui-même.
LE LOCLE — Un enfant renversé
par une automobile
(c) Samedi, peu avant midi, sur un
passage de sécurité de la rue du Ma-
rais, le jeune Christian Gillieron,
7 ans, domicilié aux Fougères, a été
heurté par une automobile française.
L'enfant souffre de légères contusions.

Début d'incendie
(c) Hier soir, à 20 h 45, un violent in-
cendie a pris naissance au dernier étage
du bâtiment de l'ancienne fabrique Meta-
lem, à la rue de la Chapelle. Les premiers
secours furent immédiatement alertés et se
rendirent sur les lieux en un temps record
sous le commandement du capitaine Paul
Brasey.

Devant la violence du sinistre, les grou-
pes de renforcement 1, 2 et 3, conduits
par le capitaine Fritz Dubois, se rendirent
également sur place. Les efforts conjugués
des vingt hommes eurent vite raison des
flammes et l'incendie fut entièrement cir-
conscrit à 21 h 30.

Le résultat de ce sinistre est moins
grave que prévu : il y a quelques dégâts
(murs noircis notamment), mais heureuse-
ment aucun blessé. Grâce à la rapide et
énergique intervention des pompiers, un
gros incendie a pu être évité.

Le polyafhlon se poursuit
au Locle avec le basketball

Sous le panier des « Gardes rouges »...
Le polyathlon de la jeunesse s'est pour-

suivi samedi après-midi par le tour pré-
liminaire de basket-ball. Cette épreuve a
donné lieu à des matches passionnants
qui ont donné les résultats suivants : les
Stroumphs - Université de Californie 6 à 3 ;
les Ratatagewesenplatz - les Spoutniks 6-2 ;
les Gardes-Rouges - les Modestes 6-0 ;
Université de Californie - les Baleyses
7-4 ; les Ratatagewesenplatz - les Gardes-
Rouges 11-0 ; les Stroumphs - les Modestes
4-0 ; les Spoutniks - les Baleyses 10-0.

A l'issue de ces rencontres , les « Ratata-
gewesenplatz », les « Spoutniks », l'« Uni-

versité de Californie » et les « Stroumphs »
se sont qualifiés dans le groupe des forts.
De leur côté, les « Gardes-Rouges » , les
« Modestes » et les • Baleyses » se sont vus
contraints de faire partie du groupe des
faibles.

Les finales se disputeront le 9 décembre
en même temps que les finales du volley-
ball dont le tour préliminaire aura lieu
samedi prochain.

Pour l'instant, les « Ratatagewesenplatz »
sont toujou rs en tête, mais les autres équipes
amorcent un redressement qui pourrait en-
core valoir de nombreux bouleversements.

Les « Ratatagewesenplatz » se concentrent avant la partie...
(Avipress - Bh)

Harpe et musique espagnole lors du concert
des Armes-Réunies de la Chaux-de-Fonds

Evénement musical de l'année, le
concert de gala de lia Musique militaire
« Les Armes-Réunies », revêtait poul-
ies initiés un je ne sais quoi d'excep-
tionnel : des bruits couraient que le
meilleur président et le non moins
meilleur directeur que « Les Armes »
eurent jamais, allaient s'en aller en-
semble, d'ici peu I Qui leur succédera ?
Personne ne songe aux moyens de les
remplacer : Robert De Ceuninck, Geor-
ges Jaggi , le musicien-pédagogue, le
président-di plomate ! Pourtant, il le
faudra bien , s'ils maintiennent leur
décision.

Le concert de gala des « Armes-
Réunies » — trvail d'une année... et
de plusieurs, démonstration que la
fanfare est un des grands moyens
d'expression de la musique — est
attendu avec autant d'intérêt que de
curiosité. Il est un des événements de
la saison musicale : qu'a-t-on étudié,
que va-t-on choisir pour ce dernier di-
manche de novembre ? Nous avons été,
cette année, admirablement servis, tant
côté soliste que fanfare. En fait, tout
est toujours ramené magnifiquement
à ce que la fanfare peut dire de mieux
et de plus spécifique.

« L'Ouverture du Vaisseau fantôme »,
de Wagner, transcrite par A. Quinet,
ancien chef des « Armes-Réunies », est
particulièrement faite pour la fanfare,
parce qu'elle a la grandiose orches-
tration qui donne aux cuivres tous
leurs moyens. On en dira quasiment
autant du final de la « Première
Symphonie » de Johannes Brahms,
transcription de R. de Ceuninck, car
il est bien évident que le cor des
al pes allait inspirer à Brahms (comme
il l'a fait a Bartok) des accents que
les Oberlandais n'eussent pas Ima-
ginés tant il est vra i qu'on ne sait
pas toujours ce qui est beau chez soi.

L'ESPAGNE. PUIS NAPOLÉON

Un élément absolument original du
programme était la transcription par
de Ceuninck de « En un Cormao » de

Mlle E. Raga Selma, musicienne es-
pagnole élève des plus grands maîtres
de son pays, et qui fit un long sé-
jour dans le nôtre, à la Sagne. Au
fond , sans insister sur le détail de
son inspiration, c'est toute l'Espagne
que nous avons vue défiler, dans ses
cuivres étincelants, ses accents fu-
nèbres ou triomphaux, en introduc-
tion à « Suite-ballet sous le ciel an-
dalou », en présence d'ailleurs de l'au-
teur.

Le Hongrois Kodaly est, avec le
grand Bartok, le découvreur, le réin-
venteu r non seulement du folklore
hongrois ou roumain, mais de la

Perte de maîtrise
Une automobiMste de la Chaux-de-

Fonds, Mlle M. P. circulait hier à
9 h 35 à la rue des Granges. La conduc-
trice perdit soudain la maîtrise de
son véhicule qui heurta une voiture
régulièrement stationnée en bordure
de la chaussée. Dégâts aux deux vé-
hicules.

Collision
M. M. P. habitant Croy (ViD) circu-

lait au volant d'une automobile sur
la Vue-des-Alpes, lorsque, à l'intersec-
tion de la route de m Sagne il eut
sa route coupée par une voiture con-
duite par M. C. F. de Travers. Colli-
sion, dégâts.

Priorité non accordée
Un habitant de Tramelan, M. R. B.,

circulait hier à 14 h 60 au volant d'une
automobile sur l'avenue Léopold-Ro-
bert. A l'intersection de la rue du
Casino, il n'a pas accordé la priorité
à une voiture conduite par M. F. G.
de la Chaux-de-Fonds. Collision, dé-
gâts.

Inspection complémentaire
Une inspection complémentaire pourles sous-officiers, appointés et soldats

de l'élite et de la landwehr astreints
a l'inspection principale et qui ne
s y sont pas présentés, a lieu au col-lège de Beau-Site, ce matin à 8 h 15pour l'élite et les services complé-
mentaires ; cet après-midi à 14 h 30
pour la landwehr et le landsturm.

En cas de doute, s'adresser au chefde section.

manière de retrouver le folklore et de
l'exprimer. Dans « Hary Janos », c'est
au fond , comme Beethoven, l'adora-
tion et la haine de Napoléon succes-
sives, qui s'exprime : le libérateur,
l'oppresseur, puis la libération finale,
de courte durée d'ailleurs. L'important,
c'est que Kodaly en dit ce qui reste
dans le cœur et dans la mémoire du
peuple.

LA HARPE IGNORÉE
Excellente tradition des concerts de

gala des « Armes-Réunies », on nous
donne l'occasion de prendre langue
avec une artiste et un instrument :
quelle aubaine, cette année 1 La harpe,
musique totalement ignorée en ins-
trument seul, avec Mme C. Eisen-
hoffer, que nous admirions, naturelle-
ment, mais que nous n'avions pas en-
tendue en récital Ce fut d'abord l'ex-
traordinaire « Concerto en si bémol
majeur » de Haendel, qui retentit ma-
jestueusement dans la salle de mu-
sique, la ravissante « Pièce ancienne »
de Sammartini, et enfin cette somp-
tueuse rêverie de Tansmann, racontant
les légendes de son pays, la Pologne,
comme son maître Stravinsky faisait
de Petrouchka.

J.-uM. N.
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De Sa bonne humeur
cavec

Malgré les ans l'Amicale a été fon-
dée en 1939), malgré l'impossibilité
de rajeunir les cadres, elle est tou-
jours bien vivante. La soirée orga-
nisée samedi soir dans les locaux du
Cercle de l'Union en est une preuve
de plus. La salle était ruisselante de
bonne humeur. Les aînés, les amis
et leurs familles se sont serré les
coudes, satisfaits de se revoir.

Comme chaque année, la société
littéraire « Comœdia > a présenté sous
la direction de M.  Pierre Brossin,
une comidée burlesque en trois actes
de Jean-Bernard Luc et Jean-Pierre
Conti : « Quand épouserez-vous ma
femme ? ». Cette comédie bouf fe , far-
cie d'une multitude de jeux de scène,
a déridé les . plus moroses. Malgré
l'exiguïté de la scène, les acateurs ont
singulièrement animé cette pièce qui
n'était pas sans présenter des di f f i -
cultés pour les acteurs. Mme Calame
(tante Minnie), M. Robert Jeanneret
(Bertrand), Mme Marianne Brossin
(Nadette), Mme Monique Robert
(Dotly), M.  Ulysse Brandt (Dorignac),
Mlle J. Bubloz (Laetitia) et M. Chs
Etter (Bardu ont pris autant de plai-
sir à jouer que nous en prenions à
les voir et à les entendre. Puis l'im-
payable Henri Juvet , président de soi-
rée, sut mettre beaucoup de gaieté
dans la salle par ses bons mots et
ses heureuses trouvailles. H procéda à
la distribution des prix et des chal-
lenges du championnat de boules.

C' est M. Edgar Humbert-Droz qui,
cette année, remporte les trois chal-
lenges (vaudois, Morgenthal et clas-
sement général) .

Le classement gén éral s'établit ain-
si : 1. E. Humbert-Dorz ; 2. Henri
Jacot ; 3. Georges Matth ey ; 4. Paul
Conrad ; 5. Henri Juvet ; A uguste
Gauthier ; 7. Bernard Stalder.

La soirée s'acheva par un bal plein
d' entrain animé par l'orchestre
« Rythm-Mclody 's » de Travers, et en-
trecoupé des productions de chant de
M.  Paul Wyss.

C.

Le sculpteur Mad Ayanian
au Musée des beaux-arts

L'artiste, Mme Ayanian, et quelques-unes de ses œuvres.
(Avipress - Bh)

C'est un ensemble d'une Quarantaine
d'œuvres que le sculpteur Mad Ayan ian,
une authentique Locloise (dont le mari
est Arménien), présente pour une quin-
zaine de jours à la Salle des musées.

Une exécution raff inée , une élégance
de présentation créent une ambiance ho-
mogène. L'artiste a transformé la salle
en un beau salon. Les statuettes ont pr is
p lace sur de petits meubles qui les met-
tent en valeur. Elles ont de la tenue, de
la personnalité , dépouillées des facilités
coutumières. On sent, chez Mad Aya-
nian, le désir intense d'exprimer une
idée généreuse, une émotion, un état
d'âme, voire un rayonnement.

Cette « Halte bienfaisante » porte bien

son nom par l'expression de cette fem-
me et de cet enfant fatigués et la déli-
catesse de la main qui les a modelés.
Je trouve également intéressant cette
« Jeune femme » marchant , par l 'impres-
sion qu'elle donne d'une vie intense.
Une grande sérénité se dégage des œu-
vres exposées. Nous ne sommes pas sur-
pris que Mad Ayanian ait obtenu le
1er prix des « Poètes et artistes de Fran-
ce » pour son ensemble (8 statuettes)
représentant l'offrande à la Natalité.

« Acceptation » et « Vierge romane » for-
ment un bel ensemble d'où se dégage
une piété affirmée.

Cette exposition vivante et homogène
est de valeur. Le public ne manquera
pas de l'aller voir .

Les enfants du Loole se sont rendus
samedi après-midi en grand nombre
à la salle Dixi (une salle qui était
comhle et on y trouvait de nombreux
parents aussi) pour assister à un mer-
veilleux spectacle : l'histoire du c Petit
Chaperon rouge », interprété© par le
Théâtre d'enfants de Lausanne, qui
entreprend actuellement une tournée
dans le canton de Neuchâtel (nous en
avons largement parlé il y a quelques
jours lorsque le spectacle a été donné
à Neuchâtel), dans le Jura et du côté
de Fribourg.

Le petit chaperon rouge
à la salle Dixi

Téléphonez-nous !
La rédaction rétribue les lecteurs qui

lui transmettent sans tarder les informa-
tions régionales utiles. Discrétion assurée.

Tél. jour et nuit : (038) 5 65 02
(sauf du samedi à 2 h, au dimanche soir
a 18 heures).
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Un rural en feu à Courroux
100,000 fr. de dégâts

De notre correspondant :
Hier à 12 h 15, un incendie a éclaté

dans le rural de M. Charles Uebelhardt,
à la rue du Cornât, à Courroux. L'alar-
me fut donnée par un voisin qui avait
remarqué une colonne de fumée sortant
du toit de la grange. Lorsque les pom-
piers de Courroux, de Courcelon et les
premiers secours de Delémont arrivèrent
sur les lieux, il était déjà trop tard
pour intervenir efficacement. La maison
d'habitation est heureusement séparée de
la ferme et elle fut épargnée. Les 35
pièces de bétail purent être sauvées.
Comme les écuries sont séparées du
reste du bâtiment par une dalle de
béton , elles n'ont subi que des dégâts

d'eau et le bétail a pu y être ramené
pour la nuit. En revanche, le reste du
bâtiment, avec les fourrages et les ma-
chines agricoles qu'il contenait, est com-
plètement détruit. Les dégâts s'élèvent à
100,000 francs. Les causes de l'incendie
n'ont pas encore été établies de manière
certaine, mais l'on pense que réchauffe-
ment des courroies d'une machine dite
« secoueuse » a provoqué le feu. Hier
matin, en effe t, lorsque le fils du pro-
priétaire employa cette machine, il re-
marqua une odeur de fumée. Pourtant,
à l'examen, il ne découvrit aucune ano-
malie. Le service d'identification de Ber-
ne procédera aujourd'hui à une enquête
approfondie.

MOUTIER
Vers une augmentation
de la quotité d'impôt

(c) Le prochain budget communal qui doit
être accepté par l'assemblée communale pré-
voit notamment l'augmentation de la quo-
tité d'impôt de 2 à 2,2. On se souvient
que, l'année dernière, l'augmentation de 2
à 2,1 avait été refusée.

II n'a pas couru longtemps
(c) Samedi à 13 h 30, l'automobile de M.
O. Rebetaz, horloger-bijoutier à la rue Cen-
trale à Moutier , disparaissait comme par
enchantement de devant son magasin. Le
jeune voleur, un récidiviste bâlois nommé
M. J. C, 19 ans , domicilié à Court, sans
permis de conduire , accrocha une voiture
en stationnement ; puis, montant sur un
trottoir où il faillit renverser un piéton, il
alla déposer la machine à la rue de la
Gare. La police a arrêté sans peine le jeune
homme à son domicile.

Il aurait tiré par inadvertance au moment où
sa future victime allait l'emmener au poste

De notre correspondant :
La nouvelle a provoqué un immense soulagment en Singine et dans

tout le canton de Fribourg : le meurtrier du garde-chasse Peter Philipona,
32 ans, de Wilersgut-Brunisried, a été identifié et a passé aux aveux. Le
malheureux garde avait été découvert tué de quatre coups de feu, dont l'un
à bout portant entre les yeux, au bord de la rivière Singine, dans la nuit
du 24 au 25 septembre dernier... Le crime remontait au dimanche 24,
vers 10 h du matin.

Jean-Charles Gaillard. Il a avoué
son crime.

D 'emblée, l'enquête parut difficile et
toutes les investigations restèrent sans
succès. Mercredi dernier, le juge d'ins-
truction de la Singine, M. Moritz Wae-
ber, prenait l 'initiative de convoquer une
conférence de presse. Et c'est lors de
cette séance qu'il dévoila que, dans une
poche du garde mort, on avait retrouvé
un billet écrit de sa main, peu avant
le crime. Ce papier portait une fausse
identité qu 'il convient de rappeler : Ro-
bert-René-Adolf-Adèle Vogt - 31. 12. 39,
Riaz - monteur - Neuve-Ville 11.

ARRÊTÉ JEUDI
La publication de ces quelques mots

devait donner des résultats quasi immé-
diats. En effet , le sergent Marro, chef
de cantonnement de la Singine, recevait
un appel téléphonique d'une personne
disant qu'elle connaissait un homme né
le 31 décembre 1939, possédant un « pa-
rabellum » du type déterminé par l'enquê-
te. D'autres contrôles furent immédiate-
ment opérés, révêlant que l'individu soup-
çonné était effectivement monteur, et que
sa mère se nommait bien Adèle Vogt. Le
juge d'instruction n'hésita pas à décer-
ner un mandat d'arrêt contre l'intéressé,
qui fu t  arrêté jeudi soir déjà à Vuadens,
où il accomplissait un cours de répé-
tition.

LES AVEUX
Transporté à Tavel, il y fu t  interrogé

sans relâche jusqu'à 3 heures du matin,
sans succès. Il en fu t  de même vendredi.
Puis samedi vers 18 h 20, le meurtrier
avoua son crime à M. Marro, au terme
d'une longue conversation. Hier, diman-
che, la nouvelle fu t  divulguée . Le meur-
lard, 28 ans, monteur spécialiste des
télécommunications d.a.t., marié et père
de trois fillettes de 5 ans, 3 ans et
9 mois, domicilié au chemin de la
Forêt 12, à Fribourg. Les aveux furent
répétés au juge d'instruction.

« PAR INADVERTANCE »
Gaillard expliqua son geste ainsi : le

garde Philipona l'ayant surpris à p êcher
dans la réserve de la Singine, entre
Rufenen et Zollhaus, aurait pris son
adresse (la fausse identité retrouvée) et
l'aurait ensuite invité à le suivre au
poste de police pour un contrôle. C'est
alors que Gaillard l'abattit avec son

p istolet. Le premier coup, selon le meur-
trier, serait parti par inadvertance. Per-
dant la tête, il aurait ensuite achevé
M. Philipona de trois balles.

UN PÉCHEUR ENRAGÉ
Au sujet de Jean-Charles Gaillard ,

qui n'était pas connu de la police, sinon
par un retrait de permis de pêche
en 1959, de bons renseignements sont
donnés sur le plan professionnel. En re-
vanche, il était connu dans les milieux
de la p êche comme un « pêcheur au
kilo », pour lequel la quantité et le
poids des prises tiennent lieu de critère
sportif. Le jour du crime, Gaillard vou-
lait participer à un concours de pêche,
et il semble qu'il soit resté bredouille
dans un autre endroit. Il décida alors
de pêcher dans la réserve de la Singine.
Le garde Philipona ne lui était pas
inconnu, puisqu'il avait été contrôlé par
lui au cours de la saison 1966. Gaillard
était en règle et a d'ailleurs souligné
au cours des interrogatoires que le garde

Le billet retrouvé dans la poche
du garde, griffonné dans la jour-
née du meurtre, qui a permis
l'arrestation de Jean-Charles

Gaillard.

avait été correct avec lui en cette cir-
constance.

REMERCIEMENTS
Dans un communiqué, le juge d'ins-

truction Waeber saisit l'occasion po ur
remercier tous ceux qui ont contribué
à démasquer le meurtrier , et en parti-
culier la police de sûreté frihourgeoi.se,
la gendarmerie du district de la Singine ,
trier est le nommé Jean-Charles Gail-

la police criminelle bernoise , les gardes-
chasse , la presse et le public.

Il covient enf in de relever le
concours de la presse , qui a permis de
relancer avec succès une enquête par
ailleurs bien menée , et dont les divers
organes de police de Fribourg peuven t
être satisfaits. La mise en œuvre de
tous les moyens d 'information , dans un
esprit de collaboration , peut être citée
en exemp le.

Arrêté jeudi, le meurtr ier de
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Triple collision à Domdidier
Sept blessés — 20,000 fr. de dégâts

La victime, M. Peter Philipona.
(Avipress - Gremaud)

De notre correspondant :
Hier solir vers 19 h 10, une voiture bernoise conduite par M. Richard

Fluck, 26 ans, domicilié à Bienne , circulait de Domdidier en direction
d'Avenches. Lorsqu'elle bifurqua à gauche pour se rendre à une station
d'essence, elle fut  violemment tamponnée par une voiture fribourgeoise qui
suivait , et par une autre, bâloise, qui arrivait en sens inverse. L'enquête n 'a
pas encore permis de reconstituer le déroulement exact de la double colli-
sion, qui a fait 7 blessés. Le plus grièvement atteint semble être le jeune
conducteur biennois, qui était accompagn é de M. Pierre Etter, ingénieur à
Bienne, et d'un jeune garçon. Dans la voiture bâloise, M. et Mme Otto Weil,
domiciliés à Bâle, souffrent de fractures des jambes. Dans la voiture fribour-
geoise enfin, MM. Romain Julmy et Michel Pochon , de Cressier-sur-Morat,
sont moins grièvement atteints et ont pu regagner leurs domiciles après
avoir été pansés. »

L'accident a fait pour 20,000 francs de dégâts.

Un profanateur arrêté
LES GENEVEZ

(c) On se souvient qu'il y a quelques se-
maines, des croix avaient été arrachées de
tombes du cimetière des Genevez. Le pro-
fanateu r vient d'être identifié et appréhendé
par la police. Il s'agit d'un jeune homme
âgé de 22 ans, de la Chaux-de-Fonds, qui
aurait agi pour des motifs d'ordre religieux.

Un entrepôt de fonderie incendié è Bulle
Trois cent mille freines de dégâts

De notre correspondant :
Samedi matin, vers 5 h 45, le feu s'est déclaré dans l'une des dépendances

de la grande entreprise de fonderie et de construction mécanique Bochud S. A.,
à Bulle. Un employé, passant à la rue de la Condemine, vit des flammes s'échapper
d'une vieille maison qui sert d'entrepôt de moules et de modèles pour la fonderie.
H avertit immédiatement l'un des patrons de l'entreprise, M. Joseph Bochud.,

Les sapeurs-pompiers de Bulle furent
alertés. Ils durent s'attacher à protéger le
bâtiment principal de l'atelier de construc-
tion mécanique, qui n'était distant du foyer
que de quelques mètres. Déjà, de hautes
flammes s'échappaient du toit de la mai-
son, construite entièrement en bois. D'em-
blée, on put croire que les dégâts se limi-
teraient à ce vieux bâtiment, voué tôt ou
tard à la démolition. On se trouvait en
fait devant une catastrophe pour la mai-
son Bochud S. A., puisque la plupart des
modèles en bois servant à la fonderie , de
construction récente, étaient en train de
brûler , voire d'être irrémédiablement dété-
riorés. L'ensemble représente une valeur
d'archives atteignant sans doute 400,000 fr.
Des modèles récents de scies multiples,
d'autres plus anciens, mais toujours fré-
quemment utilisés, devront être reconstruits .

FABRICATION PERTURBÉE
Le programme de fabrication de l'usine

se trouve perturbé. Pourtant , il importe de
préciser que, samedi déjà, la direction de la
maison a pris toutes les mesures pour que
l'activité puisse se poursuivre. Sur ce der-
nier plan , le handicap ne sera donc que
passager.

300,000 FR. DE DÉGÂTS
La maison incendiée était taxée 30,000

francs. Mais les modèles détruits , récents à
80 %, représentent une valeur de 250,000
francs environ , selon les premières estima-
tions. La perte semble donc être de 300,000
francs environ.

MALVEILLANCE ?
La cause du sinistre est encore incon-

nue. La maison incendiée, qui ne compre-
nait aucune installation électrique, était si-
tuée à l'intérieur de l'enceinte de l'entre-
prise, qui avait été verrouillée comme d'ha-
bitude. Il n'est pas impossible toutefois ,
première hypothèse, que quelqu 'un ait pu
passer la clôture et s'introduire dans la
maison. Et si cette personne avait utilisé

l'ancien poêle de la maison , on pourrait
y trouver l'origine du sinistre. Enfin , l'hy-
pothèse de la malveillance ne peut pas être
exclue a priori. La préfecture de la Gruyè-
re , la gendarmerie et la police de sûreté
ont commencé à enquête r immédiatement.

M. G.
'-<¦ _____________

Le Conseil municipal reçoit
les nouveaux citoyens
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De notre correspondant :
La promotion civique devenue tradition-

nelle , organisée en l'honneur des jeunes
citoyens et jeunes citoyennes par le Con-
seil municipal de Bienne, s'est déroulée di-
manche en fin d'après-midi. Tandis qu 'une
cérémonie destinée aux jeunes gens de lan-
gue allemande avait lieu à l'église du Ring,
une manifestation semblable se déroulait
en la salle Farel à l'intention des jeunes
Romands. Cette dernière a été honorée par

la présence d' un nombreux public et de
plusieurs personnalités représentant les au-
torités de district et de la ville.

Encadrée par deux jeux d'orgue de M.
Heinz-Roland Schneeberger et après deux
chants exécutés par la Chorale dirigée par
M. Marcel Stambach , de Neuchâtel , cette
fête a fait impression par sa sobriété.

M. Pierre Rebetez , docteur es lettres ,
chef de section d'Armée et foyer, plaça
chacun de ces jeunes gens devant ses droits
et ses devoirs. Après quoi on entendit l'un
des jeunes citoyens , M. Philippe Nicolet ,
exprimer quel ques pensées d'une belle élé-
vation morale sur l'attitude que devraient
prendre les générations nouvelles face aux
problèmes de l'heure. Citoyennes et citoyens
frais émoulus reçurent , avec une adresse
du Conseil municipal , un souvenir sous for-
me d'un livre ainsi que la Constitution fé-
dérale.

La cérémonie se termina par le « Can-
tique suisse • chanté par toute l'assistance.

Ad. Gug.

Une voiture s'écrase
contre un peuplier

Un mort, 2 blessés

SALVAGNY

(c) Hier soir, vers 18 h 45, deux voi-
tures circulaient de Salvagny en direc-
tion de Cressier-sur-Morat. L'un des vé-
hicules entreprit un dépassement. Au
même instant survint en sens inverse
un cycliste qui poussait son vélo. Ten-
tant de l'éviter, il heurta tout de mê-
me le cycliste , frôla un peuplier et al-
la s'écraser frontalement contre un
deuxième . La voiture termina sa course
au bas d'un talus de quatre mètres.

Le cycliste, qui souffre d'une fractu-
re d'un fémur , est H. Hans Trolliet , do-
micilié à Salvagny. Dans la voiture se
trouvaient M. Bernard Ghardonnens ,
domicilié à Dompierre, et un ressortis-
sant belge , également domicilié à Dom-
pierre, M . Robert Hervé.

Dans un état grave, tous deux fu-
rent transportés à l'hôpital de Meyriez,
puis immédiatement transférés à l'hô-
pital de l'Ile à Berne.

En fin de soirée , M. Hervé, i!0 ans ,
célibataire , ouvrier serrurier , domicilié
à Domdidier , devait décéder des suites
de ses blessures.

L'estomac n'aime pas qu'on le bouscule
et il le prouve. Aigreurs , lourdeurs,
ballonnements sont, bien souvent, la
conséquence de repas pris à la hâte.
Pour atténuer ces malaises et rétablir
une bonne digestion , prenez donc une
ou deux pastilles digestives Rennie. Les
pastilles Rennie neutralisent l'excès
d'acidité de l'estomac, cause de la plu-
part des troubles, et permettent la re-
prise de fonctions digestives normales.
Pastilles Rennie... la paix de l'estomac !

Pour bien digérer
un repas trop rapide

Les « Amis du Jura libre »
ont tenu séance à Yverdon
De notre correspondant :
Fondée en 1961, l'« Association suisse

des amis du Jura libre » , groupant un
grand nombre de personnes de toute la
Suisse, s'est donné pour tâohe de faire
connaître l'histoire et la vie du Jura
(ancien évêché de Bâle) et de soutenir
activement, auprès des Confédérés alé-
maniques, romands et tessinois, les légi-
times aspirations du peuple jurassien à
l' autonomie cantonale dans le cadre de
la Confédération. Ceci dan s un esprit
helvétique, respectueux de l'honneur de
l'ancien canton de Berne.

Le comité de l'association, qui s'est
réuni samedi au château de Champ-Pit-
tet, près d'Yverdon , sous la présidence
de M. Jean Le Comte, de Genève, a
appris avec une grande satisfaction que
l'ouvrage « Le Jura des Jurassiens » qui
en est à sa troisième , édition, allait pa-
raître dans une traduction allemande,
par les soins d'un jeune éditeur bernois.

En outre, le comité a pris la décision

de diffuser, dans de larges milieux de
Suisse alémanique, la traduction en lan-
gue allemande de la brochure de Fran-
cis Huguelet : « Pourquoi je suis autono-
miste » , afin de faire mieux comprend re
la question ju rassienne aux habitants
d'outre-Sarine.

LAUFON

Une terrible collision s'est produite
samedi à midi, entre Laufon et Brei-
tenbach. Un automobiliste italien habi-
tant Meltingen, M, Rocco Canoci, fut
déporté dans un virage et alla se jeter
contre une voiture arrivant normalement
en sens inverse et conduite également
par un ressortissant italien, M. Aldo
Corigliano, de Busserach. Le premier
automobiliste fut très grièvement blessé
à la tête tandis que son compatriote
l'était à la tête et à une jambe . Ds ont
été hospitalisés tous les deux à Laufon.
Les deux véhicules sont hors d'usage.

Terrible collision :
deux blessés

Après le village de Renan où vient
de se créer un parti populaire ouvrier
en vue des élections communales pro-
chaines , samedi , comme nous l'avions
annoncé, s'est constitué à Delémont à
l'issue d'une réunion de militants de la
gauche, le parti ouvrier populaire ju-
rassien. Différents groupes sont en voie
de formation au Jura.

Pour l'heure, le parti populaire ou-
vrier a inscrit à son programme une
initiative en faveur de trois semaines
de vacances et une initiative visant à
l'amélioration et au développement de
l'assurance-maladie.

Nouveaux partis
populaires ouvriers

Terrible embardée entre
Bulle et Riaz

(c) Dans la nuit de vendredi à samedi,
une voiture fribourgeoise circulait de Bulle
en direction de Fribourg. Sur un tronçon
en très légère courbe, la voiture, qui de-
vait rouler très vite, fit une embardée,
quitta la route en sautant une haie, par-
courut une centaine de mètres dans le pré
et alla s'écraser contre le mur d'une proprié-
té entre Bulle et Riaz. Le mur ainsi qu'une
barrière de bois éclatèrent sous le choc,
tandis que la voiture est démolie.

Lorsque les agents arrivèrent sur place,
les occupants du véhicule avaient déguerpi.
Il semble que la conductrice était Mlle
Marie-Françoise Burgy, 22 ans, domiciliée
à Fribourg. Souffrant de fortes contusions
et d'une fracture du nez, elle a été hospi-
talisée, mais hier soir seulement. On Ignore
encore le nombre et l'état des autres oc-
cupants.

Au moins une blessée

PENSÏER

(c) Hier soir un automobiliste qui cir-
culait de Gourtepin en direction de
Fribourg a renversé un pêcheur qui
cheminait à gauche de la route , dans
le virage situé peu après le buffet  de
Gare de Pensier. Il s'agit de M. Victor
Guillaume, domicilié à Pensier , qui a
été transporté à l'hôpital cantonal souf-
frant  de blessures diverses .

Un pêcheur renversé
par iîïie woiSure

RÉVEILLE 7 sâ RIIF
DE VOTRE FOIE-

et vous vous sentirez plus dispos

Il fout que le foie verse chaque jour un litre de
bile dans l'intestin. Si cette bile arrive mal, vos ali-
ments ne se digèrent pas. Des gaz vous gonflent,
vous êtes constipél Les laxatifs ne sont pas toujours
indiqués. Une selle forcée n'atteint pas la cause,
les petites pilules Carters pour le fois facilitent le
libre afflux de bile qui est nécessaire à vos intestins.
Végétales, douces. elIesfontcoulerlabile.Enphann.
et drog. Pr. 2J5 et l'emballage économique Fr. 5.45.
Les Petites P A DTE 00 Pour

Pilules h A ifl Cil- le Foie

(sp) Tous les membres de la S.P.V.
ont été convoqués d'urgence pour
une assemblée extraordinaire. Le
rassemblement, qui aura lieu aujour-
d'hui à Lausanne, a pour but de ma-
nifester contre l'Etat de Vaud , qui
veut supprimer intégralement les al-
locations de résidence du personnel
enseignant primaire vaudois.

Les enseignants vaudois
décidés à manifester

contre l'Etat à Lausanne

SAINT-CIERGES

(c) La vente paroissiale , qui s'est déroulée
dimanche , a connu un beau succès et ,
durant toute la journée , les visiteurs furent
nombreux à participer aux nombreux jeux
et divertissements qui leur étaient offerts .

Vente paroissiale

GRANDCOUR

(c) Hier , à la salle du collège , un nom-
breux public a participé à la soirée de la
€ Route de l'entraide » en faveur des lé-
preux , au cours de laquelle furent présen-
tés des chants et des sketches qui furent
très applaudis.

Une belle soirée

CONCISE

(c) Samedi soir, peu avant minuit , une
voiture yverdonnoise circulait de Neu-
châtel en direction d'Yverdon Son con-
ducteur fit une magistrale embardée peu
avant le pont de la Poissine, près de
Concise Le véhicule mordit tout d'abord
la banquette gazonnée à droite , traversa
la chaussée sur la gauche en contre-
haut , en un endroit où la route passe
entre deux talus élevés Le véhicule re-
descendit sur la route pour finir  sa
course en faisant un tète-à-queue. la
voiture se renversant sur son flanc
droit. -L'auto est entièrement démolie.
Quant au conducteur , par miracle, il n 'a
pas été blessé.

Carambolage
spectaculaire

(c) Un employé d'une entreprise d'Yver-
don qui avait commis depuis de nom-
breux mois des détourn ements à l'égard
de son employeur vient d'être identifié.
Il avait dérobé une somme de plusieurs
milliers de francs et devra répondre de
ses actes devant la justice

La gendarmerie a identifié un ouvrier
électricien habitant Yverdon qui avait
commis des vols à l'égard de son pa-
tron depuis un certain temps. L'employé
a été déféré au juge informateur qui
s'occupera de son cas

La gendarmerie a arrêté deux évadés
de la colonie d'Orbe qui , en fin de se-
maine, s'étaient enfuis et cachés pen-
dant la journée pour reprendre leur
route dan s la soirée en direction d'Yver-
don. Là, à la périphérie de cette ville,
ils purent s'emparer de vêtements et ne
tardèrent pas à s'approcher d'Yverdon
où, fort heureusement, la gendarmerie
put les cueillir, leur signalement ayant
été donné. Ils ont tout d'abord été in-
carcérés dans les prisons d'Yverdon à
disposition du juge qui les fit recon-
duire à la colonie d'Orbe

YVERDON — Visite du
Musée d'ethnographie
de Neuchâtel
(sp) Une vingtaine de membres de la
société pédagogique du district d'Yver-
don se sont déplacés au Musée d'ethno-
graphie de Neuchâtel. A l'issue de ce
dépaysement inhabituel , l'art nègre
n'avait plus de secret pour ces insti-
tuteurs et institutrices émerveillés par
les richesses de cette exposition.

Quatre arrestations

(c) Samedi, une trentaine d'aviateurs du
club biennois se sont rendus à Payerne où
ils eurent l'occasion , sous la conduite du
plt. Haas , de visite r le centre des « Mi-
rage » , la tour de contrôle et la station
de dépannage Miropa.

Les aviateurs biennois au centre
des « Mirage » à Payerne

Cycliste

(c) Samedi après-midi, le jeune Ueli Schrag,
8 ans, domicilié à Brugg, qui circulait à
vélo à la rue Dufour , est entré en colli-
sion avec un trolleybus . Le jeune cycliste
a été transporté à l'hôpital de Wildermeth.

Tombée de son cheval
Samedi après-midi , Mlle Christel Barth

qui s'adonnait au plaisir de l'équitation dans
la région , est tombée de sa monture. La
jeune fille , habitant Aegerten , a été trans-
portée à l'hôpital de Beaumont pour con-
trôle.

contre trolleybus

TO U
LES AMIS
DES AMIS
BOIVENT

AUSSI

MARTINI
Martini Dry "extra sec" base inégalable des

cocktails classiques

1,7-Qian

LA ROCHE (Gruyère)

(c) Samedi soir , vers 20 h 15, M. Jules
Tinguely, 67 ans, domicilié à la Roche
(Gruyère) a été renversé par une voiture
conduite par un habitant de Fribourg, alors
qu 'il cheminait non loin de son domicile.
Assez grièvement blessé, notamment au vi-
sage, M.) Tinguely a été transporté à l'hô-
pital des Bourgeois , à Fribourg.

Un sexagénaire heurte
par une voiture

LA HEUTTE

(c) Hier soir à 19 heures, la jeune Co-
rine Steiner, neuf ans domiciliée à la
Heutte, se rendait comme chaque soir
à la laiterie, lorsqu'elle fut heurtée par
une automobile vaudoise dont le con-
ducteur ne l'avait pas aperçue et qui
descendait en direction de Bienne. Pro-
jetée à plus de 18 mètres, la jeune fil-
le a dû être conduite à l'hôpital de
Bienne où elle est soignée pour diffé-
rentes blessures.

Projetée à 18 mètres

(c) Hier, peu avant midi, à la limite entre
Porrentruy et Fontenais, un automobiliste
de Courgenay fut surpris lorsqu'une voiture
circulant devant lui s'arrêta. Il ne put l'évi-
ter et alla encore se j eter contre une autre
voiture qui arrivait en sens inverse. Malgré
la violence du choc, il n'y a pas de blessé,
mais les dégâts s'élèvent à 7000 francs.

PORRENTRUY — Collision

SAINT-IMIER

\c) M .  et Mme Hermann Rufenacht-
Mouche ont célébré le 60me anniver-
saire de leur mariage. Ils sont âgés res-
pectivement de 84 et 90 ans.

Anniversaire de la FOMH
(c) Samedi soir, 81 jubilaires de la
F.O.M.H. ont été fêtés comme il se de-
vait . Seize membres totalisaient 50 ans de
sociétariat et 65 comptaient 25 ans.

Noces de diamants

I Eglise libre avec la
paroisse réformée
(c) Après Saint-Imier, Bienne-Ville et
Bienne-Madretsch , c'est l'Eglise libre de
Cormore t qui va fusionner avec la paroisse
réformée de Cormoret-Courtelary. Le di-
manche 3 décembre a été choisi pour y
célébrer le culte de l'union des deux com-
munautés en une seule. La chapelle de
Cormoret sera mise à disposition de l'en-
semble des protestan ts de Cormoret.

COURTELARY — Fusion de
Une auto contre

un arbre
Trois blessés

TAVANNES

(c) Samedi, en descendant le col de Picrre-
Pertuis avec son automobile toute neuve,
M. Emile Gerber, 60 ans, domicilié à
Bienne, accompagné de ses trois petits-
enfants, a perdu le contrôle de sa machine
et est allé s'emboutir dans un arbre. La
machine est hors d'usage et le conducteur ,
ainsi que deux de ses petits-enfants, ont
dû être transportés à l'hôpital de Bienne.
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Couple, éventuellement avec équipe,
cherche

TRAVAIL A DOMICILE
de . préférence manuel. Travail
sérieux.
Faire offres sous chiffres PB 17995
à Publicitas, 1002 Lausanne.

A VENDRE
maisonnette en bois,
pour outillage de jar-
din, 100 fr., à dé-
monter sur place.
Tambour d'entrée,

en bois vitré, 500 fr.,
état de neuf ;

un vélo de dame,
50 fr. Visiter chez

J.-P. Tosalli. Colom-
bier, avenue de la

Gare 9 a.

MACHINE À LRVER
LA VAISSELLE

Fr. 490.— au comptant (grandes facili-
tés). Vous pouvez l'essayer en location
et, en cas d'achat, déduction des som-
mes versées.
Agence : A. GREZET, rue du Seyon 24a,
Neuchâtel , tél . (038) 5 50 31.

Monteur sanitaire
Suisse, 24 ans, possédant certificat de fe r-
blantier - apparc illeur , suivant actuellemen t
des cours de perfectionnement , cherche
place dans bureau technique d'entreprise ,
pour devis , étude et facturation . Adresser
offres écrites à BR 2561 au bureau du
journal.

Exposition de trains
électriques, à cou-
rant continu ou
alternatif , des mar-
ques internationa-
les : Marklin , Trix ,
Fleischmann , Lima ,
Rivarossi , Pocher ,
IUico , Wesa , Jouef ,
Li l iput  et Egger.
Toutes les pièces
de rechange de la
plus petite vis jus-
qu'au moteur com-
plet, à la Papeterie
Reymond, rue Saint-
Honoré 5, Neuchâ-
tel. _^

3'ai trouvé
le moyen de faire

exécuter mes photo-
copies à la minute et
sous mes yeux , chez
Reymond, rue Saint-

Honoré 5. à
Neuchâtel.

?*??????????
A vendre

MATÉRIEL divers
en provenance d'un
magasin d'alimenta-
tion, par suite de
sa fermeture. Prin -

cipaux articles :
caisse enregistreuse
National, 1 f r i g o
International 300 1,
1 balance électri-
que Toledo, 1 tran-
cheuse électrique
Graf , 1 moulin- à
café combiné avec
râpe à f r o m a g e
Mocca Benz, plu-
sieurs meubles et
étagères. S'adresser

aux Garages
Apollo (magasin).
Tél. 5 48 15 - 5 48 16.

??????*???*?
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M pjk î V ^  ̂
Moderne dans ses 

tont> [
M—« _>^  ̂ grandiose par son effet.
f|H,w^JP̂  p£n iQufg grandeur et forme. H
¦̂ Sans couture jusqu'à 350 cm I,'. |
" ', de large. Dès fr. 39.- le m2. | i

i Tapis de fond - Nouveautés ! .'

N E U C H A T E L  Téléphone (038) 5 59 12 i

Etude de la ville engagerait
pour le printemps 1968

apprentie de bureau
ayant si possible fréquenté
l'école secondaire.
Faire offres à :
Etude Jaques Meylan, avocat
et notaire, Place-d'Armes 6,
Neuchâtel. Tél. 5 85 85.

K_i*a_ws_««ai!̂  ̂ j

Nous cherchons une i

apprenti (e) de bureau
pour le printemps 1968. Possi-
bilité de faire un stage pré-
paratoire dès maintenant.

Prendre rendez-vous : A. Ro-
chat Cernier, département de
gros, tél. (038) 723 45.

Cabinet de prothèses dentaires

Mécanicien-dentiste diplômé
reçoit sur rendez-vous.

Fontaine-André 7, Neuchâtel.
Tél. (038) 5 35 38

Bureau de la place cherche une

apprentie
pour le printemps.
Adresser offres écrites à KY
2534 au bureau du journal.

9

YVES KIBIK
Bandagiste-
orthopédiste

ne reçoit pas
le mardi

COiûONH-T
CENTRE DE COUTURE BERNINA
L. CARRARD - Epancheurs 9

NEUCHATEL

B Of f r e  Be la semaine Bl

I 

Baisse ! ]
Langue de veau J

Vous serez
écoutés

et vous parvien-
drez aisément à
persuader et con-
vaincre vos amis
et vos clients lors-
que vous aurez lu
le livre de J. Brun-
Ros : « Comment
acquérir influence
et prestige », à
Fr . 15.— à la Li-
brairie Reymond ,
rue Saint;;Honoré 5,

à Neuchâtel .

' Jersey - Tricot *
Seyon 5c,

-NEUCHATEL
tél. 5 61 9t

Exécute tous les
t r a v a u x  soi-
gneusement et

rapidement
à des prix

¦ raisonnables /

Chauffeur
expérimenté

cat. A (éventuellemen t ébéniste-chauffeur) plus
un

aide - chauffeur
sont demandés pour entrée immédiate ou à con-
venir.  Places stables et bien rétribuées à per- j
sonnes capables et sérieuses. Faire offres par
écrit à : MEUBLES MEYER, Neuchâtel, fau-
bourg de l'Hôpital 11-13.

Seules les offres écrites seront prises en consi-
dération.

Imprimerie de la place cherche, pour son ser-
vice commercial,

SECRÉTAIRE STÉNODACTYLOGRAPHE
pour entrée immédiate ou à convenir.

Nous demandons de notre future collaboratrice :
— de bonnes connaissances en sténodacty-

lographie ;
— du goût pour un travail mené en toute

indépendance ;
— pratique du travail de bureau.

Nous offrons :
— un bon salaire ;
— une ambiance de travail agréable dans

un immeuble moderne.

Prière d'adresser offres ou demandes de rensei-
gnements sous chiffres C D 2400 au bureau du
journal.

Late-brasserie
cherche bonne

sommelière
(étrangère
acceptée).

Tél. (038) 517 95.

Nous cherchons pour entrée
immédiate ou à convenir,

chauffeur
de camion

pour notre service camionnage
officiel CFF, Neuchâtel.
Place stable, bien rétribuée, ho-
raire de travail régulier, semai-
ne de 5 jours.
Faire offres à
A. Wittwer & Cie,
camionnage officiel CFF, place
de la Gare 5, Neuchâtel, tél.

] 5 10 60. \

sommelière
est demandée pour entrée im-
médiate ou pour date à con-
venir.
S'adresSer à l'hôtel de la
Béroche. Saint-Aubin.
Tél. (038) 6 71 05.

[On 

cherche j |
FILLE

pour buffet et entretien de 1
salle. Congé le samedi dès 14 1
heures et le dimanche. |
Faire offres au Foyer des Etu- |j
diants, tél. 5 44 88. J|

Ho-loger complet
est demandé par fabrique
d'horlogerie de moyenne
importance pour suivre
sa production.
Adresser offres écrites à
Fï 2543 au bureau du
journal.

Nous cherchons :

veiftdet&ses en
chaussures

pour mars 196S.

Bon salaire.
Prestations sociales d'une
grande entreprise.

Faire offres à

CHAUSSURES

BÂLLY AR0LA
Neuchâtel, rue de l'Hôpital 11

L'hôtel-restaurant
des BEAUX-ARTS,
Neuchâtel,
cherche, pour tout de sui-
te ou date à convenir,

garçon ou fille
d'office
S'adresser au bureau de
l'hôtel , tél. 4 01 51.

Café-Bar de
la Poste, Neuchâtel

cherche pour date date à con-
venir :

fille de cuisine
garçon d'office

Salaires intéressants.
Chambres à disposition.
Tél . (038) 514 05.
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Afin de développer notre organisation et servir encore
mieux nos assurés et nos futurs clients, nous envisageons . ; -.

; l'ouverture d'une agence générale , . . >
pour le canton de Neuchâtel et le Jura bernois.

Nous cherchons, pour placer à la tête de cette nouvelle
agence, un

AGENT
GÉNÉRAL
qualifié dans la branche

ASSURANCES-VIE

expérimenté, actif , de toute confiance et disposant de
! relations étendues dans toute la région. Le candidat au-

quel cette situation d'avenir sera confiée devra , par ses
qualités de chef , sa personnalité et ses qualités profes-
sionnelles, s'occuper de l'organisation déjà existante, ' for-
mer théoriquement et pratiquement tous les nouveaux
collaborateurs qu'il aura la charge d'engager, diriger admi-
nistrativement, comme sa propre affaire, l'agence géné-
rale qui sera mise à sa disposition.

i La société offre : fixe, frais généraux , frais de dépla-
cement, commissions intéressantes et bureaux à dispo-
sition, caisse de retraite. ;

Faire offres détaillées à la direction de FORTUNA, Com-
pagnie d'assurances sur la vie, case postale, 8021 Zurich.

Pour le département technique
de notre division de CHRONO-
MÉTRAGE SPORTIF, nous enga-
geons une

secrétaire
bonne sténodactylographie, qui

; serait chargée de la correspon-
dance française, ainsi que des
autres travaux de secrétariat.

Il serait souhaitable que la titu-
laire, placée sous les ordres di-
rects du chef du département,
possède aussi de bonnes notions
de l'allemand et de l'anglais.

Les intéressées voudront bien
adresser leurs offres , accompa-
gnées de la d o c u m e n t a t i o n
usuelle en mentionnant la réfé-
rence CHR, à OMEGA, départe-
ment du personnel de fabrica-
tion, 2500 Bienne,

tel (032) 4 35 11.
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Une chance inespérée...
pour lui et pour elle
En sport comme à la loterie, il n'y a
en princi pe qu'un seul gagnant
En choisissant une profession dan» les
arts graphiques, les chances de succès
sont plus certaines I Au terme do
leur apprentissage, compositeurs-typo-
graphes, conducteurs-typographes et
stéréotypeurs jouissent

d'une excellente rémunération
+ tous les avantages sociaux
+ des possibilités de promotion

intéressantes
- les meilleures perspectives

d'avenir

Alors pourquoi tarder ?
Renseignements et inscriptions
peuvent être obtenus a

l'Office des imprimeurs,
Saint-Honoré t , 2000 Neuchâtel ,
cfi auprès de toutes les imprimeries /
et des orienteurs professionnels.

Seul Se soleil de l'été |
peut sécher votre linge j

aussi bien qu'wre... f

Séchoir automatique:
libère des caprices du temps
et donne rapidement du linge
bien sec et moelleux ?
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Cil WÂÂG, machines à laver
l 'ierre-à-Mazel 4 - NEUCHATEL

Tél. 5 29 11

Pour vous dépanner
combien vous

500 Wl
1000 m
2000.
rapidement et
sans formalités ?
Alors envoyez ce
coupon à la
Banque de Prêts et
de Partici pations sa
11 rue Pichard
1003 Lausanne
Tél. (021) 22 52 77
Nom et prénom:

Adresse exacte:

' F'AN———————

engage j

décorateur
ou décoratrice ]

capable de travailler seul et on I
équipe. Formation grands ma- I ,
gasins souhaitée.
Place stable , bien rémunérée ,
semaine de cinq jours. Caisse
maladie-pension.
Se présenter à la direct ion

Gonseb
Tél . 502 52 Neuchâtel

^ — ___-_

Les Garages Apollo S. A.

engageraient

VENDEUR de pièces
de rechange et d'accessoires ayant une bonne .
expérience dans la branche et aimant le contact
avec la clientèle. \

Faire offres manuscrites ou se présenter sur
rendez-vous au 5 48 16.

' Entrée à convenir. 1

\ 19, fbg du Lac, 2000 Neuchâtel. ï

m L'Association pour le développement de Neu-
» châtel et la section neuchâteloise de l'Automo- M
M bile-Club de Suisse cherchent, pour le 1er jan- g

S vier ou date à convenir, I";*

I , employé (e) de bureau I
Ê qui serait chargé (e) d'assumer les services du i
18 Bureau officiel de renseignements et du secré- j.
I tariat de l'A.C.S. 1
H Faires offres écrites, avec curriculum vitae et p
m photographie, au secrétariat de l'ADEN, Maison j ;
| du Tourisme, 2001 Neuchâtel. Ë

Nous invitons ins-
tamment les person-
nes répondant à des

annonces
sous chiffres
à ne jamais joindre
de certificats ou au-

tres documents

ORIGINAUX
à leurs offres. Nous
ne prenons aucune
responsabilité en cas
de perte ou de dété-
rioration de sembla-

bles objets.

Feuille d'avis
de Neuchâtel.

On cherche

bonne
sommelière
Congés réguliers.
Vie de famille.

S'adresser au restau-
rant de la Russie,

le Landeron.
Tél. (038) 7 91 58.

Personne
sachant cuisiner est
demandée dans res-
taurant sans alcool.
Salaire et date à

convenir.
Tél. (038) 6 75 50.

I 

Importante maison d'importation de Neuchâtel |4
cherche, pour le printemps prochain, fe

apprenti
ayant suivi une école secondaire. Nous offrons
upe formation complète dans nos différents ser- ||

i vices d'expédition, laboratoire, achats, ventes, m
:; transports, comptabilité et secrétariat. |

Faire offres écrites à la Direction de la maison
AMANN & Cie S. A., importation de vins en 11

•; gros, 2002 Neuchâtel.
°fF——^—"'¦ ¦ aw-a™-»̂ ^

Citroën, BMW, MSU
offrent la formation

d
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— Vendeur de pièces de rechange et
d'accessoires (ayant suivi une école secondaire) ;

— tôlier en carrosserie.

Faire offres manuscrites ou se présenter sur
rendez-vous au 5 4816.

Entrée au printemps 1968.

GARAGES APOLLO S J.
19, fbg du Lac, 2000 Neuchâtel.

Morbiers,
bahuts,

plaques de cheminées,
grandes glaces, cui-

vres , étains , ainsi
que tableaux de

peintres régionaux.
S'adresser à

ARTS et STYLES,
nouvelle adresse :

terminus du
trolleybus, 31, Grand-

Rue , Saint-Biaise.

rapide - discret
sans caution — sans renseignements
auprès de votre employeur ou de votre
propriétaire

Renseignements désirés : 103

Rue: 

lieu: Canton: 

City Bank, Talstnsw 68, Zwloh, Tél. 051/288773
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sans salir vos habits !
Avec les chaînes RUD, vo-
tre voiturefaitfaceàl'hiver.

.j $JiimWÊÊÊÉÊiÈÈi$!;- Pour la neige et le verglas
tf_S§ fiÉ& les cnames à neige sont
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n'importe quelle chaine si
<Vr_B" BiMÉffiJÊf. vous cherchez sécurité et
l;̂ _! Hr ifliv «' confort. Les chaînes «Kan-
'$11 S* *IÈ - tenspur» RUD ne peuvent
i|É| . * - . Pas être comparées aux
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La <inesse des mail"

$fir LU » HK" 'ons Permet un roulement
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' Hp * S0UP'e e* sans vibration.
fM ' " S B>V> V Des essais dirigés par des

ffijiËj • L wÊJmizSS?% pose des chaînes est main-
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cr|aînes «Kantenspur» RUD

Jrfiîst ' - . * W&Wfy sont aussi importantes que
£aB__—L*̂ S ¦KTj&y ¦ la roue de secours et doi-
$S , BH| ^M̂ É|K| vent trouver leur 

place
tgsS| " ' '9$$™%'' dans ohapue voiture dès
'̂ ^SP^̂ *" le début de l'hiver.

Vente dans les bons garages et les magasins d'ac-
cessoires automobiles. Dépôts dans toute la Suisse.

2000 Neuchâtel :
Garage Apollo S. A.
rua de l'Evols 8a
Tél. (038) 5 48 16

Tout pour l'Auto s. à r. I.
rua de l'Evole 8a
Tél. (038) 5 44 39

Schreyer S. A.
rua du Vauseyon 80
Tél. (038) 5 36 62

3001 Berne :
Ed. Steiner S. A
Laupenstrasse 9-11
Tél. (031) 25 35 45

8040 Zurich :
Acar S. A.
Hardstrasse 1
Tél. (051) 54 77 44
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I ^SJjw7 Très
avantageux

Viande hachée
PEAUX DE MOUTON

Le plus grand choix de la région ,
chez le vrai spécialiste. Luxueuses
pièces sélectionnées (120 X 80 cm).
Prix avantageux pour commande
directe. — TISSAGE DU JURA ,
2300 la Chaux-de-Fonds, tél. (039)
2 41 97 ou 2 00 10.

I Des . I
postiches

TUEJTJHT '̂' • 'S—fft '¦̂ PTii''' '•''" LÏÎMWtfiiliJ"i_i11 ' 1E—H L • '
¦ ¦'¦-" JUrt iW^H l___Bu_l î M_/ "'
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des postiches, des chignons, des perruques . de toutes nuances
en cheveux naturels

de la Collection

Gamaflex
PARIS 

DÉMONSTRATION du 27 novembre au 2 décembre
à notre rayon de parfumerie

COUTURE
Transformations , re-
mise à la taille. Ro-
bes, jupes , manteaux.

Pitteloud
Temple-Neuf 4

Neuchâtel Tél. 5 41 23

A vendre

carénage
sport pour Kreicllcr

Florett.
Tél. 8 34 38, heures

des repas.

| A OCCASIONS EXPERTISÉES I
Kenault R10, 1967 Fr. 5900.— fâ
|| Renault R8 Major, 1965 » 3900.— p!
.. Renault Floride S, 1963 » 3500.— I
A Renault Gordim, 1962 » 2500.— I?

Renault R4 Export, 1967 » 4300.— pfi Renault R4 Esfate Car, 1965 » 2800.— il
^ Peugeot 404 T. C, 1966 » 6000.— M

| 1 Volvo 122 S, 1967 » 7900.— Il

|f Volvo 122 S, 1965 » 6500.— Ij

| Fiat 1500 Luxe, 1965 » 4900.— P
VW 1300 de Luxe, 1966 » 4500.— ||

| É C H A N G E - C R É D I T

S GRAND GARAGE ROBERT 1
|| Neuchâtel - Quai de Champ-Bougin 36 - 38 M

Âo faftL
«me petite annonce conviendrait mieux,

C'est décldôl ..
Demain, f I

elle paraîtra mm \ J
dans ^Ù^

LA FEUILLE D'AVIS ÈM

FM H

/_4l^4__\  ̂̂  mêeatduet* !

ni £û> tnet'Ueuce- desocea&ûM
W A t't*b éot4$oue$> im&

m PEUGEOT

I 

Venez les voir et les essayer sans engagement
auprès de l'Agence Peugeot de Neuchâte l, ou
demandez (a liste complète avec détails et prix
de nos belles occasions garanties.

SEGESSEMÂNN & FILS
Garage du Littoral

, NEUCHATEL, Plerre-à-Mazel 51 Tél. 5 99 91
i * - , Début route des Fplaises.

AGENTS PEUGEOT DEPUIS 1931

'et m

i BELLE OCCASION |

s MGB î
J voiture très soignée, 36,000 km. 0
® Facilités de paiement. «

! GARAGE ÉLITE !
• S
S Agence officielle Alfa Romeo •e - ¦ 

•® E. KNECHT S
• Faubourg du Lac 29 - Neuchâtel - Tél. 5 05 61 J
0 \ î
| Vente - Service après-vente S• •

I 

MERCEDES-BENZ
1965 type 190, li-
mousine 7200.—

SIMCA
1967, t ype 1000 GLS 4600.—

SIMCA
1966 , type 1000 GLS 4000.— :

ï PEUGEOT
1966, typ e 404 , toit
ouvrant  6900.—

SIMCA
1967, type 1501 GLS 5700.—

FORD
1966, type 17 M, deux
portes 6800.—

AUSTIN

1

1964, cabriolet spr i te  4000.—

GA1AG E DES

§ 94, route des Falaises téL50272 S

A vendre,
de particulier

Ford Cornet
14 CV, modèle 1961,
90,000 km, de pre-
mière main, en très

bon état.
Tél. 7 71 52.

A vendre

Cortina GT
modèle 1964.

Bas prix.
Tél. 5 08 41

pendan t les repas.

Nouveauté
sensation-

nelle
avec gain au Sport-

Toto. La tabelle
coûte 15 fr., je vous

l'envoie pour un .
acompte de 6 fr. 50,

contre rembourse-
ment , le solde de
8 fr. 50 me sera

versé lors de votre
premier gain dépas-

sant 500 francs.
Adresser vos com-

mandes à case
postale 16.

5116 Schinznach-Bad.

àâffljBJ»̂  VeuHlez me faire parvenir vote documentation.

WÊF Nom: RtinooK

w Rue: -

| Localité: 16

MARIAGE
Monsieur 46 ans,
bonne situation ,

désire connaître dame
pour union heureuse.

Ecrire à case
postale 682,
Neuchâtel 1.

A Tailleur-Couture k
JËSk N. Pitteloud Neuchâtel BËW
m Temple-Neuf 4 Tél. 5 4123 J

 ̂
transforme.remet à la taille ; l

B tous vêtements Dames - Messieurs !
m robe. Jupe, manteau, complet pt
3 ainsi que Daim et Cuir I

BOTTES en phoque pour fillette. No 34-35,
état de neuf , bas prix. Tél. 8 26 61.

CHAMBRE A COUCHER complète, en
noyer, parfait état. Tél. (038) 5 10 93.

COSTUME état de neuf ; jaquette %, col
astrakan , pantalon fuseau , noisette , taille 40,
pour dame. Tél. (038) 8 30 80.

VESTE DE SKI NOIRE ; manteau noir pour
dame, taille 42 ; costume bleu en jersey ;
robe habillée noire ; robe lainage rouge ; pul-
lovers et jupes ; complet d'homme anthra-
cite, taille moyenne ; après-ski bruns Nos
38'/= , 38 et 37. Tél. 5 04 30, dès midi. ,

TABLE RONDE LOUIS-PHILIPPE 180 fr.;
lit métallique pliant, neuf , avec matelas, 120
francs ; cassette en acier, avec serrure et
compartiment , 20 fr. Tél. (038) 3 34 94.

TOITURE jamais utilisée, 5x6 m, 2 pans
avec lames, lattes , socles, vendue à très bas
prix pour cause imprévue ; a été payée
1780 fr., montée . Tél. 8 15 14, heures des
repas .

TRAIN MARKLIN complet , 2 locomotives,
nombreux rails , aiguillages , pont tournant et
accessoires Faller , à l'état de ' neuf . Télé"-
phone (038) 3 27 29, après 20 heures.

ESSOREUSE à l'état de neuf. Téléphone
(038) 7 17 76, entre 19 h 30 et 20 heures.

ÉTABLI, LAYETTE, fournitures d'horloge-
rie, outillages. Tél. 5 40 02.

TRAIN ÉLECTRIQUE en parfait état ,
Tél. 5 10 21.

MACHINE A LAVER Elida , cuisson , avec
essoreuse incorporée, 250 fr. Tél. 6>63 85.

i MAISONS DE POUPÉES, Jouets Weber,
très bon état : pour cause de non-emploi.
Prix 50 fr. pièce. Tél. 6 25 14.

MOBILIER COMPLET avec fort rabais, au
détail ou en bloc, urgent. Tél. (038) 5 30 62.

MANTEAU FOURRURE véritable chat
russe, peu usagé, taille 44. Tél. (038) 8 38 76.

MESDAMES, ne vous dérangez plus. Esthé-
ticienne vient chez vous sur rendez-vous. Té-
léphone 4 37 16.

MODÈLES pour permanentes sont cherchés.
Haute qualité. Tél. (038) 5 31 33.

URGENT, PIANO, en bon état. Téléphone
(038) 7 63 61.

CHAMBRE INDÉPENDANTE, éventuelle-
ment non meublée, dans quartier tranquille.
Région Hauterivc , Sain t-Biaise, Marin . Télé-
phone (032) 83 22 46, interne 35.

UN GARAGE ou place dans remise pour
petite voiture, aux Geneveys-sur-Coffrane.
Tél. (038) 6 92 91, de 8 h à 18 heures.

CHAMBRE INDÉPENDANTE au centre
est cherchée par secrétaire dès le 15 dé-
cembre. Tél. 5 36 23, heures de bureau.

GARAGE, région Vauseyon - Chanet -
Draizes. Tél. 5 47 95.

ETUDIANTE cherche baby-sitting pour le
soir. Tél. 5 49 88.

COLOMBIER, logement de trois chambres
avec tout confort , dès fin novembre, à per-
sonnes tranqu illes. Adresser offres écrites à
2711-1245 au bureau du journal.

CHAMBRE A 2 LITS pension , bains , dès le
15 décembre. Tél. 5 97 22.

COLOMBIER, chambre tout confort. Télé-
phone 6 28 01, dès 18 heures.

CHAMBRE A LOUER à demoiselle. Hôpi-
tal 17, 3mo étage.

CHAMBRE ET PENSION soignée, pour
jeune homme. Tél. 5 51 84.

OUVRUîRES suisses ou étrangères pour pe-
tits travaux propres. Région Bôle-Colombier.
Tél. 6 37 35.

MANOEUVRE suisse, pour travail sur tours
semi-automatiques, éventuellement jeune hom-
me ' serait aussi mis au courant , engagement
immédiat ou à convenir. Tél. (038) 5 77 34.

Un vrai cadeau
de fin d'année

seul le timbre postal en or
du

Dr A. Schweitzer
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Emis o f f i c i e l l e m e n t  par  les postes
du Gabon , conserve une cote très
élevée. Encore quelques encarts af-
franchis.

Lambaréné - Gabon
En vente exclusivement dans les
principales banques de Neuchâtel.

I 

MACHINES à CoTiST"]
neuves ou d'occasion

LOCATION i
à partir de 20 fr. par mois (en m
cas d'achat , déduction des som-
mes versées).
Renseignements : A. GREZET, Il
agence Turissa, Seyon 24a , Neu- M
chàtel , tél. (038) 5 50 31. . '

Accumulateurs
Service

D. BOREL, Meuniers 7a, Peseux
vous o f f r e  à un prix except ionnel

ses batteries 1» qualité
Garantie 2 ang Pose immédiate

__ Tél. 8 15 12 ou 6 31 61 

 ̂ W
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[RENIÊ CHEIh^
I votre fournisseur pour vos

I ski - hockey - football
b Aiguisage de patins

Chavannes 7 et 15 Tél. 5 44 52
On réserve pour les fêtes

BOUCHERIES-CHARCUTERIES

R. MLAïIGOY
N E U C H A T E L

(p 2 lignes : 5 14 56 - 5 66 21
Parcs 82 - Tél . 5 10 95

"M"M-,a~™:l
|

Appareillage - Ferblanterie ¦

F. GROSS & FILS
Installations sanitaires

Machines à laver « Schulthess » |
Coq-d'Inde 24 - Tél. 5 20 56 I

RITZ & C"
M E N U I S E R I E  |
É B É N I S T E R I E  |

NEUCHATEL
Ecluse 76 - Tél. 5 24 41

BLANCHISSERIE DU FAUBOURG
Nettoyage à sec Fbg de l'Hôpital 26

lave votre linge et nettoie
vos habits
Tél. 4 06 06

NETTOYAGES
Villas - Appartements - Bureaux

Fabriques
Location de machines à poncer

les parquets !
Travail soigné - Devis sur demande

H. ZURCHER
I Tél. 5 99 36 (heures des repas)

F. JACOTTET
sellier-tapissier

Nouvel atelier :
Vieux-Chatel 17 A

Literies - meubles rembourrés i
Tél. (038) 5 57 03

A vendre MH m

RENAULT I
GORDINI S

5 places ,
modèle '1962. |
Expertisée.

Prix : Fr. 1800.— |
Garase

R. WASEK
rue du Seyon |

Neuchâtel jj

Avendre

Trhimpji
Spitfire , modèle
1964, 45,000 km.

Tél. (037) 61 41 23.

A vendre
Sulfures - Eventail '-

Opalines.
1 paire

de chandeliers.

G. Etienne
Bric-à-brac
Moulins 13
Neuchâtel.



SKI-BOB II
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Procurez-vous ce qu'il y a de CM
mieux... à un prix ¦

UNITEX SENSATIONNEL S
CD

Colonne de direction sur roulements à bille, { *_#
entièrement pliable, amortisseur télesco- mjy
pique, skis à bordure acier, siège amo- *55
vible, remorquable par remonte-pente. _g-j

ca
Venez donc vous rendre compte ! QC

Avantageusement chez MM-t-M-MB—¦M-BVjMH'M
Voyez nos vitrines Sm I ' I SB ' £§j

N E U C H A T E L  MSaBlHSBrail
Avenue de la Gare 39 î̂ iî il̂ n?iiTr -Iiim

nouveau
Camel /-
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avec filtre/sans filtre

LIS JOIES DU SPORT
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Vous serez à l'aise et bien habillée dans cet ANORAK en

nylon matelassé, façon jeune, col tricot, capuchon intérieur

et très beau PANTALON de ski, laine et hélanca, coloris de saison

m PANTALOK V§ ¦

avec ristourne ou 5 °/o rabais

##$$-M F̂ Au r̂ mr PPy Jf àÊFLm
W000M'M̂ 'M'MW ^9 \r A ^m̂̂A ^^̂M \r -^̂¦¦"•"¦̂ BMI

lim Ai€iY Tout frir9 à C0U,J
wXmWmMwmM  ̂ sûr avec la môme

huile (économie
d'huile jusqu'à

chez votre détaillant 5o°/0) sans trans-

«ri'r f̂flft. ¦ . , mission de faux
, <HJP" V, 9°ut srâce à la

^-~~- ——tfc^-; friteuse
Ê. , ,1 TURMIX
3|, gf Fr.198.-

I SwcW si_t_ _Jt»hlilMfi-TMrirW
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pour » iio HMHCS
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Mlafemme»
une pffîpîipp n̂®^®®^cure GlIlbdbG \^^(P_|$w
contre les troubles circulatoires !
Chez votre pharmacien et droguiste
Fr. 4.95, f iltre Fr. 11.25, 1 litre Fr. 20.55

AM /t \ IHT' ̂ *_*îC

^gpr
Pour prévenir et pour guérir le
coussin chauffant SOLIS rend les
meilleurs services. Il offre la plus
grande sécurité grâce au
thermostat automatique, imper-
méable Incorporé, chauffage
rapide, commutateur réglable au
toucher. Tous les coussins
chauffants SOLIS sont antiparasite
radio et télévision.

à partir de Fr. 29.50
dans les magasins spécialisés

G0C3 «

Trouver tous les numéros
de téléphone désirés en un

tour de main, en un coup d'œil.
Comment?
Telswiss 1967/68, le.nouvel annuaire téléphonique commer-
cial en un seul volume vient de paraître. De 1,5 millions
d'abonnés suisses des 10 volumes officiels on a sélectionné
les quelque 300000 numéros des hommes d'affaires et des
maisons dont on a besoin tous les jours pendant les heures
de bureau. Toute l'économie suisse se trouve donc réunie en

Telswiss contient: toutes les maisons et entreprises de l'in-
dustrie, du commerce et de l'artisanat, les autorités fédérales,
cantonales et communales, les services publics,les médecins,
pharmacies, hôtels et restaurants, etc. Les 5000 localités de
la Suisse sont classées alphabétiquement et mentionnent le
numéro postal et l'indicatif interurbain à l'en-tôte même.
Telswiss est le répertoire le plus actuel et le plus rationnel
de l'économie suisse qui existe en ce moment. Telswiss se
place à côté de chaque appareil de téléphone (ce n'est qu'un
Beul volume de 1555 pagesl).
Veuillez vous servir du coupon de commande ci-après.

S.A. pour la Publicité Bâle, Case postale, 4800 Zof ingue
La maison soussignée commande ferme*/à l'examen

ex. de Telswiss-annuaire téléphonique commercial
de la Suisse en un seul volume, au prix de Fr. 18.50 par ex.
(sous déduction d'un rabais de quantité à partir de 10 ex.)
Nous retournons le volume à l'examen dans les 10 Jours
s'il ne nous conviant pas.

maison:. 

adresse; , 

ocalité: , 

date*

Si, par hasard,
vous avez besoin

d'argent
...parce qu'un imprévu

vous force à agir
L'expérience le démontre:
Avec de l'argent liquide on peut défendre ses
intérêtsI L'action rapide est décisive. Le Prêt-
Rohner permet aux gens capables de profiter
sans retard de toutes tes bonnes occasions.
Vous aussi, vous pouvez en obtenir un. Ecrivez
ou téléphonez-nous encore aujourd'hui!

Banque Rohner+Cie S.A.
8021 Zurich, Strehlgasse 33, tél. 051 230330
9001 St-Gell, Neugasse 26, tél. 071233922

Profitez île notre Service du soir,
récemment Introduit pour voua. Télé-
phonez MOUS No 077 233922 entre 19 h.
et 21 h. et nous vous donnons tous les
renseignements désirés sur nos prêts.

Depuis plus de 30 ans. la Banque Rohner
accorde des prêts rapides, discrets et
favorables.
Nom: 
Rue : 
Localité: / v .14.1



Lu Chaux-de-Fonds tient Zurich en échec
Ligue A : la douzième journée du championnat a été favorable à Lugano

LA CHAUX-DE-FONDS - ZURICH 1-1
(0-1).

MARQUEURS : Kunzli (penalty) 45me;
Jeandupeux 59me.

LA CHAUX - DE - FONDS : Eichmann;
Voisard , Fankhauser, Russi, Keller ; Sil-
vant , Schneeberger ; Jeandupeux , Zappella,
Clerc, Brossard. Entraîneur : Vincent.

ZURICH : Grob ; Munch , Neumann , Ky-
burz, Leimgruber ; Martinelli , Trivellin ,
Kuhn ; Winiger , Kunzl i, Meyer. Entraîneur:
Mantula.

ARBITRE : M. Dienst, de Bâle.
NOTES : Stade de la Charrière. Sol ten-

dre. 7000 spectateurs . Eichmann joue bien
que souffrant d'une élongation musculaire

à une cuisse depuis l'entraînement de jeu -
di. A la 15me minute, le gardien chaux-
de-fonnier dévie un tir de Kunzli contre
le poteau de but. A la 21 me, un coup
franc de Zappella frappe l'angle supérieur
gauche de la cage de Grob. P. Stierli
remplace Kyburz à la 43me minute . Jus-
te avant la mi-temps, Voisard arrê te sur
la ligne de but un tir de Neumann mon-
té à l'assaut de la cage locale lors d'un
coup de coin ; Kunzli marque imparable-
ment le penalty. Coups de coin : 9-9 (6-2).

CRAINTES ZURICOISES
II n'est pas exagéré de dire que le point

arraché par les Chaux-de-Fonniers devant
les Zuricois relève de l'exploit. Ce dernier
est dû, certes, aux interventions, brillantes
réalisées par Eichmann en seconde mi-temps,
mais aussi à l'excellente prestation de tou-
te l'équipe neuchâteloise avant la pause.

Zurich, qui n'a pas toujours eu, ces der-
nières années, la tâche facile face aux
« Meuqucux », avait adopté une tactique
qui précisait d'emblée ses craintes. Trivel-
lin et Kuhn (surtout) évoluaient dans une
position repliée, ce qui ouvrait aux demis
cliaux-de-fonniers des perspectives inespé-
rées. Cette tactique tournée vers la dé-
fensive était d'autant plus néfaste aux Zu-
ricois que Martinelli, moins bon que de
coutume, n'était pas le relayeur attendu.
Sur le plan du jeu, les hommes de Vin-
cent ont su tirer parti de cette situation.
Grâce à un engagement physique total et
à la variété de leur jeu, ils en ont fait
connaître de toutes les couleurs à la dé-
fense adverse mais, faute d'avoir tiré plus
souvent au but, ils ne sont pas parvenus
à concrétiser leur supériorité. C'est, au con-
traire, Zurich, qui, après une courte pé-
riode de domination, a ouvert la marque
juste avant le repos, soit à un moment
psychologique important.

INCROYABLE ET BEAU
Le but de Kunzli a eu l'avantage de

décontracter les visiteurs qui, après le thé,
ont fait valoir leurs réelles possibilités. Les
ressources physiques s'àmenuisant, les
Chaux-de-Fonniers ont baissé pied au fil
des minutes et c'est en « rampant » que
certains joueurs — nous pensons surtout à
Zappella — ont fin] la partie. Les con-
tre-attaques locales véritablement dangereu-
ses ont été rares en seconde mi-temps mais
l'une d'elles, conduite par Zappella, a per-
mis a Jeandupeux — un des meilleurs
hommes sur le terrain — de marquer un
but aussi incroyable que beau : fortement

déporté sur la gauche, Jeandupeux a ex-
pédié un tir puissant et « vissé » qui a
frappé le poteau opposé avant de pénétrer
dans le filet. Un but qui a dû faire en-
vie à Kunzli , lequel , en compagnie du
bouillant Winiger et de l'altruiste Meyer,
aurait pourtant fait un malheur si Eich-
mann île s'était pas trouvé dans une for-
me transcendante. g

Bien que les hommes de Mantula aient
montré plus de consistance dans l'effort,
une plus grande puissance de pénétration
aussi dès l'instant où ils se décidèrent à
tenter crânement leur chance, les Neuchâ-
telois ont mérité le partage des points.
Avant d'êtrc forcés à défendre leur camp,
ils ont fait aussi bien que leur adversaire,
parfois même mieux. Et si Zurich se plaint
de n'avoir pas gagné, il ne doit s'en pren-
dre qu'à lui-même, car il aurait (peut-être)
pu s'approprier la victoire en optant pour
une manière de jouer plus offensive du-
rant les 45 premières minutes. La leçon
lui servira. Quant à La Chaux-de-Fonds,
elle aura pris conscience de ses possibilités
qui sont réellement grandes quand chaque
élément veut bien donner le meilleur de
lui-même. F. Pahud

EJV VAI1V. — Le Servettien Bédert tire en vain. Elsener bloquera
la balle.

(Interpresse)

Lucerne assomme Servette en 9 minutes
La victoire est revenue à l'équipe qui la désirait le plus

SERVETTE - LUCERNE 3-4 (1-1)
MARQUEURS : Sundermann, 8me ;

Bertschi (penalty) 24me ; Wechselberger,
52me ; Nemeth (penalty), 53me ; Sidler ,
56me ; Riohte r, 61me ; Nemeth, 87me.

SERVETTE : Barlie ; Maffiolo , Pazman-
dy, Martignago, Mocellin ; Heuri, Sunder-
mann ; Nemeth, Bédert, Pottier, Kvicinsyk.
Entraîneur : Snetla.

LUCERNE : Elsener ; Naumann, Tholen,
Lustenberger, Gwerder ; Sutter, Bertschi ;
Flury, Hasler, Richter, Sidler. Entraîneur :
Wechselberger.

ARBITRE : M. Scheurer, de Bettlach.-
NOTES : Stade des Charmilles, gras. 6500

spectateurs. Petite pluie par instants. Au
repos, Flury cède son poste à Wechselber-
ger. A la 22me minute, Hasler est averti
pour protestations répétées. A la 66me, Lus-
tenberger dégage... sur son montant de but,
A la 72me, Richter part seul sur l'aile,
il commet une faute manifeste sur Maffio-
lo, mais l'arbitre ne siffle pas. La passe
est suivie d'un nouveau but de Wechsel-
berg, que M. Scheurer annule pour hors-

jeu , contre l'avis de son juge de touche...
Coups de coin : 19-4 (9-1).

L'ENVIE DE GAGNER
Sur la pelouse des Charmilles, il y avait

une équipe technique et une qui ne l'était
pas. La seconde a gagné et sa victoire est
méritée.

Qu'on n'aille pourtant pas dire, par la
suite, que le football à l'énergie paie plus
que l'autre. Car, même chez des techni-
ciens, la course, la volonté, en un mot l'en-
vie de gagner compte pour beaucoup. C'est
justement tout ce qui manquait aux Ser-
vettiens. S'ils commencent, aujourd'hui à
se faire quelques soucis parce qu'ils ont
concédé leur première défaite à domicile,
ils ne doivent s'en prendre qu'à eux, d'au-
tant plus qu'ils ont eu quelque chance :
un but marqué dans les dernières minutes
alors que Lucerne commençait (trop tôt)
à savourer son succès, un but sur un pe-
nalty imaginaire ; c'est beaucoup.

Luceme a abattu Servette en neuf mi-
nutes. De la 7me à la 16me de 'la deuxiè-
me mi-temps. De 1-1, le résultat est passé
à 2-4. Pendant ce temps-là, les visiteurs
avaient couru. Leurs vis-à-vis pas.

Territorialement, Servette a naturellement
dominé. Le nombre des coups de coin
(19-4) est là pour le prouver. Mais les oc-
casions étaient toutes lucernoises. Pour
deux raisons bien visibles : les attaquants
genevois jouaient sans aucune conviction
contre des défenseurs décidés, et les atta-
quants lucernois, très volontaires, se pré-
sentaient à chaque fois face à une défense

gnevoise très peu à son affaire. La diffé-
rence devait intervenir...

BERTSCHI ET WECHSELBERGER
Hasler, Flury, Riohter, Sidler sont des

hommes qu'il vaut mieux voir de loin.
Chaque fois qu'ils semblent avoir perdu le
ballon, ils donnent le coup de rein néces-
saire pour le récupérer, pour tout au moins
empêcher l'adversaire de le maîtriser com-
plètement. Et puis, si la balle va vrai-
ment dans l'autre sens, il y a la même
envie de vaincre chez les défenseurs. En-
fin, au centre, tel un seigneur, règne Bert-
schi, temporisateur, amuseur, distributeur,
selon le moment Ses passes sont (presque)
toutes des chefs-d'œuvre.

Enfin , pour clore ce portrait lucernois,
portrait d'un jour certes, mais qui, au vu
des résultats, est certainement habituel , il
y a M. Wechselberger, qui sait qu'à bien-
tôt trente-huit ans, il ne peut tenir tout
le match. Alors, il entre au repos, et en
restant quarante-cinq minutes à la limite
du hors-jeu, il se permet de prendre de
vitesse n'importe lequel de ses cerbères. Car
il en a plusieurs. Noblesse oblige.

A Servette, le tour d'horizon sera plus
vite fait : seul Heuri sortit son épingle du
jeu. Il tenta d'organiser, mais il n 'était pas
soutenu, pas compris. Tous ses camarades
— y compris Barlie qui ne bougea pas sur
le centre précédant le troisième but —
restèrent dans la grisaille de l'automne qui
se manifestait sur le stade des Charmilles.

Serge DOURNOW

Grasshoppers n'a pas mal joué du tout
mais Bâle a été plus près du succès

GRASSHOPPERS - BALE 1-1 (0-0)
MARQUEURS : Hauser, 49me ; Aerni,

85me.
GRASSHOPPERS : Deck ; Ingold, Fuh-

rer, Citherlet, Berset ; Aemi, Grœbli, Grahn;
T. Allemann, Blaettler, Bernasconi. Entraî-
neur : Skiba.

BALE: Kunz ; Pfirter, Michaud, Stocker,
Paolucci ; Odermatt, Benthaus, Rahmen ;
Hauser, Frigerio, Wenger. Entraîneur : Bent-
haus.

ARBITRE : M. Olématilde, de Zolliko-
fen.

NOTES : Stade du Hardturm : terrain
mouillé et glissant ; temps couvert, mais
sans pluie. Spectateurs : 18,000.

Grasshoppers : sans Willy Allemann (hors

TROP TARD Grahn est pré-
cédé par Kunz, d'ailleurs bien

protégé par Pf i r t e r .
(Keystone)

de forme) et Ruegg, toujours blessé. Dé-
but de Grœbli et confiance renouvelée à
Aerni.

Bâle : Pfirter arrière droit, chargé de
surveiller Bernasconi et remplacement de
Kiefer par le jeune Paolucci. Coups de
coin : Gasshoppers - Bâle : 16-4 (10-4).

MATCH INTÉRESSANT
L'année dernière, à peu près à la même

époque, Bâle avait battu Grasshoppers et
ça avait été, pour lui, le tournant du
championnat. Il était encore invaincu et U
aurait pu supporter une défaite. Cette fois,
les conditions étaient différentes : elles lui
interdisaient de perdre sous peine d'élimi-
nation. Il a failli gagner et il doit se re-
pentir amèrement de s'être replié trop tôt
pour préserver son avantage.

Bien sûr, tout son match était construit
sur la contre-attaque. Apparemment, sa
tactique n'a pas varié et c'est vrai. Mais,
en seconde mi-temps, il a abandonné déli-
bérément le milieu du terrain pour renfor-
cer son système défensif. Par le nombre.
De la spéculation : parfois ça rend, parfois
ça ne rend pas. La 85me minute lui a
été fatale : coup de coin de Bernasconi,
trajectoire tendue, et magnifique détente
d'Aerni : égalisation. Consternation. Au fait,
chaque équipe a connu des alternatives de
prospérité et de misère et si l'on tire le
bilan objectif de leurs performances, on
doit reconnaître que ce partage des points
récompense chacune selon ses mérites. Il
y avait plus de poids chez Grasshoppers,
plus de présence dans les zones d'attaque:
plus de finesse chez Bâle, plus de prémé-
ditation, plus d'efficacité aussi. On se con-
naissait trop bien pour ne pas mettre en
eeuvre toutes les ressources tactiques : d'un
côté comme de l'antre, il y a donc en
les sacrifices courumiers.

RÉSULTAT LOGIQUE
Un grand match ? Nous ne le préten-

drons pas. Mais une rencontre qui trans-
portait sa charge d'explosif et qui était
d'autant plus agaçante qu'elle ne l'a jamais
mise à feu. Ça ressemblait au « Salaire
de la peur ». Un orage qui ne s'accomplit
pas.

Les Bâtois auraient très bien pu renou-
veler le coup de l'année passée : le sort
leur avait été favorable. Lorsque la chance
se présente, il faut la saisir.

Ils ont certainement cru à leur chance :
ils y ont tellement cru qu 'ils ont oublié
de l'exploiter. Ils ont eu très souvent —
entre la soixantième et la quatre-vingtième
minute — des attitudes victorieuses.

Cela se remarquait à de petits riens :
à une sorte de désinvolture, de recherche
excessive dans l'utilisation de la balle. Ils
s'en souviendront peut-être un jour.

Mais, s'ils avaient gagné, ça n'aurait pas
été très juste. On peut penser ce qu'on
veut de Grasshoppers : hier, il a fourni
un très grand effort et il n'a pas mal
joué du tout C'était difficile pour lui,
après deux défaites, contre un adversaire
aussi matois que ça et sur un terrain lourd
et glissant. B ne faut tout de même pas
souhaiter chaque dimanche sa mort.

Guy CURDY

L'entraîneur biennois Peters, rétabli, a joué

Tonng Fellows vraiment misérable
BIENNE - YOUNG FELLOWS 1-0 (1-0)
MARQUEUR : Renier I, 17me.
BIENNE : Tschannen ; Treuthardt, Leu,

Knuchel, Matter ; Quattropani , Wâlti ; Ser-
ment, Bai, Renfer I, Renfer II. Entraîneur:
Peters.

YOUNG FELLOWS : Janser ; Kaspar,
Bosshard, Scherrer, Hunger ; Morgenegg,

Baeni ; Matus, Feller, Von Burg, Chiandus-
si. Entraîneur : Boskov.

ARBITRE : M. Heymann, de Bâle.
NOTES : Stade de la Gurzelen , pelouse

en bon état, éclairage parfait, temps froid.
3500 spectateurs. Peu avant la mi-temps,
Serment et Von Burg cèdent respective-
ment leurs places à Peters et Fischli. Young
Fellows évolue avec sa nouvelle acquisi-
tion , Baeni. Coups de coin : 6-3 (1-3).

Bienne s'est imposé facilement au terme
d'un match au niveau médiocre. Les Zu-
ricois n'inquiétèrent jamais sérieusement les
Biennois. Leurs attaquants furent trop peu
soutenus pour pouvoir prendre Tschannen
en défaut. Restait la défense qui essaya
tant bien que mal de préserver le but de
Janser. Elle y parvint dans une certaine
mesure, puisqu 'elle n'encaissa qu 'un but. Il
est vrai que les Biennois facilitèrent sa
tâche, car ils gâchèrent maintes occasions.
Avec plus de concentration , ils auraient
battu le gardie n adverse à 3 ou 4 repri-
ses. Au vu de sa prestation , nous ne voyons
pas comment Young Fellows pourra éviter
la relégation. Son jeu fut des plus indi-
gestes. Même Baeni sombra dans la médio-
crité générale de ses coéquipiers. Seul Ma-
tus au milieu du terrain montra quelque
chose de positif. Young Fellows apparu t
plus limité que Granges, autre candidat à
la relégation , que Bienne avait pourtant
battu 3-0.

Le seul fait intéressant de ce match fut
la rentrée de l'entraîneur-joueur biennois.
Peters, qu'on crut un instant indisponible
jusqu 'à la fin du premier tour, ne se res-
sent plus de sa vilaine blessure à la che-
ville et il a repris l'entraînement depuis
quinze jours. Sa condition physique n'étant
évidemment pas encore au point , il ne
joua qu'une mi-temps. Il se créa plusieurs
occasions, mais il lui manqu a le dernier
coup de rein pour les concrétiser. Il n 'a,
cependant, rien perdu de ses qualités et,
lorsqu 'il sera bien en souffle, il sera à nou-
veau redoutable. Peters se promet, d'ail-
leurs, d'être en forme pour la rencontre de
coupe contre La Chaux-de-Fonds.

Ph. B.

LE BVT. — Renfer I (part ie l -
lement caché par Janser) mar-
que malgré la présence de trois

adversaires.
(ASL)

Luttrop a exécwfé Bellinzone
Les joueurs luganais assail lis à la sortie du stade

BELLINZONE - LUGANO 0-2 (0-1)
MARQUEUR : Luttrop, 30me et 73me.
BELLINZONE : Rossini ; Gilardi , Reboz-

zi ; Bionda, Paglia, Sangiorgio ; Guidotti,
Scerensen, Nembrini, Benkœ, Tagli. Entraî-
neur : Pinter.

LUGANO : Prosperi ; Egli, Lusehti ; Si-
gnorelli, Pullica, Coduri ; Brenna , Chiesa,
Simonetti, Luttrop, Moscateili. Entraîneur :
Maurer.

ARBITRE : M. Kamber, de Zurich, ex-
cellent.

NOTES : Stade communal, terrain en bon
état. Beau temps. Record d'affluence :
17,000 spectateurs. Les deux formations ali-
gnent leurs meilleurs titulaires : qualité du
match : moyenne. Bellinzone joue à dix
de la dix-neuvième à la vingt-troisième mi-

nute , Benkœ se faisant soigner après un
contre sec de Coduri. Le Bellinzonais se
retirera à la 30me minute et il est rem-
placé par Ruggeri. A la 73me minute, faute
de Bionda et Sangiorgio contre Moscateili.
Le coup de réparation tiré de vingt mètres
par Luttrop finit au fond de la cage. Coups
de coin : 4-2 (1-2).

SUCCÈS LOGIQUE
Quelle ambiance ! 17,000 spectateurs dé-

chaînés, cela fait du bruit. Et quand il se
trouve jjj irmi eux des exaltés, cela fait par-
fois mal . Les joueurs luganais, assaillis à
la sortie du stade , se souviendront long-
temps de ce derby. Lugano a mérité sa
victoire. Bien que nerveux , Coduri et ses
camarades présentèrent des phases de jeu
nettement meilleures que leurs adversaires.
Lugano s'est montré plus soudé, plus expé-
rimenté. Au début , il peina. Ce fut alors
le meilleur moment de Bellinzone. Parfai-
tement emmenés par Benkœ en grande . for-
me, les Bellinzonais tentèrent de surpren-
dre leurs adversaires . Les nombreux « ti-
fosi > luganais n 'eurent pendant vingt mi-
nutes que .peu l'occasion de brandir leur
bannière. Le départ forcé de Benkœ fut

néfaste à l'équipe de Pinter. L'orage était
passé. Lugano, plus lucide, se mit alors sé-
rieusement à l'ouvrage. Malgré toute leur
bonne volonté, les Bellinzonais manquèrent
d'arguments valables pour battre Prosperi.
Territorialement , Lugano fut quelque peu
dominé, mais les attaquants de la capitale
tessinoise se montrèrent incapables de con-
clure victorieusement leur avantage. Luga-
no laissa volontairement son adversaire fai-
re le jeu tout en saisissant chaque occa-
sion pour porter le danger devant Rossini.
Luttrop, soumis à un contrôle serré, jou a
par à-coups. Mais quand il parvenait à
tromper ses anges gardiens, Bellinzone
tremblait. Bionda et Sangiorgio offrirent en
seconde mi-temps un cadeau bien malvenu
à Luttrop. Donner à ce dernier l'occasion
d'un tir de punition à vingt mètres du but
équivalait à une condamnation. Ce deuxiè-
me succès luganais anéantissait les espoirs
des Bellinzonais. Toute l'équipe de Lugano,
sans exception , s'est bien battue. Bellinzone
a eu ses points forts en Bionda , le meilleur
sur le terrain , Sangiorgio et Benkœ, pen-
dant la demi-heure qu'il joua. Décevants en
revanche les attaquants qui furent terrible-
ment imprécis. D. C.

Aucun but mais bon match à Sion
Schneider et Biaggi s'illustrent tour à tour

SION - LAUSANNE 0-0.
SION : Biaggi ; Jungo, Walker, Perroud ,

Sixt ; Blazevic, Georgy ; Bruttin , Frochaux ,
Quentin , Savary. Entraîneur : Osojnak.

LAUSANNE : Schneider ; Delay, Tacchel-
la, Fuohs, Hunziker ; Blumer, Durr ; Hosp,
Vuilleumier, Armbruster, Kerkhoffs. Entraî-
neur î Vonlanthen.

ARBITRE : M. Huber, Thoune.
NOTES : Parc des sports de Sion. Ter-

rain glissant. Temps couvert et frais. 6000
spectateurs. Qualité du match : eccellente.
Très bonne sportivité des deux équipes. A
la 51me minu te, public et joueurs sédunois
réclament un penalty pour une faute de
main dans les seize mètres lausannois. M.
Huber se borne à expliquer sa version au
capitaine local Quentin. Coups de coin :
9-5 (5-3).

OCCASIONS MAN QUÊES
Cela devient un lieu commun de dire

que Sion n'a pas pu saisir sa chance au
cours d'un matcli qu'il aurait mérité de
remporter. Pendant une heure, Sion a eu
la situation bien en main, grâce à une
large supériorité au milieu du terrain.
Dans cette zone, Lausanne faisait évoluer
Armbruster et Durr. Malgré leur routine
et leur technique, ils furent constamment
débordés par le trio Blazevic, Georgy,
Savary, qui réalisa une excellente pres-
tation.

Vonlanthen avait ordonné un marqua-
ge homme à homme, laissant Tacchella
en réserve pour colmater les brèches.
Malgré cette rigide organisation, les Va-
laisans parvinren t à se créer de dange-
reuses occasions, notamment par Fro-
chaux, qui échouèrent toutes d'extrême
justesse. Il faut cependant relever les mé-
rites de Schneider qui f u t  le princ ipal
responsable du demi-échec valaisan.

Les visiteurs se reprirent en f in  de
match, lorsque les organisateurs du bal-
let rouge et blanc furent à bout de souf-
f le .  Vuilleumier, mobile et entreprenant ,

f i t  maintes fois passer le frisson dans
le public par de rapides déboulés. Fi-
nalement , ce f u t  Biaggi qui sauva son
équipe à trois minutes de la f in , lors-
qu'il intervint efficacement face à Ker-

Classements
LIGUE A

Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

1. Grasshoppers 12 9 1 2 27 12 19
2. Lugano . . .  12 8 1 3 20 14 17
3. Bâle 12 6 3 3 25 14 15
4. Zurich . . .  12 5 4 3 24 14 14
5. Lucerne . .  12 5 4 3 29 26 14
6. Lausanne . 12 5 3 4 28 19 13
7. Young Boys 12 5 3 4 17 21 13
8. Chx-de-Fds 12 4 4 4 19 17 12
9. Bienne . . .  12 5 2 5 18 19 12

10. Servette . . 12 5 1 6 21 20 11
11. Bellinzone . 12 4 2 6 11 16 10
12. Sion . . . .  12 2 5 5 10 17 9
13. Granges . .  12 2 1 9 11 28 5
14. Y. Fellows . 12 1 2 9 7 30 4

LIGUE B
Matches Buts

J. G. N. P. p. c. Pts
1. Winterthour 12 8 2 2 38 16 18
2. Wettingen . 12 7 4 1 26 16 18
3. Saint Gall . 11 6 4 1 29 13 16
4. Aarau . . .  12 5 5 2 25 9 15
5. Fribourg . .  12 4 6 2 18 14 14
6. Xamax . . .  12 5 2 5 24 19 12
7. Bruhl . . . .  12 4 4 4 20 19 12
8. Soleure . .  12 4 4 4 20 20 12
9. Chiasso . .  11 4 2 5 13 20 10

10. Thoune . .  12 3 4 5 16 20 10
11. Moutier . .  12 4 2 6 24 30 10
12. Urania . . .  12 3 4 5 14 28 10
13. Baden . . .  12 3 1 8 17 43 7
14. Berne . . . .  12 — 2 10 15 32 2

k h o f f s  lancé au millimètre par Durr. Si
la rencontre était jugée comme un com-
bat de boxe , Sion aurait été vainqueur
aux points. Mais Lausanne n'a rien volé
car sa tardive réaction lui procura des
chances de buts plus nettes.

Les meilleurs hommes furent Savary,
Georgy et Perroud dans l 'équipe locale ,
alors que Schneider , Tacchella et Vuil-
leumier furent les Vaudois les p lus en
vue. Les quelques points noirs d'une ren-
contre de qualité assez rare en cham-
pionnat vinrent de Bruttin , Frochaux et
Kerkhof fs . M.  FR OSSARD

LA PREUVE. — Le f a i t  que
Belay vienne inquiéter Biaggi
prouve que Lausanne n'a pas
tait que se d éf e n d r e .  (ASL)

Young Boys a manqué plusieurs chances
Granges n 'a songé qu 'à détruire l 'adversaire

YOUNG BOYS - GRANGES 2-1 (2-0).
MARQUEURS : Schcibel 20me, Millier

37me ; Madl (penalty) 88me.
YOUNG BOYS : Fischer ; Meier , Hus-

ler , Marti , Widmer ; Kellas, Wu th rich ;
Grosser , Heer, Muller , Scheibel. Entraîneur:
Merkle.

GRANGES : Gribi ; Blum , Walter , Gug-
gi, Hirt ; von Burg, Sturmer ; Coinçon ,
Amez-Droz, Madl , Fullemann. Entraîneur :
Sturmer.

ARBITRE : M. Bucheli, de Lucerne.
NOTES : Stade du Wankdorf , 7000 spec-

tateurs, terrain gras, temps frais. A la
43me minute, Butzer remplace Husler chez
les Bernois, tandis que Feuz II prend la
place de von Burg dans l'autre camp.
Avertissements à von Burg (32me), Wal-
ter (46me), Madl (48me). A la 39me mi-
nute, Marti sauve sur la ligne un tir de
Sturmer. A la 66me minute, Scheibel , au
terme d'une longue échappée , arrive de-

vant Gribi qui dévie du pied. Coups de
coin : 6-12.

Triste exhibition que celle des Soleurois.
Le spectre de la relégation semble faire
perdre toute retenue aux hommes de Stur-
mer. On ne comprend pas que M. Bucheli
n 'ait pas jugé bon de sanctionner le com-
portement de certains Soleurois (nous vou-
lons parler do von Burg et Guggi) par
des expulsions qui s'imposaient pourtant.
Sturmer , d'ailleurs , comprit si bien le dan-
ger qu 'il retira von Burg à la mi-temps
pour le remplacer par le jeun e Feuz II
qui le vaut largement. Mais von Burg par-
ti, c'est Guggi qui prit la relève et se
signala par des charges indignes d'un ter-
rain de football , notamment sur Heer. Cha-
que fois que celui-ci réussissait à s'échap-
per , il se faisait plaquer au sol. Nous avons
vu sa cheville droite à la fin du match ,
elle était labourée de coups.

Granges a donc lutté avec les armes
du faible. Sa position au classement s'ex-
plique. Quand on ne songe qu'à détruire
— alors qu 'on possède quelques très bon-
nes individualités — on n'a guère d'excu-
ses à faire valoir.

Acquis dans des conditions difficiles, le
succès de Young Boys est amplement mé-
rité. Il aurait pu être plus net encore si
Schcibel , notamment , n 'avait pas raté deux
occasions faciles et si toute l'équipe en
général n'avait pas relâché son effort à
la reprise. Des deux côtés, on manqua
trop d'occasions et un résultat de 4-2 au-
rait mieux reflété la physionomie de la
partie.

W. K.

Satisfaction dans les deux vestiaires

• Dans les vestiaires, après la ren-
S contre, on était assez satisfait du
e partage des points. Surtout du côté
• neuchâtelois :
• ZAPPELLA : Ah ! l'arbitre, vrai-
0 ment mauvais. Et, chez nous, cette
• seconde mi-temps, c'était un peu Mor-
2 garten. Mais laissez-moi respirer...
% CLERC : Joli match, qui, je crois,
• aura plu aux spectateurs. Ce fu t  vrai-
? ment dur, mais correct.
« EICHMANN : Ce fu t  vraiment un
• beau match. Zurich est, de loin, la
? meilleure équipe que nous avons ren-
0 contrée depuis le début du champion-
• nat. Quelle condition physique ! Le
? résultat est logique même si j' ai eu
m, un petit peu de chance en déviant
• plusieurs balles du bout des doigts.
*J // faut  dire, aussi, que nous avons
0 livré un de nos meilleurs matches
• de la saison.
• VOISARD : Le penalty ? U est jus-
0 tifié. J'ai, en effet , touché le ballon,
• moitié avec le bras, moitié avec le
2 torse.
$ VINCENT, très satisfait et sou-
• riant : J'avais vu Zurich jouer con-
2 ire Lausanne et je craignais surtout
9 le début du match. J'avis peur que
• mes joueurs soient étouffés. Mais

mes gosses ne jouent pas seulement
avec leurs jambes, ils jouent aussi
beaucoup avec leur cœur ; seulement,
ils ne calculent pas, ils « mettent tout
ce qu'ils ont >, jusqu'à n'en plus
pouvoir. Un heureux et équitable
match nul, car Zurich manque d' e f f i -
cacité...

MANTULA : Nous avons eu cha-
cun notre mi-temps, mais nous avons
bien joué et je suis déçu car je pense
que nous aurions dû gagner ce match.
Une remarque, cependant : je félicite
Léo Eichmann car il f u t  extrêmement
brillant et a certainement sauvé La
Chaux-de-Fonds de la défaite.

KUNZLI : D'après les chances de
but qui ont été offertes aux équipes,
je pense que nous aurions dâ gagner.
Malheureusement, j 'ai été touché à
la cheville par un arrière chaux-de-
fonnler à la f in  de la première mi-
temps, et j' ai, de ce fa i t, été bien
diminué pendant la seconde période.

KUHN : Le résultat est conforme à
la physionomie de la partie. Concer-
nant mon problème avec l'A.S.F., je
ne suis pas au courant des dernières
décisions, mais je reste sur mes posi-
tions et donc solidaire des deux au-
tres joueurs. Pad.

Mantula : < Je félicite Eichmann >

Bellinzone - Lugano 0-2
Bienne - Young Fellows 1-0
La Chaux-de-Fonds - Zurich 1-1
Grasshoppers - Bâle 1-1
Servette - Lucerne 3-4
Sion - Lausanne 0-0
Young Boys - Granges 2-1
Bruhl - Berne 3-2
Chiasso - Fribourg 2-1
Moutier - Saint-Gall 2-0
Soleure - Thoune 3-0
Wettingen - Urania 2-1
Winterthour - Xamax 4-2
Aarau - Baden 7-1

SP0RT-T0T0
COLONNE DES GAGNANTS

n x - x 2 x . i i  i- n ii
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Ligue B s première défaite de Saint-Gall cette saison

MOUTIER - SAINT-GALL 2-0 (1-0).
MARQUEUR : Mathez , Urne et 79me.
MOUTIER : Schorro ; Schindelholz,

Eyen, E. Juillerat, Cremona ; Stojano-
vic, von Burg ; Mathez , Wicky, D. Juil-
lerat , Veya. Entraîneur : Knayer.

SAINT-GALL : Nussbaumer ; Kiefer,
Ziehmann , Bauer , Brodmann ; Schwa-
ger, Schuwig ; Dolmen, Renner , Gru-
nig, Meier. Entraîneur : Brodmann.

ARBITRE : M. Goldmann , de Zurich.
NOTES : Stade de Chalière. Terrain

rendu très glissant par le dégel. Huit
cents spectateurs. Chaque équipe a re-
couru au douzième homme. Moutier
remplace Veya par Kammer et Saint-

Gall , Ziehmann par Mock. Coups de
coin : 10-6 (7-3).

RAGE DE VAINCRE
Après son magnifique succès en coupe

contre Grasshoppers, le premier de la li-
gue B a été battu par une surprenante
équipe de Moutier. Surprenante, en effet,
puisque c'est la première lois cette sai-
son que nous voyons les hommes de
Knayer se battre aveo autant de volonté
et, fait étonnant, cette rage de vaincre
leur a permis de battre la redoutable
équipe sadnt-galloise.

La rentrée de Schindelholz au poste
d'arrière droit a été très concluante. En
effet, la rapidité et la volonté du Pré-
vôtois a grandement facilité la tâche

d'Eyen qui régna en maître au sein de
sa défense. Le gardien Schorro mérite
également une mention, puisque, au prix
de magnifiques parades, M réussit à gar-
der sa cage vierge, malgré les attaques
très dangereuses des Saint-Gallois. En
attaque, le héros du match fut sans au-
cun doute Mathez, qui, par deux fois,
réussit à battre l'excellent gardien Nuss-
baumer. Très bien servi par Wicky et

von Burg — qui semble avoir retrouvé
sa forme — Mathez en fit voir de toutes
les couleurs à Brodmann.

La première mi-temps a été menée à
un rythme très rapide par les hommes
de Knayer et c'est très justement que
ces derniers ouvrirent la marque à la
14me minute. Les Saint-Gallois essayè-
rent de réagir, mais en vain. La défense
jurassienne faisait bonne garde. En se-
conde mi-temps, le jeu était très par-
tage et d'assez bonne facture, les atta -
ques étant menées à toute allure de part
et d'autre. Mais les deux gardiens étaient
dans un bon jour. Moutier réussit, tou-
tefois, à marquer un deuxième but peu
avant la fin de la rencontre.

Cette victoire prouve que les Juras-
siens sont capables de bien jouer. Mais,
pour y parvenir, il faut que les joueurs
luttent avec autant de volonté qu'ils ont
manifestée hier pour infliger à Saint-
Gall sa première défaite de la saison.

A. B.

Chiasso, avec
5 remplaçants,
bat Fribourg

Surprise au Tessin

CHIASSO - FRIBOURG 2-1 (2-1).
MARQUEURS : Nava 18me et 40me, We-

ber 27me (penalty).
CHIASSO : Bizzozzero ; Lurati , Ratti ;

Nazalli, Sogari, V. Sala ; Navai Scardeoni ,
Riva IV, Riva V, Pessina. Entraîneur : Mez-
zadri.

FRIBOURG : Brosi ; Blanc , Jungo, Wae-
ber, Gross ; Birbaum , Schultheiss ; Jordan ,
Wymann, Tippelt, Sch aller. Entraîneur :
Sommer.

ARBITRE : M. Stettler, de Feuerthalen.
NOTES : Terrain de Chiasso en bon état.

Temps couvert. 800 spectateurs. Chiasso
se passe de cinq joueurs suspendus après
la « fameuse • rencontre de Saint-Gall.

Match acharné, mais loyal. Comme on le
sait, Chiasso avait dû faire appel à plu-
seirus remplaçants, mais il pallia ces
absences par une volonté de tous instants.
On craignait les visiteurs, car leur classe-
ment laissait supposer une bonne forma-
tion. Mais à vrai dire, Fribourg s'est mon-
tré moins fort que l'on ne le croyait. Etait-ce
dû/ au fait que les Frîbourgeois , sachant
qu 'ils affrontaient une formation amoindrie,
pensaient s'imposer sans trop de peine ?
Les Tessinois jouèrent crânement leurs
chances et ils dominèrent durant la pre-
mière mi-temps. Ce n'était que justice s'ils
menaient à la marque après quaran te-cinq
minutes.

La seconde mi-temps vit une nette do-
mination des visiteurs. Mais Chiasso s'ac-
croch a à son avance et le manque d'ef-
ficacité des attaquants fribourgeois fit le
reste . Les Tessinois parvinrent même à met-
tre en danger Brosi par de rapides con-
tre-attaques fort bien lancées par Riva IV,
le meilleur homme sur le terrain. A la
dernière minute , l'arbitre accorda un coup
franc en deux coups dans les seize mètres
tessinois, mais Fribourg ne sut pas saisir
cette ultime occasion.

S. C.

Couvet est toujours invaincu
Clombier - Couvet 0-0

COLOMBIER : Schwarz ; Bellotto,
Poirier, Pianezzi , Spielmann ; Weiss-
brodt II, Martin ; Weissbrodt I, En-
gler, Locatelli , Porret. Entraîneur :
Held.

COUVET : Streit ; Faivre, Tosato,
Polzot , Schwab ; Fabrizzio, Morett i ;
Luscher, Rothenbuhler, Guye (Mar-
chai), Garcia (Chiuminatt i) .  Entraî-
neur : Munger.

ARBITRE : M. Guder , de Serrières.
Chaque formation a eu sa mi-temps.

Couvet domina en première, puis se
contenta de sauvegarder le match nul.
Ce fut un bon match d'un niveau très
honorable pour la série. Couvet affi-
cha plus de volonté , Colombier plus de
technique. Un match nul entièrement
mérité .

S. B.

Le Locle II - Boudry 1-1 (0-1]
LE LOCLE II : Eymann ; Lopez, Si-

mon ; Poretti , Brulhart (Kohler I),
Schajr ; Breitenstein , Kohler II, Du-
bois, Bosset. Entraîneur : Kohler I.

BOUDRY : Burgi III ; Papis, Fon-
tana ; Locatelli, Burgi I, Chassot ;
Bfechler, Debrot , Burgi II , Kahr, Va-
lentinuzzi. Entraîneur : Gerber.

ARBITRE : M. Longaretti, de Neu-
châtel.

BUTS : Kohler II ; Debrot.
Le résultat nul correspond bien à la

prestation des deux équipes. Si Boudry
s'est montré dans l'ensemble plus dan-
gereux , la défense locloise s'est bien
tirée d'affaire. Longtemps, les hommes
de Gerber ont fait  figure de vain-
queurs. Si finalement les Loclois ont
arraché un point en fin de match,
ils l'ont bien mérité, car ils ont fait
preuve de volonté et de ténacité pour
sauver l'essentiel.

Floria - Etoile 4-3 (2-1)
FLORIA : Geiser ; Obertufer, Clerr

(Bieri II) ; Etienne , Corsini , Betsch-
mann ; Bieri I, Bader, Nay, Vaucher.
Entraîneur : Corsini .

ÉTOILE : Berberat ; Kullmann, Ehr-
bar, Chervet, Crivelli (Evans) ; Pierre,
Guillet ; Messerli , Bélaz , Emmenegger,
Calame. Entraîneur : Jacot.

ARBITR E : M. Jakober, de Marin.
BUTS : Bader (2), Bieri I, Nay ; Bé-

laz (2) ,  Emmenegger.
Florin a largement dominé le débat .

Etoile a une fois encore déçu. Le ré-
sultat aurait pu être plus sévère. Le
gardien remplaçant des Stelliens s'est
bien tiré d'affaire. Ainsi Floria s'éloi-
gne de la zone dangereuse.

M. P.

Audax - Xamax II 2-2 (1-1)
AUDAX : Salazar ; Brustolin , Inno-

cente ; Perrone, Franco, Coassin ; Fio-
rese, Maffioli , Rizzon II , Carollo, Fe-
riguti. Entraîneur : Ronzi.

XAMAX II : Gruaz ; Stauffer , Gio-
ria II : Steiner , Richard I, Edelmann ;

Bischof , Gioria I, Facchmetti, Ri-
chard II, Veuve. Entraîneur : Giori a I.

ARBITRE : M. Thiébaud , de la
Chaux-de-Fonds.

BUTS : Feriguti , Carollo ; Gioria
(penalty), Veuve.

En première mi-temps, le jeu a été
équilibré, avec un petit avantage aux
Xamaxien s au centre du terrain. Après
le repos, Audax afficha une nette do-
mination, mais une certaine sécheresse
des Xamaxiens les empêcha de concré-
tiser leur supériorité. Xamax II éga-
lisa même dans les dern ières minutes.

U. F.

Les ciotres
résultats

des séries inférieures
Ile ligue : La Chaux-de-Fonds II-

Superga, renvoyé.
IHe ligpe : Hauterive I a-Corcelles

0-3 L'Areuse-Auvernier 1-4 ; Cortail-
lod-Comète 2-2 ; Saint-Blaise-Bôle 0-0;
Xamax III-Buttes 3-1 ; Fontainemelon
II-Le Parc 2-3 ; Ticino-Sonvilier 1-2 ;
La Sagne-Etoile II 3-0 ; Hauterive I b-
Les Bois 5-1 ; Dombresson-Audax II
3-3.

Juniors B : Le Parc A-Le Parc B
8-1 ; Dombresson-Fontainemelon 5-2.

Juniors C : Xamax-Châtelard 7-1 ;
La Chaux-de-Fonds B-Les Geneveys-
sur Coffrane 1-5 ; La Chaux-de-Fonds
A-Floria 2-3 ; Le Parc A-Saint-Imier
6-0.

Intercantonaux B : Fontainemelon-
Boujean 4-1 ; Xamax-Payerne 2-1.

Jura
Deuxième ligue : Courtemaîche - Lon-

geau 1-0 ; Taueffelen - Delémont, ren-
voyé ; Bévilard - Mâche 3-1 ; Boujean -
Madré tsch 3-1.

Troisième ligue : Aarberg - Nidau
7-1 ; Bienne . - Mâche 3-5 ; USBB a -
Madré tsch 6-0 ; Court - Reconvilier
3-3. ,. ., . ,,-

Vaud
Troisième ligue : Le Mon t - Le Sen-

tier 2-0 ; Orbe - Assens 0-2 ; Yverdon -
Bussigny 4-1 ; Foo-ward - Aubonne 5-0 ;
Payerne - Montreux 1-1 ; Malley -
Chailly 3-0 ; Lutry - Vevey 5-1

Valais
Deuxième ligue : Fully - Vernayaz

5-2 ; Collombey - Salgesch 1-2 ; Saint-
Léonard - Saint-Maurice 4-2 ; Port-Va-
lais - Saxon 1-2 ; Grône - Saillon 0-3.

Troisième ligue : Chalais - Château-
neuf 6-0 ; Chippis - Savièse 2-2 ; Viège-
Lalden 1-1 ; Conthey - Grimisuat 3-2 ;
Naters - Lens 2-3 ; Brigue - Steg 3-2 ;
Troistorrents - Ridider 0-2 ; Monthey -
Muraz 1-2 ; Martigny - Orsières 1-0 ;
Ardon - Saint-Gingotph 2-0 ; Leytron -
Vionnaz 0-1.

Xamax subit la loi du plus fort
MALGRÉ L'EXCELLENTE PRESTATION DE SON GARDIEN REMPLAÇANT

WINTERTHOUR - XAMAX 4-2 (1-1)
MARQUEURS : Daina, 18me ; Dimme-

ler , 41me ; Reisch, 48me, penalty ; Konietz-
ka, 69me ; Meili , 75me et 89me.

WINTERTHOUR : Caravatti ; Gysin , Ha-
venith , Zigerlig, Fehr ; Odermatt , Dimmeler;
Meiler , Rutschmann , Konietzka, Oettli. En-
traîneur : Hussy.

XAMAX : Favre ; Mantoan II, Sandoz,
Merlo, Vogt ; Stu tz, Reisch ; Bonny, Por-
ret, Daina , Fragnière. Entraîneur : Humpal.

ARBITRE : M. Burioli, Lausanne.
NOTES : Terrain de la Schutzenwiese,

rendu gras par une pluie fine tombée avant
la partie. 4200 spectateurs. Qualité du
match : bonne. Chez Winterthour , Kehl, en-
core blessé, est remplacé par le jeune Gy-
sin. Xamax , peu avant la mi-temps, intro-
duit Guillod pour Fragnière. A la 15me
minute , Porret , d'un superbe tir , met le
gardien Caravatti à forte contribution. A
la 50me minute, par deux fois, le poteau
sauve le jeune portier Favre. Coups de
coin 7-6 (6-5).

EXCELLENT SPECTACLE
Ce match tant attendu par le public

zuricois a tenu ses promesses. La qua-
lité du jeu fu t  excellente et les deux
équipes ont présenté un ' spectacle de va-
leur. Xamax est parti en force , obligeant
les arrières locaux à se dépenser sans
compter pour éviter le pire. Le premier
but marqué par Daina fu t  un modèle du
genre, ne laissant aucun espoir au gar-

dien Caravatti. Menée à la marque,
l'équipe locale a montré des signes de
nervosité. Les « lions » vécurent des mo-
ments difficiles, tant la pression des
Neuchâtelois était forte. Il a fallu pres-
que attendre la f in  de la première mi-
temps pour permettre à Dimmeler de
s'infiltrer dans les seize mètres et mar-
quer le but égalisateur d'un superbe coup
de tête.

Dès ce moment, Winterthour reprit
confiance et ce fu t  au tour des arrières
xamaxiens de jouer le va-tout pour ne
pas concéder un second but. La pause
arriva sur un match nul éqiùtable.

VIGOUREUSE RÉACTION

La seconde mi-temps débuta assez
bien pour Xamax. Après quelques minu-
tes, le gardien Caravatti crocheta un ad-
versaire, ce qui amena le penalty tiré
impeccablement par Reisch. C'est à ce
moment-là que les Zuricois commencè-
rent à comprendre qu'il était temps de
réagir. Enfin , ils partirent carrément à
l'attaque de la cage de Favre qui se dé-
fendit à merveille, arrêtant p lusieurs bal-
les difficiles. Les « lions > créèrent des
situations dangereuses dans la défense vi-
siteuse et malgré d'excellentes réactions
de Vogt et Sandoz. Konietzka et Meili

marquèrent encore trois buts sur les-
quels l'excellent gardien Favre ne pou-
vait absolument rien. Mantoan II a été
régulièrement pris de vitesse par le jeune
ailier gauche Oettli , qui lui en a fai t
voir de toutes les couleurs. Jusq u'à lui
faire perdre les nerfs . Xamax s'est dé-
fendu avec cœur et beaucoup de cou-
rage. Mais il faut admettre que Winter-
thour af f ich e une très belle form e ac-
tuellement et il est permis de penser, sans
forfanterie , que cette équipe possède tou-
tes les qualités requises pour être un
candidat sérieux à l'ascension. Quand on
posssède dans ses rangs un régisseur
comme l'Allemand Konietzka, qui mar-
que au moment où il le veut, il est dif-
ficile à un adversaire, même bon, com-
me ce fu t  le cas de Xamax, de ne pas
encaisser de buts. Le match de coupe
qui opposera bientôt à Neuchâtel ces
deux équipes promet des instants palpi-
tants. Mentionnons que le jeune gardien
Favre a montré beaucoup de talent et
que ses interventions sur des balles très
sèches des attaquants zuricois ont embal-
lé le public de la Schutzej rwiese qui lia
a manifesté sa sympathie. Sans ce jeune
portier, le résultat final serait plus sévère
encore pour les Neuchâtelois.

J.-P. M.

Plusieurs surp rises dans le champ ionnat de p remière ligue
Cantonal décevant contre Etoile Carouge

CAROUGE - CANTONAL 4-1 (2-0)
MARQUEURS: Deforel (contre son

camp) 14mc et 17me ; J. Olivier, 59me et
53me ; Zingaro, 88me.

ÉTOILE CAROUGE : Poulet ; Merlin,
Lavorel, Richard, Pfister ; L. Olivier, Izo ;
J. Olivier, Dufau , Bolli, Glauser. Entraî-
neur : Meylan.

CANTONAL : Gautschi ; Ballamann,
Tréntmi, Deforel, Paulsson ; Kiener, Dubey;
Rumo, Baumanli, Zingaro, Ryf.

ARBITRE : M. Gcnoud, de Lausanne.
NOTES : stade de la Fontenette. Terrain

gras. 900 spectateurs. Après deux buts con-
tre son camp, Deforel à la 21me, manque
à nouveau de battre Gautschi, la balle

passant de peu à côte. A la 28me, Bolli
tire sur te montant Avant le repos, Chris-
ten remplace Baumann pour Cantonal.
Coups de coin : 4-8 (4-0).

Deux buts marqués contre son camp par
Deforel dans les premières minutes d'une
partie qu'il ne faut pas perdre : voila, bien
sûr, qui n'arrange pas les affaires d'une
équipe. Surtout lorsqu'il s'agit d'un match
capital. Mais sans ces coups du sort qui
intervinrent en début de partie, Cantonal
aurait-il pu inquiéter Etoile Carouge ? La
réponse ne souffre aucune hésitation : elle
est négative. Car jamais les visiteurs ne
purent prendre la mesure de leurs rece-
vants. Etoile Carouge profita de ce plu-
vieux matin de novembre pour faire une
promenade de santé. Il faut tout de même
relever que ces buts marqués avec le
concours de l'adversaire n'étaient pas le
fait du hasard. Les Carougeois avaient tiré
en force après avoir éliminé toute ta dé-
fense. Après, il ne resta aux Genevois
qu'à vivre sur leur avantage. Ce qu'ils fi-
rent facilement en marquant deux nouveaux
buts de fort belle venue.

La différence apparut donc immédiate-
ment. Elle avait pour origine la vitesse
d'exécution. D'un côté, on allait vite, de
l'autre, on n'arrivait pas à suivre. Plus
le match allait de l'avant, et plus le mai-
gre public s'en rendit compte. A la fin ,
les Neuchâtelois n'en pouvaient plus. R
ne serait pourtant pas exact de penser
qu'Etoile Carouge a reçu, hier matin, un
adversaire faible. Mais qu'on était loin de
ce dimanche de juin, où les deux forma-
tions avaient livré une partie de toute beau-
té avant d'apprendre le 9-0 de Fribourg.
Hier, seuls les Genevois démontrèrent qu'ils
avaient leur place en finale. S. DOURNOW

Cocs imgesne&it
d'entraîneur

à Bayern Munich
L'équipe de ligue fédérale allemande

Bayern Munich , détentrice de la coupe
d'Europe des vainqueurs de coupe,
sera entraînée à partir du 1er ju illet
1968 par le Yougoslave Braneo Zebec,
qui a porté à soixante-sept reprises
le maillot de l'équi pe de Yougoslavie.
Cette nouvelle a été annoncée à Mu-
nich lors du match de championnat
Bavern Munich - Kaiserslautern.

Braneo Zebec a été retenu parmi
quinze candidats . Il succédera à Caj-
kowslri, qui s'occupe de la formation
bavaroise depuis 1963 et qui sera vrai-
semblablement engagé par Hanovre 96.
Zebec a joué dans les meilleurs clubs
yougoslaves, ainsi qu'avec Alemannia
Aix-la-Chapelle. Il fut membre de la
sélection européenne en 1953 et 1954.
Zebec, qui est âgé de 38 ans, a pris
part aux coupes du monde de 1954 et
de 1958. Il est di plômé de l'Institut
des sports de Cologne et entraîne ac-
tuellement Dynamo Zagreb. Il a signé
un contrat de deux ans et touchera
un salaire mensuel de 6000 marks.

Aile s effondre fontainemelon est-il en plein redressement ?
Le Locle a connu des difficultés au Val-de-Ruz

EMMENBRUCKE - ALLE 6-0 (U-U).
MARQUEURS : Haefliger, 62me et

88me, Muller, 66me, 69me et 75me, TJn-
temaehrer, 77me.

EMMENBRUCKE : Thuler ; Niederer,
Burrl, Pless, Andréas ; Haefliger, Kuttel ;
Unternaehrer, Muller, Meier, Brun. En-
traîneur : Brunner.

MJLE : Ménlssier ; Farine, Raccordon ,
Jobln, Petignat ; Grégoire, Rebetez ; Gai-
ner, Hugli, Pleury, Turberg. Entraîneur :
Gygax.

ARBITRE : M. Fastni, d'Osola.
NOTES : Stade d'Emmenbrucke, ter-

rain glissant. Temps brumeux. Huit cents
spectateurs. A la 43me minute, Djorgo-
nowski remplace Kuttel chez Emmen-
brucke et Rebetez cède sa place à Gy-
gax. A la 75me minute, Petignat tire sur
la latte, alors qu'Unternaehrer l'imite à
la 85me minute. Coups de coin 10-1
(6-0).

En se déplaçant à Emmenbrucke,
Aile n'avait de prétention. Il a néan-
moins surpris en faisant jeu égal avec
son adversaire durant la première mi-
temps. Ses actions étaient fort bien
conçues jusqu 'aux seize mètres lucer-
nois , mais par préci p itation et nervo-
sité les attaquants manquèrent quel-
ques belles occasions. A près le thé,
l ' introduction de Djorgonowski donna
plus d'efficacité aux actions de l'équipe
locale . En servant à merveille Muller ,
il ouvrit la brèche dans la défense ju-
rassienne qui s'était pourtant bien dé-
fendue en première période. Le jeu
d'Emmenbrucke fut alors facilité et
les attaquants ne connurent plus au-
cun problème. Leur succès est entière-
ment mérité, car ils se montrèrent
nettement sup érieurs en vitesse et en
techni que ; la condition physique fut
également déterminante.

Dans l'équi pe locale , Djorgonowski ,
Muller et Brun se mirent  particulière-
ment en évidence, alors que Ménissier
fu t  le joueur d'Aile — et on le com-
prend — le plus en vue. A. R.

FONTAINEMELON - LE LOCLE 1-1
(0-1).

MARQUEURS : Dubois 7me ; Wenger
47me.

FONTAINEMELON : Porret ; Bonjour ,
Ehrbar ; Piémontesi , Auderset , Jendly ;
Schaer , Morand , Siméoni, Wenger , Barbe-
zat. Entraîneur : Wenger.

LE LOCLE : Etienne ; Veya, Dietlin , Hotz,
Morandi ; Haldemann , Dubois ; Hentzi, Bu-
la , Richard , Bosset. Entraîneu r : Jaeger.

ARBITRE : M. Graf , de Langnau.
NOTES : Terrain de Fontainemelon , très

glissant qui sera transformé par endroits en
bourbier. Le brouillard est si dense que
l'arbitre doit interrompre le match après
deux minutes. Après plus de dix minutes
de patience , le soleil revient et la rencon-
tre se poursuit. 300 spectateurs. Veya dé-
vie un tir de Siméoni sur la ligne à la
37me minute. Une minute plus tard , Hotz,
blessé, doit recevoir des soins. Mais il re-
viendra quelques minutes plus tard sur le
terrain. Coups de coin : 8-5 (3-2).

Il a fallu une mi-temps pour que Fon-
tainemelon se rende compte que les Lo-
clois étaient à sa portée. Dans les premiè-
res quarante-cinq minutes, Le Locle, grâ-
ce a sa défense en ligne , étouffait facile-
ment les rares attaques des joueurs du
Val-de-Ruz. Le niveau du match n 'était
pas très élevé, mais le terrain , glissant ,
ne facilitait guère la tâche des acteurs.

Après le repos , Fontainemelon égalisa sur
une contre-attaque. Aussitôt , l'équipe du
Val-de-Ru z se porta à l'attaque et les dé-
fenseurs du Haut connurent des moments
difficiles. Un peu de maladresse rendit
les efforts de Fontainemelon vains , mais
il s'en est fallu d'un cheveu que les Lo-
clois ne concèdent une défaite qu 'ils n 'avaient
rien fait pour éviter. Le match nul est
donc favorable au prétendant qui , comme
la semaine précédente , nu stade de la Ma-
ladière , a montré qu 'il se trouvait en per-
te de vitesse. La « lanterne rouge > a joué
un bon match. Tous les éléments se sont
battus , après le repos surtout , et cette vo-
lonté est certainement un point positif pour

l'entraîneur Wenger qui a prêché par
l'exemple. Si Fontainemelon poursuit sur
cette lancée, il n'est pas impossible que
d'autres points viennent garnir son capital
fort maigre jusqu 'ici. C. W.

Yverdon vaincu par la fatigue
YVERDON - CHÊNOIS 0-1 (0-0).
MARQUEUR : Liechti, 60me.
YVERDON : Villanchet Vialatte , Dell'

Ossa, Caillet I, Tharin ; Rickens, Chap-
puis ; Frigo, Péguiron , Rubini, Contayon.
Entraîneur : Rickens.

CHÊNOIS : Bertin ; Babel , Genin , Sur-
dez , Hunziker ; Born , Michela ; Desjacques,
Teuscher, Moscala, Liechti. Entraîneur : Ge-
nin.

ARBITRE : M. Gerber, Langenthal.
NOTES : Stade municipal d'Yverdon,

terrain en bon état 1200 spectateurs. Pour
ce match, Yverdon doit toujours se pri-
ver de Pasquini, Tribolet et Chevalley,
blessés. A la 35me minute , l'entraîneur Ge-
nin cède sa place à Binggeli et peu après
Kohli remplace Tharin chez les Yverdon-
nois. Coups de coin : 9-8 (5-7).

A BOUT DE SOUFFLE
Yverdon a eu ces derniers temps de

lourdes échéances. Les matches de coupe
de Suisse contre La Chaux-de-Fonds et
celui de championnat contre Monthey l'ont
visiblement essoufflé. Les Yverdonnois ont
perdu tout leur influx nerveux et ne sont
plus capables de prendre le match en
main. Chênois l'a montré très facilement ,
lui , qui a dominé cette rencontre en se
jouant des hommes de Rickens et en ap-
pliquant d'emblée une tactique offensive.
Pourtant , il s'en est fallu de peu que les
Yverdonnois ne parviennent â sauver un
point de l'aventure. Leur réaction fut vio-
lente , mais trop tardive puisqu 'elle se si-
tua dans les dix dernières minutes. De
plus, une tactique somme toute assez fan-

taisiste ne leur a pas permis d'évoluer ra-
tionnellement , les ponts étant sans cesse
coupés entre la défense et l'attaque. Chê-
nois a donc réalisé une bonne opération.
L'équipe a prouvé qu 'elle était en pleine
reprise. Elle joue bien à football et sait
admirablement se jouer de ses adversaires.
Quant à Yverdon , nous mettrons cette con-
tre-performance sur le dos de la fatigue.
Espérons que les hommes de Rickens ne
tarderont pas à se remettre.

Ph. H.

Le Portugal
éliminé

Surprise à Sofia

Après l'Espagne, l'URSS, la Hongrie,
la Bulgarie s'est qualifiée pour les quarts
de finale du championnat d'Europe des
nations. A Sofia, elle a en effet battu
le Portugal par 1-0 (0-0). Avant le
dernier match du groupe qui l'opposera
au Portugal le 17 décembre, la Bulgarie
compte quatre points d'avance et elle ne
peut plus être rejointe . Le classement du
croupe est en effet le suivant : 1. Bul-
garie 5-9 (buts : 10-2) ; 2. Portugal 5-5
(6-6) ; 3. Suède 6-5 (9-12) ; 4. Nor-
vège 6-3 (9-14).

Le seul but de cette rencontre, jouée
devant 60,000 spectateurs, a été marqué
par Dermentiev à la 63me minute.

Une fois de plus, les Bulgares ont dé-
montré qu'ils savaient se surpasser dans
les grandes occasions. Ils ont totalemen t '
fait oublier la défaite qu 'ils avaient subie
devant le Portugal (0-2) dans lo tour final
de la dernière coupe du monde, et ce au
terme d'un match d'excellente qualité qui
vit les deux équipes passer l'une et l'autre
très près de la victoire. Celle-ci est restée
finalement aux Bulgares , qui surent faire
preuve d'une plus grande constance dans
l'effort .

Résultats
Groupe romand : Carouge-Canto-

nal 4-1 ; Fontainemelon-Le Locle
1-1 ;, Rarogne-Stade Lausanne 3-1 ;
Versoix-Martigny 5-1 ; Vevey - Mon-
they 1-0 ; Yverdpn-Chènois 0-1.

Groupe centra l : Berthoud-Zofin-
gue 2-0 ; Durrenast-Minerva 0-0 ;
Emmenbrucke - Aile 6-0 ; Langen-
thal - Porrentruy 0-2 ; Nordstern-
Concordia 2-1 ; Old Boys-Breiten-
baoh 2-0.

Groupe oriental: Amriswil-Schaff-
house 0-0 ; Blue Stars-Zoug 1-1 ;
Brunnen-Widnau 1-4 ; Mendrisio-
star - Kusnaeh t 5-1 ; Bed Star - Lo-
carno 1-1 ; Uster-Frauenfeld 0-1.

Classements
ROMANDIE

Matches Buts
J. G. N. P. p. c.PtS

1. Carouge 11 7 3 1 31 12 17
2. Monthey 10 7 2 1 26 9 16
3. Yverdon 10 5 3 2 21 11 13
4. Versoix 11 5 2 4 18 14 12
5. Ohênois 9 5 1 3 16 12 11
6. Vevey 9 5 1 3 15 13 11
7. Cantonal 10 5 1 4 17 18 11
8. Le Locle 9 3 4 2 15 15 10
9. Campagnes 10 3 1 6 16 24 7

10. Stade Laus. 12 1 5 6 14 25 7
11. Martigny 10 2 2 6 14 26 6
12. Rarogne 9 2 1 6 14 21 5
13. Ponitainemel. 10 — 4 6 7 24 4

JURA
Matches Buts

J. G. N. P. p. c.Pts
1. Porrentruy 11 9 1 1 30 8 19
2. Langenthal 11 7 3 1 28 18 17
3. Mlnerva 11 5 3 3 26 15 13
4. Nordstern 9 5 2 2 16 10 12
5. Ooncordla 8 5 1 2 23 14 11
6. Emmenbruc. 10 4 3 3 19 11 11
7. Berthoud 9 4 2 3 16 15 10
8. Breitenbach 10 2 4 4 12 14 8
9. Durrenast 9 2 3 4 15 14 7

10. ZoiingW! 9 2 3 4 11 13 7
11. Old Boys 10 3 1 6 12 20 7
12. Aile 11 1 2 8 8 38 4
13. Salnt-Imier 10 1 — 9 8 34 2

ITALIE
Neuvième journée : Atalanta - Brescia

1-2 ; Bologne - Naples 1-2 ; Inter-Spal 2-0;
Juventus - Florence 2-2 ; Vicence - Milan
2-2 ; Mantoue - Turin 0-0 ; Sampdoria -
Cagliari 1-1 ; Varese - Rome 2-0. — Clas-
sement : 1. Rome, Turin , Milan et Naples,
9 matches , 12 poin ts ; 5. Varese 9-11; 6. Vi-
cence 9-10.

FRANCE
Seizième journée : Nantes - Sedan 1-1 ;

Lyon - Nice 3-0 ; Rouen - Lille 1-0 ; Bor-
deaux - Sochaux 3-0 ; Red Star - Angers
3-3 ; Rennes - Aix 3-2 ; Strasbourg-Mar-
seille 1-0 ; Monaco-Lens 3-1 ; Valenciennes-
Ajaccio 0-0 ; Saint-Etienne - Metz 4-0. —
Classement : 1. Saint-Etienne 16 matches, 23
points ; 2. Nice 16-20 ; 3. Sedan 16-20 ; 4.
Red Star et Marseille 16-19.

ANGLETERRE
Dix-huitième journée : Arsenal - West

Ham United 0-0 ; Chelsea - Manchester
United 1-1 ; Coventry City - Everton 0-2 ;
Liverpool - Wolverhampton Wanderers 2-1;
Manchester City - Burnley 4-2 ; Newcastle
United - Sheffield Wednesday 4-0 ; Nottin-
gham Forcst - Leecls United 0-2 ; Sheffield
United - Leicester City 0-0 ; Southampton-
Sunderland 3-2 ; Stoke City - Fulham 0-1 ;
West Bromwich Albion - Tottenham Hot-
spur 2-0. - Classement : 1. Manchester Uni-
ted 25 p. ; 2. Liverpool 24 p. ; 3. Man-
chester City 24 p. ; 4. Lceds United 22 p. ;
5. Tottenham Hotspur 22 p.

ALLEMAGNE
Quinzième journée : Bomssia Neunkirchen

- Schalke 1-5 ; Bayern Munich - Kaisers-
lautern 4-1 ; Hambourg-Munioh 2-2 ; Duis-
bourg - Alemannia Aix-la-Chapelle_ 3-0 ;
Hanovre - Nuremberg 1-1 ; Borussia " Dort-
mund-Wcrdcr Brème 1-1 ; Eintracht Franc-
fort - Eintracht Brunswick 2-0 ; Carlsruhe-
Stuttgart 1-4 ; Cologne - Borussia Mœnchen-
gladbach 2-5. —¦ Classement : 1. Nuremberg
23 p. ; 2. Bayern Munich 20 p. ; 3. Bo-
russia Mœnchcngladbach 19 p. ; 4. Duis-
bourg 18 p. ; 5. Munich et Eintracht Bruns-
wick 17 p.

! Le comité centra l de VASF reste intransigeant I

E Le comité central de l'A.S.F.
m s'est réuni à Berne pour examiner

le cas des Joueurs Kuhn, Lelmgru-

p ber et Eichmann, évincés de
m l'équipe nationale à la suite de

« l'affaire de Sheffield *. II a ,
i décidé, à l'unanimité :
|É « Ce n'est que lorsque les trois
ff Joueurs en question auront retiré,
S sans poser de condition, la plaln-

P te en diffamation qu'ils ont dépo-

P sée et qu'ils auront accepté de
'Â prendre à leur charge tous les
|§ frais, mettant ainsi un terme à

P toute action des tribunaux, que le
p comité central, de son côté, re-
wk viendra sur sa décision de sus-

pendre ces Joueurs pour l'équipe p
nationale ». p

Le comité central est ainsi res- p
té sur sa position et II n'y a p
pratiquement plus de chance dé- s
sormals pour que Kuhn puisse p
participer au match Italie - Suisse
du 23 décembre à Cagliari. En if
effet, la prochaine réunion du p
comité central est prévue pour S
le 16 décembre et c'est dix B
jours avant la rencontre, soit le II
13 décembre 'au plus tard, que p
la liste des Joueurs retenus pour û
Italie - Suisse devra être commu- p
nlquée à l'UEFA.

1 Kuhn ne pourra jouer à Cagliari |

En bottant Langenthal. Porrentruy
réalise une excellente affaire

LANGENTHAL - PORRENTRUY 0-2
(0-0).

MARQUEUR : Lièvre , 62me et 82me.
LANGENTHAL : Soldati; Ramseyer, Jost;

Kaufmann , Feuerstein, Bûcher ; Horisber-
ger, Kilchcnmann , Neuenschwander , Weber,
Karasco. Entraîneur : Beck.

P O R R E N T R U Y :  Rathgeb ; Merillat ,
Pheulpin , Leonardi , Loichat ; Hoppler , Liè-
vre ; Claude , Burgunder , Altbaus, Mischier .
Entraîneur : Garbani.

NOTES : Terrain de Langenthal en bon
état. 2200 spectateurs. En cours de ren-
contre , Porrentruy remplace deux joueurs:
Burgunder et Mischler cèden t leurs places
à Schlichtig et Chèvre . Coups de coin :
8-7 (5-3).

Porrentruy a remporté une brillante vic-
toire à Langenthal face à son compagnon
de tête du classement. C'est !a première
défaite des Bernois cette saison ce qui ne
donne que plus de mérite à la victoire
des Brunrrutains. Tout au long de la par-
tic, Porrentruy a eu en mains la direction
des opérations grâce à une technique su-
périeure et ceci bien que son adversaire
se soit montré plus fort physiquement. La

première mi-temps fut placée sous le si-
gne de l'observation, aucune équipe ne vou-
lant prendre des risques qui auraient pu
coûter cher. Pourtant à la 10me minute,
à la suite d'une erreur de Rathgeb, Lan-
genthal connut une belle occasion d'ouvrir
la marque, mais l'attaquant local ne sut
pas saisir l'aubaine. La deuxième mi-temps
par contre fut l'apanage des visiteurs. Ce
ne fut que justice quand , à la 62me mi-
nute, grâce à un magnifique effort de
Claude, Lièvre parvenait à battre Soldati.

Mis à part sa bévue de la première
mi-temps, Rathgeb s'est montré excellent,
comme tout le compartiment défensif d'ail-
leurs. Quant à la ligne d'attaque, elle a
su tirer profit des possibilités de but qui
lui étaient offertes. Chez les joueurs lo-
caux, on a surtout remarqué l'engagement
physique de ceux-ci bien qu 'ils soient res-
tés dans les limites de la correction. Par
cette victoire, les Ajoulots se retrouvent
donc seuls en tête du classement de pre-
mière ligue et il faut reconnaître qu 'au vu
de leur prestation d'hier, cette position est
amplement méritée. M. V.

vSgr.v I3#4& Kl *«^EUS» JS», JBL KO»

Le tournoi organisé à Yverdon au
profit  de Sport-handicap, qui a été
suivi par plus de 500 spectateurs, a
été remporté par l'équipe de la Radio
rolmde qui , en finale des gagnants a
battu la TV romande aux penalties.
Pour leur part , les journalistes ont pris
la 3me place devant le O^tel des
jeunes d'Yverdon. U est inutile de pré-
ciser que des exploits de tous genres
ont proliféré sur le stade de la cité
vaudoise , pour la plus grande joie des
spectateurs. A la fin des joutes , un
vin d'honneur apprécié n été servi aux
participant s par la municipali té  d'Yver-
don.

Résultats : Radio - Journalistes 4-1 ;
Télévision - Cartel 2-1 ; Radio - Télé-
vision 0-0 ; Journalistes - Cartel 5-0.

La Radio remporte
le tournoi d'Yverdon



Les Suisses n'ont pas connu de problème à Grenoble
La jeune équipe de France n'a fait illusion que pendant un tiers-temps

FRANCE-SUISSE 0-11 (0-1, 0-7, 0-3)
MARQUEURS . H. Lu th i 5me, Turlcr

24me, Henry 29me, Rey 31me, Altor-
fer 34me, Ueinhard 37me, Renaud 38me,
U. Luthy 40me, Chappot 50me, Rey
51me, Chappot 58me.

FRANCE : Deschamps (Sozzi) ; C.
Blanchard , Cabanis ; Sawyerr, Genti-
na ; R. Blanchard , Pourtanel ; Fau-
comprez, Lèpre, Itzicsohn ; Mazza ,
Caux, Libermann ; Prechac, Godeau ,
Grandot. Entraîneur : Laliberté.

SUISSE : Rigolet (Clerc) ; Huguenin ,
Renaud ; A. Rondelli , Altorfer (Frey) ;
U. Luthy, H. Luthi (Rufer), P. Luthi ;

Piller, Chappot, Rey ; Reinhard, Tur-
ler, Henry. Entraîneur : Hajny.

COMPLÈTEMENT DÉPASSÉS
L'équipe suisse a facilement battu

la France au terme d'une rencontre
qui , exception faite pour le premier
tiers-temps, fut un véritable monolo-
gue helvétique. Durant la dernière
période, face à des adversaires domi-
nés dans tous les compartiments du
jeu , les sélectionnés helvétiques ont
nettement ralenti ta cadence, sans quoi
le résultat aurait été plus sévère en-
core.

IMPORTANT. — L'arrière grisonnais Pappa ( 2 ) ,  qui a un d if f é -
rend avec son club, ne joue plus.

Les Français qui alignaient une
équipe dont la moyenne d'âge est de
moins de 23 ans, n'ont fait illusion
que pendant les vingt premières mi-
nutes. Ils furent ensuite complètement
dépassés par les événements. Même
en jouant à quatre contre cinq, lea
Suisses se permirent, en effet , de
jouer au chat et à la souris. Sur l'en-
semble de la rencontre, les Français
n'ont guère réussi que deux actions
vraiment dangereuses et chacun des
deux gardiens suisses (Rigolet et Clerc
ont joué chacun une moitié de match )
ne furent inquiété qu 'à trois ou qua-
tre reprises.

A NOTER
Dana ces conditions, il est difficile

de juger véritablement leB joueur s
suisses. On peut cependant noter qu 'en
défense, Alain Rondelli et Renaud ont
fait excellente impression. Le Genevois
fut  particulièrement à son affaire en
début de rencontre, lorsque la réplique
française était encore valable. Dans la

première ligne d'attaque, Heinz Luthi,
qui se ressentait de sa blessure, fut
le moins en vue mais il fut tout de
même supérieure à son remplaçant de
la deuxième partie du match, Rufer.
Dans la seconde ligne, Rey, tout d'abord
assez mat servi , fut finalement le plus
dangereux. Dans la troisième ligne,
Turler , blessé à la main, montra une
certaine prudence. Il fut par ailleurs
trop personnel.

Chez les Français, un seul joueur a
fait le poids : Pourtanel. Les autres
se battirent souvent avec courage mais
leurs moyens techniques étaient trop
limités pour leur permettre de résister
à une bonne équipe suisse.

A noter que, chez tes Suisses, les
Chaux-de-Fonniers n'étaient arrivés à
Grenoble que dimanche matin à 11 h 30.
Blessé à la main au cours du match
contre Kloten , Turler avait dû , en
effet , se rendre samedi encore chez le
médecin pour savoir s'il pourrait tenir
sa place.

SC/CCÈS FACILE. — Voici mie des rares attaques f rançaises,
Rondelli tentant d'intercepter un attaquant tricolore.

(Téléphoto AP)

Premier succès de Snint-Imier
Championnat de première ligue

SAINT-IMIER - GENÈVE SERVETTE
II 9-5 (4-1, 3-2, 2-2).

SAINT-IMIER : Brandt ; Gafner, Linder ;
R. Perret , P.A. Perret ; Baume, Oppliger,
Hurni ; Scheidegger, Wittmer , Schindler ,
Diezi , Stuck, Schacher. Entraîneur : Schei-
degger.

MARQUEURS : Poyet (2), Muster, Mo-
rard et Voide pour Genève Servette ; P.A.
Perret (2), R. Perret (2), Wittmer (2),
Schindler , Scheidegger, Baume pour Saint-
Imier.

ARBITRES : MM. Châtelain de Tra-
melan et Bastaroli de Saignelégier.

NOTES : patinoire de l'Erguel, 300 spec-
tateurs , glace rugueuse.

NOTES : patinoire de l'Erguel , 300 spec-
tateurs , glace rugueuse.

D'emblée, Saint-Imier part à l'assaut du
malheureux gardien Kern qui doit s'avouer
battu trois fois en l'espace de cinq mi-
nutes. On avait de la peine à croire que
ces joueurs étaient les mêmes que ceux

qui avaient lamentablement échoué huit
jours plus tôt face à Fleurier. La pluie
se mit à tomber lorsque l'on entama les
ving dernières minutes. Les Genevois

^ 
par-

vinrent finalement à ramener le résultat
final à 9-5 durant les cinq dernières mi-
nutes de la rencontre mais ne purent ce-
pendant empêcher les Jurassiens d'enregis-
trer leur premier succès. F.-A. B.

VALLÉE-DE-JOUX - LE LOCLE 4-6
(1-2 1-2 2-2).

MARQUEURS : Pour la Vallée-de-
Joux : Matthey (2) R. Rochat, Vallo-
ton. Pour Le Locle : Huguenin (2),
Schopfer (2) . Cuenat, De la Reussille.

Grâce à leur melileure condition
physique et à leur bon jeu collectif ,
les visiteurs dominèrent le plus sou-
vent . Ils risquèrent, cependant, l'éga-
lisation à quelques minutes de la fin.
La chance leur sourit alors et, au lieu
de concéder peut-être un point , ils
consolidèrent une victoire méritée.

Précieuse victoire de Viège
Face à un Zurich en nets progrès

VIÈGE - ZURICH 3-1 (0-0, 1-1, 2-0)
MARQUEURS : Steinegger, 22me ; Biner ,

27me ; H. Truffer , 51me ; Ludi , 54me.
VIÈGE : Bassani , Gaston et René Fur-

rer ; Zurbriggen , O. Truffer ; In Albon,
Salzmann , H. Truffer ; Ludi, K. Pfammat-
ter , Biner ; G. Truffer , Zenhausern , A. Truf-
fer. Entraîneur : Nikta,

ZURICH : G. Furrer ; Berchtold , Mul-
ler ; Bœsinger , U. Furrer ; Ehrensberger,
Loher, Muhlebach ; Steinegger, Meier, Pa-
rolini ; Hofer , Manfrina , Wespi. Entraîneur:
Schlaepfer.

ARBITRES : MM. Haury, de Genève
et Brenzikofer , de Berne.

NOTES : Patinoire de Viège. Temps très
clair. Glace en bon état. 3800 spectateurs.

Pour les Valaisans qui sont actuellement
en nette reprise , il s'agissait de remporter
la totalité de l'enjeu pour pouvoir entre-
voir l'avenir avec sérénité. Comme de cou-

tume , les Valaisans se sont battus avec
une énergie peu commune, ce qui leur a
valu de triompher d'une équipe zuricoise
pourtant en progrès. Légèrement supérieurs
sur le plan technique, les hommes d'O.
Schlaepfer n'ont jamais su forcer la dé-
cision. Le résultat aurait pu être inversé à
quelques minutes de la fin du match lors-
qu 'un avant zuricois se présenta seul de-
vant Bassani , mais il tira lamentablement
à côté. Viège a cependant fait preuve de
beaucoup plus de courage et si cette vic-
toire est tirée par les cheveux , elle, n 'en
est pas moins méritée. Pour comble de
malchance , les hommes de Nikta ont perdu
K. Pfammatter , malade, et Biner , qui va
partir pour les Etats-Unis. Zurich , qui sem-
ble manquer totalement de compétition ,
s'est montré bien meilleur que lors des der-
niers matches et devrait pouvoir s'en sor-
tir en se montrant un peu plus combatif.

A. C.

Langnau n'a laissé aucune
chance à I équipe grisonne

LANGNAU-DAVOS 3-0 (0-0, 2-0, 1-0)
MARQUEURS : H. Wuthrich 34me,

G. Wittwer 39me, et 52me.
DAVOS : Leitz ; L. Cliristoffel, Hen-

derson ; Kradolfer, Siegrist ; Pargaetzi ,
Flury, Eggersdorfer ; R. Christofel,
Gfeller, Torriani ; Jenny, Durst, Spre-
cher. Entraîneur : Sobotkiewicz.

LANGNAU : Horak ; P. Lehmann,
Meier ; Aeschlimann, Brun ; G. Witt-
wer, W. Wittwer, Baertschi ; H. Wu-
thrich, A Lehmann, F. Lehmann ; Tan-
ner, H. Lehmann, H. Wittwer ; Schenk.
Entraîneur : Bazzi.

ARBITRES : MM. Burcle, de Kloten
et Weidmann, de Zurich.

NOTES : Patinoire de Langnau,

temps froid. 3100 spectateurs. Pénali-
tés : trois fois deux minutes et une
fois 10 minutes pour Eggersdorfer
contre Davos ; une fois deux minutes
contre Langnau. Davos joue sans Pappa ,
Sehiinid et Kestenholz mais avec Durst,
Sprecher et Siegrist. Chez Langnau,
Baertschi prend la place de Tanner
dans la première ligne. Schenk rempla-
ce W. Wittwer dès la 45me minute
dans la première ligne. Meier qui n'a
pas joué contre Zurich est présent.

C'est la deuxième victoire que Lang-
nau remporte sans concéder de but. Le
mérite en revient pour une grande "
part à Horak qui se trouve actuelle-
ment en brillante condition. Le gardien
de Langnau a pourtant le défaut de
renvoyer le palet en avant et un atta-
quant attentif pourrait en tirer profit.
Mais ce résultat souligne également
la bonne performance des défenseurs.
Par contre, les attaquants n'ont pas
encore trouvé la forme de l'hiver pas-
sé. Le premier tiers-temps fut rapide
mais les Davosiens ne laissèrent au-
cune liberté d'action à leur adversaire,
si bien qu'ils ne concédèrent aucun
but. Au deuxième tiers-temps, les visi-
teurs se réveillèrent mais ne parvien-
nent pas à concrétiser leur domination.
L. Christofel étant pénalisé, Aeschli-
mann tire de la ligne bleu dans la
mêlée ; Wuthrich en profita pour
ouvrir la marque. Puis G. Wittwer ter-
mine par un but un fort belle attaque
de la première ligne. Au dernier tiers-
temps, Davos est contraint à se défen-
dre, mais les attaquants de Langnau
éprouvent passablement de peine à
trouver le chemin du but. Un seul but
de G. Wittwer marquera cette dernière
période.

A. M.

Berchtold vainqueur pour un dixième de point
Passionnante finale du championnat suisse aux engins

A Bâle , en présence de 1300 specta-
teurs, Meinrad Berchtold (24 ans, Wet-
tingen) a remporté la finale du 32me
championnat suisse. Comme prévu , le
quartett Hurz eler - Lengweiler - Berch-
told - Rohner se livra une lutte serrée
pour la première p lace. Finalement,
l'Argovien s'imposa de peu (un dixième
de point) devant le Lucernois Hurzeler.
Cette finale a été marquée par un nou-
veau, succès d' ensemble des cadres olym-
p iques de l' entraîneur Jack Gunthard.
En e f f e t , les trois finalistes n'appartenant
pas à ces cadres, Walter Muller, Egger

BERCHTOLD. — Grâce à un
dixième de point de plus, il est

devenu champion suisse.

(Photopress)

et Faessler, ont terminé dans les der-
niers .

LE CADET SE DISTINGUE
Dès les exercices à mains libres,

Berchtold (9 ,40) se hissa en tête du
classement provisoire avec deux centiè-
mes d'avance sur Hurzeler et Lengwei-
ler , deuxièmes ex aequo. Au cheval-
arçons , le Lausa nnois Lengweiler perdit
du terrain sur ses adversaires directs.
Le jeune Rohner , le cadet des finalis-
tes, s'assura provisoirement la troisième
place du classement. Aux anneaux, Ett-
lin (9,35) se montra le meilleur, alors
qu 'au saut 'de cheval , Berchtold et Roh-

ner (9 ,35) ne réussirent pas à se dépar-
tager. Aux barres parallèles et à la barre
f ixe , décisives pour la victoire f inale,
les quatre candidats au titre se montrè-
rent quelque peu nerveux mais la qualité
de leurs exhibitions n'en souffr i t  pas.
Aux barres, Rohner (9 ,45) termina une
nouvelle fois premie r. Enfin , à la barre
f ixe , alors que Berchtold joua la pr u-
dence (9 ,25), Hurzeler tenta le tout pour
le tout. Très sûr, il présenta un program-
me impeccable et se vit attribuer la note
de 9,55, note que le jury décerna égale-
ment à Ettlin. Malgré cette performan ,
ment à Ettlin. Malgré cette performan-
ce, le Lucernois ne combla pas totale-

ment son retard et il échoua finalem ent
à un dixième de Berchtold qui f u i  sacré
champion suisse.

Classement de la finale : 1. Berchtold
(Wettingen), 55,75 en finale et 46,45 en
qualification : 102,20 ; 2. Hurzeler (Lu-
cerne), 55,50 et 46,60: 102,10; 3. Roh-
ner (Sankt-Margrelhen), 55,60 et 46,05:
101,65 ; 4. L e n g w e i l e r  (Lausanne)
101,475 ; 5. Ettlin (Berne), 100,10; 6.
P. Muller (Ebikon), 99,75; 7. Aliesch
(Lostorf) 97,975 ; 12. Faessler (Waedens-
wil) 97,70.
(Coire) 99,025 ; 8. Hceslt (Lausanne)
98,425 ; 9. Muller (Seen) 98,25 ; 10.
Egger (Adliswil), 98 11. Trauman

Succès facile de
Thoune à Moutier

MOUTIER - THOUNE 2-7 (0-1 0-3 2-3).
MARQUEURS : Kiatzer 9me, Herren

29me et 30me, Steuri 32me, Stehlin 42me,
Kohler 51me, Kunzi (penalty) 58me, Krat-
zer 59me, Herren 59me.

MOUTIER : Hanggi ; Cuenat , Beuret ;
Schacher, Lanz ; Geiser, Ast, Schutz ; Liar-
don, Stehlin, Rubin ; Burqu ard, Vuilleu-
mier, Kohler. Entraîneur : Penseyres.

THOUNE : Jeggi ; Muller , Baumgartner ;
Burger, Kunzi ; Herren, Steuri, Arm ; Rrat-
zer, Stauffer , Frutiger ; Zenger, Berger ,
Wulzer. Entraîneur : Steuri.

ARBITRES : MM. Fatton de Neuchâtel
et Cerini de Berne.

NOTES : Patinoire de Moutier. 1000 spec-
tateurs. Glace en bon état. Moutier joue
sans Clémençon, toujours malade.

Après le bon résultat obtenu jeudi con-
tre Young Sprinters , Moutie r a profondé-
ment déçu samedi contre Thoune. En effet ,
à aucun moment il nous a semblé que les
Prévôtois puissent faire bonne figure. C'est
au contraire les Oberlandais qui ont mon-
tré ce dont ils étaient capables. Ils se
jouèrent en effet des Jurassiens durant
toute la partie par un jeu très rapide et
très plaisant. Ils n 'éprouvèrent en effet au-
cune difficulté à passer la défense prévô-
toise. Le résultat final montre que la tâ-
che des joueurs de Thoune fut assez fa-
cile. Ceux-ci ont présenté un jeu de bon-
ne facture. Tandis que Moutier fut un ad-
versaire beaucoup trop faible. Espérons que
Moutier se ressaisira !

A. B.
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CYCLISME
9 L'équipage belge Sercu - Merekx a

remporté les Six Jours de Gand dont
voici le classement final :

1. Merekx - Sercu (Be) 569 p. — 2.
Lykke - Eugen (Dan) 213 p. — A 1
tour : 3. Post - Pfenninger (Hol-S)
356 p. — A 2 tours : 4. Bugdahl - De-
cabooter (Al-Be) 265 p. — A 4  tours :
5. Deloof»<;eiiws (Be) 401 p. — A 12
tours : 6. Verschueren-Criel (Be) 326
p. — A 11 tours : 7. de Roo/Fore (Hol-
Be) 147 p. — A 15 tours : 8. Bracke-
Kœl (Be-Hol) 180 p.

HOCKEY SUR GLACE
©' A Berlin-Est, l'équipe d'Allemagne

de l'Est a réussi un surprenant match

nul — 3-3 (0-1, 2-2, 1-0). — face au
Canada. Les Allemands, qui avaient per-
du jusqu'ici douze de leurs treize mat-
ches conre le Canada , obtinrent le par-
tage de l'enjeu à l'ultime minute par
un but de Noack. Laidlaw (2) et Goring
inscrivirent les buts pour le Canada.
Les deux premiers pour l'Allemagne de
l'Est furent réalisés par Peters et Fuchs.

ATHLÉTISME
# Hans Nerlich, un des meilleurs spé-

cialistes allemands du décathlon (15me
de la liste mondiale avec 7636 points)
a été grièvement blessé dans un acci-
dent de la route. Nerlich a heurté de
plein fouet avec sa voiture, dans un vi-
rage, un autre véhioule venant en sens
inverse. Il a été transporté dans un état
très grave à l'hôpital de Flensbourg
(Schleswig-Holstein).

QUALITÉ SUISSE
+ 3 ANS DE GARANTIE
COMPLÈ TE

Quelle est la machine à laver qui vous
o f f r e  d' aussi larges avantages et cette
sécurité unique ? N a t u r e l l e m e n t
FURRER — pour tous , ses modèles...
Ils sont entièrement automatiques,
d' un emploi facile et d' un prix très
avantageux. (Sur demande : location,
faci l i tés  de paiement , reprise de votre
ancienne machine.)

girr—--^GRATUI T
~*su. je désire recevoir ,

S t B sans engagement ,

i m Ê̂ÊSB Ê̂'' -J cumentatlon sur les

i , |H automatiques
| , "" , j FURRER . Expé-

" <¦ '"¦ . > ci 1er à J .  Furrer
g ./ ; A.G., 5032 ROHR
i tiàff ' (Aarau).

Adresse :

Hermann Gretener
gagne

à Niederlenz
Le cyclocross national de Niederlenz

a permis au Zuricois Hermann Gretener
de remporter un nouveau succès. En pré-
sence de 4000 personnes, le spécialiste
de Bertschikon a devancé dans l'ordre
Frischknecht et Zweifel. Gretener a lâ-
ché ses plus dangereux adversaires au
septième tour (la course en comportait
neuf) .  Les résultats :

Catégorie A (9 tours - 24 km 300) :
1. Gretener (Bertschikon), 1 h 04'53" ;
2. Frischknecht (Faellanden), à 9" ; 3.
H. Zweifel (Graenichen) , à l'41" ; 4.
Boller (Hintercgg),  à 2'02" ; 5. Plat tncr
(Mnur), a 2'29" ; (i. Zweifel (Wetzikon),
même temps.

Catégorie B (7 tours - 18 km 900) :
1. Fischer (Walterswil) 53'47" ; 2. Ves-
coli (Pfaeff ikon)  à 15" ; 3. Anncn
(Cham) à 30".

Juniors (5 tours - 13 km 500) : 1.
Fornallaz (Mci len)  38*57'* ; 2. Vcegcle
(Felsenau) à 17".

La résolution votée par les Noirs américains
provoque une vive émotion dans le monde des athlètes

OLYMPISME

La résolution, votée à l'unanimité jeu-
di à Los-Angeles par quelque 200 ath-
lètes noirs américains de boycotter les
Jeux olympiques de Mexico, a provoqué
une vive émotion dans tous les milieux
sportifs — amateurs et professionnels —des Etats-Unis où l'on condamne caté-
goriquement , d' une manière générale, les
instigateurs et adhérents de ce mouve-
ment.

Conscient du remous qu'il a réussi à
provoquer, le docteur Harry Edwards a
précisé que son mouvement avait non
seulement décidé du boycottage des Jeux
mais aussi de toutes les réunions aux-
quelles participeraient des Rhodésiens et
des Sud-A fricains. Rares sont les per-
sonnalités sportives qui sympathisent avec
le mouvement et seul , jusqu 'à mainte-
nant, Cassius Clay, le champion du mon-
de des poids lourds déchu de. son titre
pour avoir refusé d'être incorporé dans
l'armée, s'est déclaré , sans que cela sur-
prenne , en parfait accord avec les can-
didats au boycottage . « C'est un gros sa-
crifice que de renoncer à une médaille
olympique, mais, si c'est pour la liberté
et l'égalité de notre race, je suis pour à
mille pour cent », a déclaré l'ancien
champion olympique des poids mi-lourds.

ERREUR G R A V E

Jesse Owens, quatre fois médaille d' or
aux Jeux olympiques de Berlin et à qui
Adolf Hitler refusa de serrer la main ,
et Ralph Boston, champ ion olympique
du saut en longueur à Rome et déten-

teur du record du monde, se sont élevés
contre ce boycottage qui n'aboutirait à
rien. « C'est une grave erreur que de se
servir des Jeux olympiques à des f ins
politiques, car jamais une manifestation
n'a aussi bien servi la cause des gens
de couleur », a notamment déclaré Jesse
Owens.

« Ces jeunes gens font  une erreur gra-
ve et surtout fondamentale , car les Jeux
olympiques sont justement une manifes-
tation dans laquelle tout sentiment poli-
tique, raciste et religieux doit être écar-
té * , a dit, pour sa part , M.  Avery Brun-
dage , président du Comité international
olympique, qui a ajouté : « Je pense que
ces jeunes gens, mal conseillés, compren-
dront bien vite qu 'ils ont choisi le p lus
inadéquat des champs de bataille poli-
tiques. »

De son côté, M.  Arthur Lentz , mem-
bre du comité olympique américain , a
déclaré : « Un boycottage pourrait priver
l 'équipe des Etats-Unis de bons éléments
en athlétisme, basket-ball , boxe et éven-
tuellement en haltérophilie , mais cela ne
l'affaiblirait pas. Tous les athlètes noirs
ne suivront pas obligatoirement leurs ca-
marades de Los-Angeles. Par ailleurs ,
cinquante Noirs seulement sur 362 ath-
lètes avaient été retenus pour Tokio en
1964 et les représentants américains de
couleur n'ont remporté que 22 médailles
sur les 126 gagnées par les Etats-Unis. »

Au Mexique , seul le journal « Ultimas
Noticias » , de Mexico , a commenté la
décision de Los-A ngeles. « Cela repré-

senterait un coup que le Mexique ne
mérite pas », écrit le journal après avoir
rappelé que le gouvernement mexicain a

toujours suivi , en matière sportive , une
politique de porte ouverte sans aucune
distinction.

Lors de la rencontre Kloten-La
Chaux-de-Fonds de vendredi soir,
l'arrière neuchâtelois Marcel Sgual-
do a été victime d' une luxation
d'épaule. De ce fa i t , il devra ob-
server un repos de cinq à six
semaines. Il  espère fa ire  sa ren-
trée lors du match Genève Ser-
oette-La Chaux-da-Fonds , le 20 dé-
cembre, aux Vernets.

Sguoldo indisponible
pour plus
d'un mois

M. R. Gafner, président du C.O.S.
s'élève contre une certaine tradition

Pendant trois jours, le 2me rapport
annuel des entraîneurs nationaux, or-
ganisé par le comité national pour le
sport d'élite (CNSE), a réuni 41 parti-
cipants représentant 30 fédérations, à
Macolin. La direction de ce stage était
assurrée par M. Marcel Meier (Maco-
lin). Le thème principal du cours était
« problèmes psychologiques de l'en-
traîneur et de l'athlète » . Les partici-
pants ont entendu divers exposés faits
notamment par :

Dr Ursula Weiss (Macolin) : quelles
sont les connaissances biologiques
nécessaires pour le travail d'un entraî-
neur. —Prof. G. Sehœnholzer (Maco-
lin) : l'athlète et son médecin. —
Martin Studach (Kusnacht) : mes pré-
paratifs pour une compétition. — Gui-
do Schi l l ing (Zurich) : psychologie
dans la préparation d'une compétition.
— Dr J.-J. Hegg (Zurich) : préparation
psychosomatique. — Prof . O. Misangyi
(Saint-Gall) : observation , imagination
et étude. — Prof. M. Steinbach (Alle-
magne) : le type de l'athlète d'élite.

Dans le cadre de ce stage, M. Kaspar
Wotf a donné quelques renseignements
sur les actions du Comité national
pour le sport d'élite. Les trois princi-
pales actions sont :

1) Le centre d'entraînement en alti-
tude de Saint-Moritz. — 2) délivrance
de cartes pour les athlètes d'élite. —
3) l'encouragement des espoirs par la
création de centres d'entrainement.

Au cours d'une allocution , M. Ray-
mond Gainer , président du Comité
olympique suisse , attira l'at tention de
l'assistance sur la situation nouvelle
que crée ce développement toujours
plus poussé du sport de haute compé-
tition. La première révision qui s'im-
pose est celle de l'at t i tude des fédéra-
tions dans la défense de leur autono-
mie. La tendance est à la centralisa-
tion , qu 'on le veuil le ou non. Par exem-
ple , il n 'est plus possible d'admettre
que les limites pour les Jeux olympi-
ques soient de la seule appréciation
des fédérations. L'aspect le plus délicat
de tout ce bouleversement en cours
concerne cette tradition qui veut que
les postes les plus importants  soient ,
en l'ait , des fonctions honorifiques.
Les réalités présentes montrent  qu 'il
faut  à ces postes de commande des
responsables rémunéré qui  soient
ainsi en mesure d'assurer pleinement
leurs fonctions . Une telle solution ne
devrait pas rencontrer des obstacles
financier s insurmontables.

Performance d'un j eune dans les finales aux engins
En présence de 1400 spectateurs , soit

plus que la veille , les finales aux engins
du 32me championnat suisse ont été mar-
quées par la performance du jeune Roh-
ner (18 ans), qui s'imposa aux exercices
à mains libres et aux barres parallèles et
qui se classe second au saut de cheval.
Derrière lui , Hans Ettlin enleva également
deux disciplines (barre fixe et anneaux), ob-
tenant notamment le plus haut total de la
journée (19,00), à la barre fixe. Les deux
autres engins ont été enlevés par Roland
Huerzeler (cheval-arçons) et Meinrad Berch-
told (saut de cheval) . Seul Meinrad Berch-
told , le nouveau champion suisse , s'aligna
dans les six disciplines.

Aux exercices à mains libres , Peter Roh-
ner présenta une excellente exhibition qui
lui permit de prendre le meilleur sur Berch-
told (9.30 contre 9,20). Roland Huerzeler
s'imposa au cheval-arçons , où Hrcsli, Roh-
ner et Ettlin ne furent pas très à l'aise.
Aux anneaux , les finalistes n'enthousiasmè-
rent pas le public. Ettlin confirma néan-
moins son succès de la veille. Meinrad
Berchtold domina au saut de cheval , pré-
sentant notamment un yamashita , qui lui
valut une note de 9,30. En s'imposant à

cet engin , Berchtold fut le seul gymnaste
à conserver son titre. Aux barres parallè-
les, Huerzeler ne réussit pas à prendre le
dessus sur Rohner malgré une présentation
taxée d'un 9,50 par le jury. A la barre
fixe , la première place se joua entre le
trio Ettlin - Zuerzeler - Paul Muller. Hans
Ettlin , qui avait inscrit à son programme
l'une des figures du Soviétique Voronine ,
s'attribua la victoire.

RÉSULTATS DES FINALES
AUX ENGINS

Exercices à mains libres : 1. Rohner
(Saint-Margarethe), 9,35 samedi et 9,30 di-
manche : 18,65 ; 2. Berchtold (Wettin gen)
9,40 et 9,20: 18.60 ; 3. Lengweiler (Lau-
sanne), 9,30 et 9,30 : 18,60.

Cheval-arçons : 1. Huerzeler (Lucerne)
9,35 et 9,40: 18,75; 2. Berchtold, 9,30 et
9,25 : 18,55 ; 3. Mueller (Seen) 9,20 et
9,25 : 18,45.

Anneaux : 1. Ettlin 9,35 et 9,10: 18,45;
2 Lengweiler, 9,20 et 9,05 : 18,25 ; 3. Mul-
ler, 9,30 et 8,90 : 18,20.

Saut de cheval : 1. Berchtol, 9,35 et
9,30: 18,65 ; 2. Rohner, 9,35 et 9,175 :
18,525 ; 3. Aliesoh, 9,10 et 9,25 : 18,35 ;
4. Muller, 9,05 et 9,025 : 18,075.

Barres parallèles : 1. Rohner, 9,45 et
9 40: 18,85; 2. Huerzeler 9,30 et 9,50:
18,80; 3. Berchtold, 9,35 et 9,25: 18,60.

Barre fixe : 1. Ettlin , 9,55 et 9,45: 19,00;
2. Huerzeler, 9,55 et 940 : 18.95 ; 3. Mul-
ler, 9,40 et 9,40 : 18.80.



JùA -EVERYMAN
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pour les frileux
Pour les jours froids et humides, JSA-Everyman en
Lancofil : une lingerie saine, qui tient agréablement
chaud. De bons sous-vêtements, robustes et durables !
JSA-Everyman, dont la coupe «support intégral » vous
assure un porter agréable et le support anatomique qu'il
vous faut.
JSA-Everyman en Lancofil , chaud comme la laine, solide
comme le coton^ le sous-vêtement masculin agréable,
un bienfait pour votre santé.

portez JSA car JSA se porte bien !
Pantalons Lancofil: SHORTFr. H.90/1Z90 DEMI-LONG Fr. 16.50/17.90 LONG-Fr. 17.50/18.90 Maillots de corps Lancofd: TORSO Fr. 12.50 VESTE Fr. 14.90

élastique spécial t,.«i *
-Jafl éprouvé
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A Grand choix j ^\-H i  sa^ t̂^P Enicar-Roamer I

i 
La Pa're Ĥ j^̂ ^fflffl » Rona-Orls-Kulm %

| 35-- Q m̂\W 48.- t
4 Pour tous vos cadeaux : bijoux , réveils I

t Pendules neuchâteloises à partir de 298.— ?
v Pendules de buffet, à suspendre !

? Pendules de cuisine à pile, à partir de Fr. 39.50 ?

| HORLOGERIE HENRI FAVRE BIJOUTERIE f
I NEUCHATEL - TÉL. 5 42 38 - PLACE DU MARCHÉ t
*¦»?»???»»»»???????»» »?????»???????» »«»^

OOH 26/68 Su.

Une nouvelle race
de voiture

de conception
si sensée

qu'il serait insensé
de se priver
d'un essai

^—* -—„

"'̂ ïÊÊÊÊÊÊsï* ** <>̂
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Opel Olympia O
Une nouvelle race de voiture

Garage du Roc, Rouges-Terres, 22-24, Neuehâfel-Hauterive , tél. (038) 3 11 44
Distributeur local :

Garage Jean Wuthrich, Colombier, tél. (038) 6 35 70
Garage Relais de la Croix, Bevaix, tél. (038) 6 63 96

Garage Ed. Barbey, Dombresson, tél. (038) 7 18 40

DAIM-CUIR
Toutes transforma-

tions, remise à la taille.
Pitteloud

Temple-Neuf 4
Neuchâtel Tél. 5 41 23

CASINO DE LA ROTONDE
£ 

Mardi 28 novembre 1967, à 20 h 30 Q^

f

Walter Roderer
dan» son nouveau rôle comique

Die grosse
Karriere I

I

une brillante comédie de Hans Schubert H
avec des artistes bien connus de la Radio, du fcj
film et de la TV.
Régie : Wolfgang Dôrlch Munich : 1
Mise en scène : Harry Zaugg Berne 1 i

Location chez HUG & CÎ6 vls-à-vla de la poste $
Tél. 5 72 12I 

LE SALON DE VOS RÊVES

Créé spécialement pour vous, Mesdames, ce magnifique ensemble
du plus pur style LOUIS XV donnera à votre intérieur une classe
inégalable. L'ensemble en noye<r massif richement sculpté, rembourrage
100 % crin, coussins plumes. SEULEMENT Fr. 3000.-

(tissus compris)

Avant tout achat, adressez-vous à la maison spécialisée, une des seules
fabriquant elle-même la plupart de ses meubles de styles.

• 

R fi R F T s BON p°ur une °Hr° •U U D L I  £ 
D W  ̂ sans engagement |

MEUBLES DE STYLE S Nom et prénom : •

1630 BULLE j L„.,„é , - S
Rue du Vieux-Pont 1 2 Rue : •

Tél. (029) 2 90 25 & ~ T~T 7 S
a Je m interesse à : »
!» •

Mécontent
de votre
radio ou

téléviseur !
Téléphonez
au S 54 93

F. STIEGER
Bercles 5
Seulement

la réparation

PRÊTS ££ I
Sans caution S J

Ouvert Neuchâtel | j
le samedi matin (038) 5 44 04 ï J

IL SWISSAI R

EMgjpSEy- Société Anonyme Suisse pour la
m Navigation Aérienne

E M I S S I O N  D' U N

EMPRUNT 5%% 1968
DE FR. 60 000 000

dont fr. 49 000 000 sont offerts en souscription publique.
Le produit de cet emprunt est destiné à fournir à la société une partie des
moyens financiers dont elle a besoin pour l'agrandissement et la modernisation
de son parc d'avions.

Modalités de l'emprunt: Durée 15 ans au plus
Obligations au porteur de fr. 1000.— et fr. 5000.—
Coupons annuels au 15 janvier
Cotation aux bourses de Zurich, Bâle, Genève, Berne et
Lausanne

Prix d'émission: 99,40%. + 0,60% moitié du timbre fédéral
sur titres = 100%

Délai de souscription: du 27 novembre au 5 décembre 1967, à midi

Les souscriptions seront reçues sans frais par tous les sièges et succursales en
Suisse des Banques soussignées qui tiennent également des prospectus détaillés
à la disposition des Intéressés.

Union de Banques Suisses Société de Banque Suisse Crédit Suisse
Groupement des Banquiers Privés Genevois

Banque Leu & Cie S.A. Banque Populaire Suisse
Ehlnrjer & Cie Société Privée de Banque et de Gérance A. Sarasin & Cie.

Union des Banques Cantonales Suisses

*"™̂  LAUSANNE
Rue

Haldimand 14
Sans caulion

Fr. 500.-
à 3000 —
modes de

remboursement
variés

Tél. (021)
23 92 57 - 58

(3 lignes)

COMMENT m I
améliorer votre g ||

situation raran
par les cartes perforées
Adressez-vous au seul institut
enseignant les langages modernes
de programmation.

COURS ET TRAVAUX PRATIQUES
auprès d'un établissement de calcul électronique
et de programmation.

0 Nombreuses références à disposition ®

L'avenir appartient à la mécanisation. Toutes les
entreprises travaillant avec les cartes perforées
souffrent du manque de personnel qualifié.
Grâce à notre cours, quels que soient votre âge
et votre profession, vous accéderez bientôt à
un poste d'avenir ; vous obtiendrez un salaire
bien au-dessus de la moyenne.

i le temps, c'est de l'argent : sollicitez immédiate-
ment notre brocrjure gratuite et sans engagement
en nous retournant le coupon dûment rempli.

Nom : Retournez ce

Prénom , ...... Tél. : cou Pon à

Rue : . .. . . _ I
Institut Programex

Chez : Age : crl. de Mornex 38, I

Profession : 1003 Lausanne. I

No post. lieu : MF 29 
^1. (02!) 23 94 22.

|l ® Formalités simplifiées v|3

I <O&L*
» j aj,ja*8 gsasBm cssaesER ajagpsai M «sesiîvv

I r̂ LJiHs i |<S3 '
[ La première fabrique,:- . :

au monde de montres
j: / automatiques .

!iÀUfomatlque||i || Plaqué or

MODÈLE TUXEDO
I , ¦ '

• 
'¦ ¦¦' ¦ ¦ "¦ ¦' ¦ "' ' ' ;' ;- '¦ ¦' :. -/. ;."."*: ' .:

j Un nouveau modèle unique faisant suite
! à une ancienne tradition bien établie.

| Demande- i- voira horloger

Auto-école Simon 1000
Double commande

Petite voiture - Parcage facile
J. Rindisbacher Tél. (038) 8 42 21

«¦——— ¦¦¦¦ I Il Mil I IMI I I I

\ Machines à laver neuves ¦
cédées avec gros rabais ¦
Les meilleures marques. Garantie
de fabrique. 24 mois de crédit
sans intérêt. Prospectus et condi-
tions : A. Fornachon, 2022 Bevaix,
tél. (038) 6 63 37. i

m •"• • 1 ——— ¦"-"¦"'" T'nurin —

I 

HÔTEL DES PLATANES S
CHEZ-LE-BART (NE)

Tél. (038) 6 79 96

Jeux de quilles automatiques ;)
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17.00 Emission pour la jeunesse de la
Suisse italienne.

18.00 Les jeunes aussi.
18.4S Bulletin de nouvelles.
18.50 Intermède.
19.00 Horizons.
19.20 Publicité.
19.25 Trois petits tours et puis s'en vont.

Un match sous la loupe.
19.30 Football
19.55 Publicité.
20.00 Téléjournal.
20.15 Publicité.
20.20 Fait du jour.
20.35 Carrefour.
20.45 La Ville fantôme

Film de la série Destination Danger.
21.40 Quarante ans d'édition

Portrait d'Hermann Hauser.
22.15 A Bogota en Colombie

Reportage.
22.30 Téléjournal.

10.12 Télévision scolaire.
12.30 Paris-club.
13.00 Actualités télévisées

Télé-midi.
14.03 Télévision scolaire-
17.00 Conférence de presse du général De

Gaulle.
18.25 Magazine féminin.
1 fî .55 Bonite conduite.
19.20 Bonne nuit ies petits.
19.25 Actualités régionales.
ÎV0 L'Ane Culotte.
20.00 Conférence de presse du général De

Gaulle, actualités télévisées.
Télé-soir.

21.30 Pas une seconde à perdre.
22.10 Max le Débonnaire.
23.10 Actualités télévisées

Télé-nuit.

18.00 Cours professionnels télévisés.
19.40 Kiri le clown.
19.45 24 heures d'actualités.
20.00 Soirée cinéma

Présentation. . ,  ¦ - .
20.05 Monsieur Cinéma.
20.30 L'Homme d'Aran.
21.40 Conférence de presse du général De

Gaulle.
23.10 24 heures d'actualités.

18.15 , henvenuti in Italia. 18.45, fin de
journée. 18.55, téléjournal , l'antenne , publici-
té. 19.25, télé-sports , publicité. 20 h, télé-
journal , publicité. 20.20, Le Cabaret Bara-
bli a vingt ans. 21.05, cuivres ou instru-
ments à vent. 22.05 , téléjournal. 22.15, Les
paris dangereux.

16.40, téléjournal . 16.45, spécialités culi-
naires chinoises. 16.55, nos plantes. 17.30,
l'art d'aménager notre logis. 18 h, téléjour-
nal . 18.05, programmes régionaux. 20 h, té-
léjournal, météo. 20.15, reportage d'actuali-
tés. 21 h, musique au studio B. 21.45,
l'automne des beatniks. 22.30 , téléjournal ,
commentaires, météo. 22.50, Mon nom est
CV , 190. 23.40. téléjournal.

Les jeunes aussi (Suisse , 18 h) : La sé-
quence cinéma du mois consacrée à la
cinémathèque française.
Conférence de presse du général De
Gaulle (Fiance , 20 h) : Un spectacle
à ne pas man quer.
Quarante ans d'édition (Suisse , 21 h 40) :
Pour ceux qui ont lu notre page consa-
crée à M. Hermann Hauser.

J.-C. L.

Constatations
RUGBY (France). — Dans la critique de lundi passé , nous constations qu 'un

spectacle aussi beau que Suisse - Italie méritait un meilleur traitement tech-
nique. Les téléspectateurs qui ont suivi le match de rug by opposant le XV de
I ''rance au XV néo-zélandais auront non seulement vibré devant un spectacle riche
en p érip éties, en engagement p hysi que et en virtuosité technique de part et
d' autre , maie encore apprécié l' e f f o r t  du réalisateur et des cameramen i. Plu-
sieurs caméras, dont une au sol , nous f o n t  vivre p leinement et sous tous les
ang les l'événement Mieux que si nous étions à Colombes. Ensuite , chaque f o i s
que la situation l'exige —¦ incidents de jeu , essais, feintes particulièrement belles ,
commentaires — le réalisateur revient immédiatement sur ces images, souvent
au ralenti , grâce à l' enregistrement. La technique au service de l'élément sportif
et du téléspectateur : un princi pe que la télévision suisse n'a pas encore admis
si l'on s'en réfère à l' esprit rétrograde qui a présidé à la retransmission du
match de Berne, la semaine passée.

PLAISIR DU CINÉMA (Suisse romande).  — Une f o i s  de p lus , les téléspec-
tateurs s'interrogeront sur le bien-fondé des décisions des responsables du pro-
gramme D i f f u s e r  tardivement d' excellents f i l ms leur paraîtra quelque peu dép lacé
surtout s'ils comparent leur qualité à celle des émissions qui précèdent. Samedi
soir , la comparaison ne pouvait que révolter. « Lénine en Pologne » méritait
de passer à une meilleure heure comme tous ses prédécesseurs . N' a-t-il pas reçu
un prix à Cannes ? Et , ce qui est p lus important encore , il a obtenu le premier
prix du petit fes t ival  de Cannes , celui des jeunes qui se déroule en décembre.
Mais les jeunes Romands étaient-ils devant le petit  écran ? J' en doute, vu
l'heure et ce qui précédait.

TABLE OUVERTE (Suisse romande). — Cette controverse et ces libres p ro-
pos sur les événements de la semaine retiennent toujours l'attention des télé-
spectateurs qui s'intéressent à la vie du monde et du pays.  Malheureusement , les
Neuchâtelois n'ont pas toujours te p laisir de voir un de leurs concitoyens.
Pourquoi ?

UN CONDAMNÉ NO M MÉ SOCR A TE (Suisse romande) . — Dans notre sélec-
tion quotidienne nous notions : <z Une réalisation de Raymond Barrât ; il f a u t
s 'en méf ier  ». Cerfe remarque était p lus que jus t i f i ée .  Depuis longtemps nous
attendions la présentation valable d' une p ièce. Ce f u t  malheureusement le seul
bon moment du spectacle. Dans les lignes qui suivent , nous ne jugerons pas la
valeur de la pièce de René Habib, qui a été écrite pour le théâtre ,' mais du choix
du travail du réalisateur. Celui-ci signera bientôt sa dixième « œuvre » — si
nos calculs sont exacts — mais jamais il n'a changé de méthode , malgré ses
échecs . Il s'en tient toujours au théâtre qu 'il f i lme  « intimement » C' est p lus
faci le  mais aussi p lus ennuyeux pour le téléspectateur. Vouloir présenter la
pièce d' un auteur romand devrait nous réjouir , mais celle de René Habib conve-
nait d i f f ic i lement  à l'instrument dont dispose la Su isse romande. Son objet né-
cessitait une grande mise en scène et sa densité verbale de nombreux temps de
relâchement pour atteindre le public. Socrate et sa philosop hie auront rebuté
beaucoup de monde uni quement par la conception télévisuelle du réalisateur.
Regrettons-le.

J .-Cl. LEUBA

Sottens et télédiffusion
6.10, bonjour à tous. 6.15, informations.

7.15, miroir-première. 8 h et 9 h , miroir-
flash. 9.05, à votre service. 10 h 11 h,
miroir-flash. 11.05, émission d'ensemble.
12 h , miroir-flash. 12.05. au carillon de
midi. 12.35 , 10, 20, 50, 100. 12.45, infor-
mations. 12.55, Astérix le Gaulois. 13.05,
les nouveautés du disque. 13.30 , musique
sans paroles. 14 h , miroir-flash. 14.05, réa-
lités. 14.30, la terre est ronde. 15 h , miroir-
flash . 15.05, concert chez soi.

16 h , miroir-flash. 16.05 , le rendez-vous
de seize heures , Le Notaire du Havre. 17 h,
miroir-flash . 17.05, perspectives. 17.30, jeu-
nesse-club. 18 h. informations. 18.10, le mi-
cro dans la vie. 18.35, revue de presse.
18.45, sports. 19. h, le miroir du monde.
19.30, bonsoir les enfants. 19.35, mangez
votre téléphone. 20 h, magazine 67. 20.20,
Le Peignoir chinois, pièpe policière de Mi-
klos Konkoly, adaptation française, Yvette
Z'Graggen. 21.10, quand ça balance. 22.15,
découverte de la littérature et de l'histoire.
22.30, informations. 22.35, cinémagazine.
23 h, la musique contemporaine en Suisse.
23.25, miroir-dernière. 23.30, j hymne natio-
nal. ;

Second programme
12 h, midi-musique. 18 h, jeunesse-club.

19 h, per i lavoratori italiani in Svizzera .
19.30, musique légère. 20 h, vingt-quatre
heures de la vie du monde. 20.15, regards
sur le monde chrétien. 20.30, grands con-
certs en direct , en relais direct du Queen
Elisabeth Hall à Londres. 21.15, poèmes
en capitales. 23 h, hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 9 h, 10 h, 11 h , 15 h , 16 h

et 23.15, informations. 6.20, gai réveil en
musique. 6.50, méditation. 7.10, musique lé-
gère, 7.25, pour les ménagères. 7.30, pour
les automobilis tes. 8.30, pages de Dvorak.
9.05, correspondance de musiciens. Î0.05,
pages de Chabrier. 10.20, radioscolaire.
10.50, valses, Brahms. 11.05, émission d'en-
semble. 12 h , mélodies de C. Porter et
G. Gershwin. 12.30, info rmations. 12.40,
commentaires , nos compliments , musique ré-
créative, 13 h , orchestre récréatif de Bero-
munster et H. Moeckel. 13.30, solistes. 14 h,
magazine féminin. 14.30, duos , Mendelssohn
et Dvorak. 15.05, divertissement populaire.
15.30, légendes bâloises.

16.05, Sir Malcom Sargent au pupitre.
17.30, courrier des enfants. 18 h , informa-
tions , météo , actualités. 18.20, disques. 19 h ,
sports, communiqués. 19.15, info rmations ,
échos du temps. 20 h, concert sur deman-
de. 20.25 , notre boîte aux lettres. 21.25,
Wiener Ringstrassen-Symphonie. 22.15 , in-
formations , commentaires , revue de presse.
22.30,N l'orchestre récréatif de Beromunster .

HORIZONTALEMENT
1. Se fait à un ami. 2. Moitié. — Point

de saignée. 3. Met en bal ance. — Imite le
marbre. 4. Il occupe le lit de l'Eridan. —
Saillie d'une pièce de bois , de fer. 5. Régna
sur Juda. — Le loup en est une. 6. On en
extrait parfois des pierres. — Conjonction.
— Saint. 7. On y range des harnais. 8. Note.
— Préfixe. — Ses connaissances sont rares .
9. Sert à fermer une porte. — Sacs de
linge. 10. Ecartés de la pensée.

VERTICALEMENT
1. Démonstratif. — Montre r sa vanité.

2. Objecte. — Trou d'un mur . 3. Sauva un
règne. —¦ Eléments d'une cloison. — Pré-
fixe. 4. Brûle sans détoner. — Rio du
Brésil . 5. Elle parcourt la Tarentaise. — Ar-
ticle. 6. Souvent pris en même temps qu 'un
ouvrage. — Boules qui résonnent. 7. Façon.
— Le meilleur assurément. 8. Cheveux tres-
sés. —¦ Divise les cheveux. 9. Choquant. —¦
Lieux de travail. 10. Honorées ou surveillées.

Solution du No 347
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La matinée sera placée ' sous des influences assez contradictoires. La soirée sera plus
équilibrée et incitera à la détente.
Naissances : Les enfants de ce jour seront ombrageux, susceptibles et difficiles à diriger,
mais ils seront très doués.
BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Purifiez votre organisme. Amour :
Assouplissez les rapports mutuels. Affaires :
Renouvelez les contacts avec l'extérieur.

TAUREAU (20/4-20/5)
Santé : Couvrez-vous plus chaudement.
Amour : Rencontre de relations intéressantes.
Affaires : Succès dans vos nouvelles entre-
prises.

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Elle est tributaire du moral. Amour :
Vos sentiments risquent d'être modifiés .
Affaires : Poursuivez le développement de
vos affaires.

CANCER (22/6-22/7)
Santé : Maux de gorge à redouter. Amour :
Vous manquez de confiance en l'être aimé.
Affaires : Améliorez votre position .

LION (23/7-23/8)
Santé : Troubles arthritiques à craindre .
Amour : Faites preuve de discrétion. Affai-
res : Tirez profit de l'expérience acquise.

VIERGE (24/8-23/9)
Santé : Bon équilibre à conserver. Amour :
Cherchez un rapprochement sentimental.
Affaires : Mettez vos projets à exécution.

BALANCE (24/9-23/10)
Santé : Buvez moins en mangeant. Amour :
Evitez les discussions. Affaires : Ne vous
laissez pas abattre par un échec.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Améliorez votre circulation par la
marche. Amour : Soyez discret sur vos pro-
jets d'avenir. Affaires : Prenez vos responsa-
bilités.
SAGITTAIRE (23/1 1-21/12)
Santé : Ne négligez pas votre aspect physi-
que. Amour : Les sentiments que l'on vous
témoigne sont sincères. Affaires : Vérifiez
le détail avant d'agir.
CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Vos articulations sont « rouillées > .
Amour : Expliquez-vous franchement. Affai-
res : Concentrez-vous sur les problèmes con-
nus.
VERSEAU (20/1-18/2)
Santé : Vésicule biliaire fragile. Amour :
Stimulez l'amitié. Affaires : Consolidez votre
position.
POISSONS (19/2-20/3)
Santé : Soignez vos mains.
Amour : Faites preuve de compréhension.
Affaires : Montrez votre bonne volonté.

NEUCHATEL
Hall du collège latin : Exposition Charles

Baudelaire.
Galerie Numaga, Auvernler : Exposition de

plusieurs artistes.
Galerie Pro Arte : Exposition école de Bar-

bizon (Impressionniste).
CINÉMAS. — Bio : 15 h et 20 h 45, Par

un beau matin d'été. 18 ans. 18 h 40,
Le Couteau dans l'eau . 18 ans.

Apollo : 15 h et 20 h 30, Tiens bon la
rampe, Jerry. 16 ans. 17 h 30, Zorba le

Grec.
Palace : 20 h 30, Roger la Honte. 16 ans.

Arcades : 15 h et 20 h 30, Belle de Jour.
18 ans.

Rex : 20 h 30, Le Fameux Coup des
7 milliards . 16 ans.

Studio : 20 h 30, Blow-up. 18 ans.
Pharmacie d'office (jusqu'à 23 h) : G. Mon-

tandon , Epancheurs . De 23 h à 8 h,
en cas d'urgence , le poste de police in-
dique le pharmacien à disposition.

VAL-DE-TRAVERS
Pharmacie de service. — Delavy (Fleurier).

PESEUX
CINÉMA. — Cinéma de la Côte : relâche.

préparation à base de plantes
médicïnale^|aciï"ïte le sommeil
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Pendant 
la nuit:

m^^̂ k̂ ^̂ ^̂ P̂  dormitif tranquillisant

la NSU de classe moyenne! 

* grand intérieur 1 1200 cm3
sfc performances sport 73 cv

* confort routier , § 15° km/h
: REPRISE - FACILITÉS - ESSAIS SANS ENGAGEMENT

AGENCE NSU

GARAG E DE BELLEVAUX - E. Buhier
Neuchâtel - Tél. 5 15 19

E) 
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De# chaussure 11 m
La chaussure a une importance capitale l o i »
dans la conduite du ski. = 5? I " j

Il vaut la peine de se déplacer à Colom- | _ [' i
bier et vous constaterez que nos méthodes |§ 2. | •* ¦
d'essayage sont différentes. = 3" E

Correcteur orthopédique §| _ ttm
appareil radiographique §| ro fë!
près de 800 paires de chaussures en rayon §§ jiL UN
et notre formation professionnelle sont un H •!" r ' *
gage de sécurité et joie à ski. W 35 j '. .
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MACHINES A LAVER
entièrement automatiques

Miel®
à Fr. 1595.— déjà

Exposition permanente
des derniers modèles auprès des dépositaires
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Tél. 8 12 43
Parcage en face des magasins
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WILLY MAIRE
Coiffeur, Seyon 19
répare et vend

des rasoirs électriques

Qu'elle soit manuelle ou électrique, BH^nPTTTWSB 
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La Chaux-de-Fonds
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Brunette double filtre. Un goût franc.
Une cigarette naturelle.

. On sait ce qu'on fume.
JJL Et on la savoure davantage.

fc ; Yi¥#WM:$ V& i^ï^^^lw&m Vous aussi la fumerez avec plus de plaisir.
\ i fi f%^Wl^^%ê|M^A La Brunette double filtre 

est une 

vraie 

cigarette. Arec
'̂ PS^«^àl \̂ «n vrai 

filtre. 
Mais qui n'en altère pas le goût.

HllîTA IQ Tllin OA îrSS ^̂À\^W9ft -
filtre extérieur d'™ blanc pur

A 111/1  ̂ICI 111111 VV \HMl $ffl\\ ̂\^y@f9KQP̂  - 
filtre intérieur aux granules de charbon actif

sans filtrer le goût! 11 ̂ gMà

Un produit des Fabriques de Tabac Réunies S.A., Nencnâte!
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Nouveauté !
une permanente

«Jo listar»
pour la vie...
... pour la vie

de vos cheveux

Jeunesse Coiffures
6 sp écialistes pour soins

des cheveux vous attendent
Saint-Honoré 2

Ile étage Tél. 5 3133  Ascenseur

Ouvert sans interruption
Prix très étudiés
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Les revendications lu
Conseil d'Etat tessinois

(ATS). — Le Conseil d'Etat du
Tessin a demandé au Conseil fédéral
une nouvelle réunion entre les délé-
gations des deux exécutifs pour étu-
dier l'ensemble des revendications tes-
sinoises, et en particulier le problème
des améliorations foncières et des sub-
ventions fédérales. Cette requête a été
envoyée le 17 novembre au Conseil
fédéral. '

Le document fait le point des reven-
dications tessinoises, surtout en ma-
tière d'assainissement foncier, à la
lumière des discussions qui eurent
lieu à Berne le 15 février 19(16.

Le Conseil fédéral , sur la base _ de
la considération que le Tessin n'est
plus un canton « pauvre », a l'intention
d'abroger les décisions relatives à la
concession des subventions majorées
accordées au canton pour les assai-
nissements fonciers et PU particulier
pour le remaniement parcellaire. Par
contre, le Conseil d'Etat tessinois sou-
tient la thèse selon laquelle la Con-
fédération doit continuer son aide
dans ;une proportion supérieure à celle
des autres cantons.

L'abrogation des dispositions actuel-
lés aurait pour conséquence une di-
minution des subventions au Tessin
de l'ordre de 500,000 francs par an
pour des remaniements et de 100,000
francs pour les autres améliorations.

Les discussions départementales
n'ont donné aucun résultat, la Con-
fédération ayant maintenu ses propo-
sitions, le Conseil d'Etat tessinois a
donc décidé d'en appeler directement
au Conseil fédéral.

Les socialistes tessinois
ne participeront pas à l'élection

des conseillers ou Bits

«Protestation contre le cumul des deux listes bourgeoises »

600© électeurs devffcsïemt suivre l'eBtfflifo eBsrgf©
BELLINZONE (UPI). — Plus de 6000

électeurs tessinois ne participeront pas aux
élections pour le Conseil des Etats : les
chefs du parti socialiste ont décidé non
seulement de renoncer à une candidature
socialiste, mais aussi de ne pas participer
aux élections.

UN DÉPUTÉ EXCLU
En même temps, le comité cantonal du

parti socialiste tessinois à Lugano a exclu
— avec effet immédiat — le député au
Grand conseil, M. Ruggero Pirovano du
sein du parti. M. Pirovano avait porté son
nom sur une liste des ouvriers, employés
et artisans, sans en avoir averti le parti.

De plus, le parti a donné un délai à
quinze autres socialistes, parmi lesquels un
membre du comité cantonal, M. America
Galfetti , de Tenero, qui devront rendre des
comptes pour avoir soutenu de leurs signa-
tures la candidature soit de M. Pirovano,
soit d'un autre candidat « en course li-
bre > , M. Stelvio Stevoni (parti populaire
démocratique de la jeunesse vigilante tes-
sinoise).

DÉCISION COMMENTÉE
La décision du parti de retenir les voix

de ses membres au cours des prochaines
élections au Conseil des Etats a été com-
mentée samedi dans un éditorial du jour-
nal officiel du parti « La Libéra Stampa > .
Il veut ainsi « protester contre le cumul
des deux listes bourgeoises ».

« Le système majoritaire ne permet pas
la représentation légitime et conforme à la
réalité du parti socialiste », non seulement
dans le canton du Tessin, mais aussi dans
d'autres cantons « où les forces socialistes
sont plus nombreuses ». En se fondant
sur les résultats des élections au Conseil
national , une candidature socialiste est
d'avance « vouée à l'échec ».

« LISTES LIBRES »
Ce qui a surtout surpris le parti socia-

liste a été l'établissement de deux listes
« libres » . Ce n'est que le 13 novembre der-
nier que MM. Pirovano et Stevenoni avaient
déposé leurs listes respectives, obligeant
ainsi les partis traditionnels bourgeois de
confronter leurs candidats avec la voix du
peuple, après 25 ans d'élections tacites.

Le fait que 6000 électeurs ne partici-
peront pas aux élections du week-end pro-
chain influencera .décisivement les résultats
du scrutin. Encore faut-il que tous les
membres du parti socialiste suivent l'em-
bargo prononcé par le comité cantonal, ce
qui peut être mis en doute car il existe
un fort courant pro-Pirovano surtout parmi
la « jeune garde socialiste » .

Sous la bannière de la « liste des ou*
vriers, employés et artisans », et du « Mou-
vement populaire démocratique », MM. Pi-
rano et Stevenoni entrent en lutte avec les
deux partis traditionnels, dont les candidats
sont M. Stefani (conservateur chrétien-so-
cial) et M. Bolla (radical-libéral).

Le mouvement populaire démocratique
avait fait parler de lui en 1966, lorsque
deux ans après sa fondation , il porta M.
Emilio Caldelari comme candidat au Con-
seil d'Etat.

Deux dangereux individus
s'évadent

MENDRISIO (ATS). — Salvatore Par-
lagreco, né en 1916, de Turin, qui fai-
sait partie de la bande spécialisée dans
les vols dans les trains, emprisonné de-
puis le mois de mars dernier, et Domi-
nique Balltor, né en 1924, de Paris,
l'un des faussaires arrêtés à la frontière
de Chiasso, en prison depuis le 15 avril,
se sont évadés dans la nuit de samedi
à dimanche des prisons de Mendrisio.
Ils n'ont pas laissé de traces et la po-
lice les recherche activement.

Les 25 ans du Mouvement
populaire des familles

De notre correspondant :
Fondé à Genève en 1942, en pleine guer-

re, en pleines difficultés économiques, le
mouvement populaire des familles a fêté,
dimanche à Lausanne, le 25me anniversaire
de son activité.

Il compte, dans les cantons romands,
6000 membres représentant 12,000 person-
nes, groupées en 60 sections locales ou de
quartiers, neutres politiquement, sans cou-
leur confessionnelle : il a créé des services
d'aides familiales, des services d'achats en

commun, des services de prévoyance,
de prêts d'appareils ménagers, d'échanges
d'appartements pour faciliter les vacances.
Il publie depuis 1944 un journal, c Le
Monde du travail », qui paraît toutes les
trois semaines.,

Sous la présidence de M. J. Queloz, se-
crétaire général à Lausanne, près de 2000
personnes ont participé à cette assemblée.
Le congrès a été ouvert par des saluts de
bienvenue de MM. H. Morattel , conseiller
municipal à Lausanne, puis J. M. Queloz a
évoqué les 25 ans d'existence du mouve-
ment ; des représentants de Genève, de Fri-
bourg, du Valais, du Jura, de Neuchâtel ,
de Vaud, ont ensuite fait un bref histo-
rique de leur travail.

Le congrès a voté des résolutions deman-
dant que l'initiative pour le droit au lo-
gement soit soumise au parlement le plus
rapidement possible, afin qu'elle soit sou-
mise à la votation populaire avant le 31
décembre 1969, date de la fin du régime
de la surveillance des loyers. L'assemblée
a insisté pour que la révision de la Lama
porte sur les bases du financement en pré-

voyant des cotisations en pour-cent des
revenus et une participation des entreprises

de 50 %, en demandant que la cotisation
du chef de famille assure toute la famille.

Des allocutions ont été prononcées par
M. Pierre Graber, conseiller national, au
nom du Conseil d'Etat, et Mlle Danielle

Bridel , adjointe à la direction de l'Office
fédéral des assurances sociales, au nom de
M. Tschudi, conseiller fédéral.

Scotland Yard a poursuivi ses recher-
ches pour retrouver l'agresseur de la
jeune Suissesse qui avait été attaquée
dans un quartier du nord de Londres.
La jeune fille, qui s'appelle Heidl
Schrag, est Zuricoise et a 21 ans. Griè-
vement blessée, elle souffre d'une dou-
ble fracture du crâne et a subi une In-
tervention chirurgicale. Mais son état
demeure critique.

(Photopress)

Elle Butte contre
la mort à Londres

Deux skieurs genevois grièvement
blessés au Grand-Saint -Bernard

(c) Alerte dimanche à l'aérodrome de
Sion. On apprenait en effet que deux
skieurs avaient fait une chute à plus
de 2000 mètres d'altitude dans le sec-
teur du col du Grand-Saint-Bernard.

Le jeune pilote Jean-Pierre Allet bon-
dit dans son hélicoptère « Bell » et se
posa à proximité de l'hospice emme-
nant un spécialiste à bord. Entre-
temps, la colonne de secours des cha-
noines du Grand-Saint-Bernard avait
été alertée et s'était rendue sur place
avec une luge canadienne.

Les deux victimes, toutes deux griève-
ment blessées, sont deux membres d'nn
club de ski genevois, MM. Bernard
Burtin, 19 ans, et Eric Rotschild, 20
ans, habitant tous deux Genève.

L'accident s'est produit non loin de
l'hospice où le groupe était arrivé la
veille pour y passer la nuit. L'un des
skieurs bascula dans un ravin entraî-
nant dans sa chute son camarade. Ils
souffrent d'une fracture probable du
crâne et de lésions à la colonne.

L'appareil des glaciers a descendu les

deux victimes à l'hôpital de Sion pen-
dant que l'anesthésiste poursuivait ses
soins en cours de vol.

Une maison détruite par
le feu à la Neuveville
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L'état dans lequel se trouvait un des nombreux locaux après
l'incendie.

(Avipress - J.-P. Balllod)

propriétaire, Intrigué par un bruit pro-
venant du galetas, devait découvrir l'in-
cendie. Il fit alors sortir les habitants
de l'immeuble puis alla donner l'alarme.
Avant l'arrivée des pompiers, le proprié-
taire et des voisins purent sauver une
partie du mobilier.

Trois quarts d'heure plus tsjjrd, grâce
à la rapidité d'intervention des sapeurs
de la localité, le sinistre fut maîtrisé.
Mais la maison a été entièrement dé-
truite. Le feu heureusement ne put se
communiquer aux maisons qui entou-
raient les trois quarts du numéro 6. Les
causes de l'incendie n'ont pu être enco-
re déterminées. Il pourrait s'agir d'un
court-circuit, mais seule l'enquête le
dira.

Plusieurs heures après le dé-
but du sinistre une épaisse fu-
mée sortait encore du toit

crevé.

Un violent Incendie a éclaté dans une
maison samedi matin, à la rue de l'Hô-
pital No 6 à la Neuveville, appartenant
à M. Charles Honsberger.

C'est vers 5 heures du matin que le

Enseignement
religieux et éducation

chrétienne

Synode de I Eglise réformée

—SION -¦ (ATS-SPP). — Réuni samedi à
Sion sous la présidence de M. W. SedJat-
ohek, le synode de l'Eglise réformée valai-
sanne a adopté les nouvelles dispositions de la
constitution et du règlement ecclésiastiques
relatives à l'enseignement religieux et à
l'éducation chrétienne. Aux termes de celles-
ci « fidèle à l'ordre du Christ, l'Eglise a
la mission d'amener les jeunes au salut
révélé par Dieu en Christ et d'en faire
des membres vivants de la communauté
chrétienne. Le devoir primordial de l'édu-
cation chrétienne incombe aux parents. Les
écoles de l'Eglise réformée y contribuent et
dispensent un enseignement portant sur la
connaissance de la bible. La formation
chrétienne des adultes doit permettre l'épa-
nouissement de l'enseignement religieux reçu
dans la jeunesse. L'Eglise encourage et coor-
donne les initiatives des paroisses dans ce
domaine » .

_ Après avoir désigné une commision char-
gée d'étudier la question du baptême et de
la confirmation , le synode a adopté une
déclaration commune aux Eglises catho-
lique et protestante de Suisse romande
destinée à être lue dans les paroisses lors
de la semaine de prière pour l'unité des
chrétiens en j anvier 1968.

STANS (ATS). — Un accident mortel
s'est produit dimanche matin dans le mas-
sif de l'Arni, sur Engelberg. M. Félix
Kaestli,21 ans, de Stans, faisait un tour
avec un ami, et se trouvait sur un rocher,
au lieudit Schafband, près du col de Ju-
chli. Les deux hommes n'étaient pas en-
cordés. Au cours de la poursuite de l'ascen-
sion, Félix Kaestli voulut s'assurer sur une
pierre, qui lâcha. Entraîné dans le vide
sous les yeux de son camarade, U devait
être tué sur le coup. Une colonne de se-
cours a ramené son corps a Stans dans la
journée.

On jeune homme
se tue

en montagne

Le «oui , mais» du
Conseil fédéral

LES IDÉES ET LES FAITS

De toutes les réserves exprimées,
il n'en est pas quii soit plus raison-
nable que celle-ci i

« La Suisse, quant à elle, ne pour-
rait participer au traité que si la
plupart des puissances susceptibles de
disposer d'armes nucléaires y adhè-
rent. Tant que cette condition ne sera
pas remplie, le traité contiendra une
brèche dangereuse pour la sécurité
des petits Etats qu'il lierait. »

Ce disant, le Conseil fédéral met
simplement en garde contre une
fausse sécurité ; il indique aussi, dans
les formes diplomatiques, qu'il ne
tient pas à entrer dans un jeu de
dupes. C'est bien son droit et même
son devoir.

Georges PERRIN.

Un enfant
grièvement blessé

par une auto

A Prilly

(sp) Le jeune Roberto Palli, 9 ans, de-
meurant avenue des Peupliers à Prilly, a
été renversé par un automobiliste près de
son domicile et a dû être transportée à
l'hôpital cantonal. On craint une fracture
du crâne.

* A l'occasion de la fê te  de la dy-
nastie, la Société royale Union belge
de Lausanne a eu, samedi soir, à l'hôtel
Royal, sa traditionnelle soirée, en pré-
sence d'une douzaine de Belges de
Genève, de M. J .  Vermer, conseiller à
l'ambassade de Belgique à Berne, de
M. Roger Lautens, président de l'Union
belge de Genève, de M. W. Pfund , consul
de Belgique à Lausanne. M. R. Snoeck
(Pully), président, a salué ses liâtes.

* La Société suisse des routes auto-
mobiles a tenu, dimanche à Bâle sa
40ms assemblée générale. C'est en 1927
que fut fondée cette association, au
moment des premiers préparatifs pour
l'autoroute « H a f r a b a » , Hambourg -
Francfort - Bftle, qui a été terminée il
y a quelques années seulement.

Deux enfants happés
par des voitures

(sp) Au chemin de la Caroline et au
quai Wilson, deux enfants de 8 ans, Jean
Marc Rey et Vndtm Mechkovsky, oint été
happés par des autos. Le premier traver-
sait la chaussée en courant, le deuxième
empruntait sagement un passage de sécu-
rité. Tous deux ont été Brièvement bles-
ses et hospitalisés à la clinique pédiatre.

Les escrocs américains
étaient des « spécialistes »

(sp) Nous avons relaté l'arrestation de
trois filous, deux Américains et un An-
glais, qui écumaient les bijouteries et
les commerces de luxe de Genève, à l'ai-
de de cartes de crédit périmées. Ces es-
crocs ont commencé par nier, mais ils
ont rapidement passé aux aveux lors-
qu'une perquisition à leur hôtel permit
aux policiers de découvrir un incroya-
ble stock de marchandises. Lors de l'en-
quête, on s'est aperçu que ces filous,
malgré leur jeune âge (ils ont une
trentaine d'années) étaient en fait de
vieux chevaux de retour, notamment les
deux Américains, qui sont recherchés
par la police française pour trafic et
émission de chèques sans provision.
Ils ont rejoint à Saint-Antoine leur
comparse.

QUI VEUT LA FIN...

BALE (ATS). — Le comité créé à
Bâle pour que les deux œuvres de
Picasso déposées au musée des
beaux-arts par l'actionnaire princi-
pal de « Globe-Air », demeurent sur
les bord s de la cité rhénane, a orga-
nisé duran t ce week-end une ker-
messe, dans les rues de la vieille
ville de Bâle. Cette foire était des-
tinée à rassembler les fonds néces-
saires à l'achat de ces tableaux. Le
succès a été complet. On ne possè-
de pas encore de chiffres exacts,
mais les organisateurs se déclaraient,
dimanche soir, très satisfaits.

Kermesse à Bâle pour
garder les « Picasso »

[SUISSE ALÉMANIQUE]

LUCERNE (ATS). — La direction du
2me arrondissement des GFF communi-
que que samedi à. 6 heures du matin le
vagon de bagages de l'express Berne-
Zurich, placé en queue du train, a dé-
raillé entre Hindelbank^Lyssach, à la
suite de la rupture d'une pièce. Il n'y
a pas eu de blessés. Les deux voies ont
été bloquées jusqu'à 8 heures. L'une
d'elles est fortement endommagée, de
sorte que les travaux de remise en état
ont duré jusque dans l'après-midi.

Un vagon déraille près
de Lyssach : voies bloquées

Zurich : Sa Sutte
contre 8a rage

s'intensifie
ZURICH (ATS). — Des battues sont

organisées dans la région de l'Irchel afin
de réduire le nombre des renards atteints
de la rage. La société des chasseurs et la
police cantonale zuricoise procèdent à la
visite des tanières dans tout le district.

Etendu sur la route,
il est écrasé par

une voiture
WOHLUSEN (Lu ) (ATS). — Ce n'est que
dimanche que l'on a appris la mort
de M. Josef Brunner, 35 ans, de Woh-
lusen. Le malheureux, qui circulait à
vélomoteur, ne vit pas, en raison du
brouillard, une voiturette à lait correc-
tement éclairée, et buta contre l'arrière.
Il tomba à terre, blessé. Pendant que le
jeune garçon qui conduisait la voituret-
te à lait s'efforçait de le retirer de la
route survint une voiture, dont le con-
ducteur vit trop tard le blessé, et
l'écrasa. Mortellement atteint, M. Brun-
ner, qui était père de trois enfants,
mourut sur le coup.
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soulage rapidement

Deux jeunes filles et
leur bande pillaient

des chalets de Suisses
(sp) Depuis quelque temps, des Vau-
dois et des Genevois possédant des cha-
lets en Haute-Savoie, notamment dans
la région d'Annecy, constataient que
lesdits chalets étaient systématiquement
pillés. Il y eut une dizaine de plaiintes.
Après une minutieuse enquête, la gen-
darmerie française a démasqué les au-
teurs de ces cambriolages. Il s'agit no-
tamment de deux jeunes filles de 17 et
19 ans qui fonctionnaient d'ailleurs
comme... « chefs » d'une bande de jeu-
nes voyous, spécialisés dans cette acti-
vité délictueuse. Elles ont livré les
noms de tous les membres de la ban-
de. Celle-ci est — au complet — sous
les verrous.

Découverte archéologique
à Sargans

SARGANS (ATS) . — Lors de travaux
routiers à Sargans on mit au jour les
restes de deux villas du temps des Ro-
maiins. A quelques mètres de ces restes
on a encore découvert un four à bri-
ques entièrement conservé datant des
1er et Ille siècles.

Embouteillage monstre
pendant deux heures à
l'entrée du pont Butin

(sp) Il a suffi que quelques voitures
s'accrochent sans autre gravité que
quelques tôles froissées, a l'entrée du
pont Butin, à Genève pour qu'un em-
bouteillage monstre se produise, sur une
distance de plus de deux kilomètres, pa-
ralysant le tra fic deux heures durant
et mettan t les nerfs des automobilistes
à bien rude épreuve

Ce qui démontre bien que la fameuse
« onde verte » chère au département de
justice et police, et dont on attend des
miracles pour rendre la circulation flui-
de , est en fait à la merci de la moin-
dre... péripétie.

(sp) Samedi, vers 1 h 30, une voiture
conduite par un homme qui n'en était
plus maître, a fait un magistral tête-
à-queue sur le tronçon genevois de
l'autoroute, près de l'échangeur du Vcn-
geron. L'auto s'est finalement renver-
sée sur le toit. On en a retiré le con-
ducteur , hébété et blessé, pour l'hospi-
taliser à Genève.

Perte de maîtrise
sur l'autoroute

fiCMèVEBiSi

(sp) Le dénommé W. n'avait pas accep-
té d'être mis en cause par le bandit
Pierre O., dans le cadre de l'affaire
dite de l'agression a l'ambulance. Rap-
pelons qu'il s'agissait do s'emparer de
la paye du personnel de l'hôpital can-
tonal de Vaud, soit environ un million
de francs. W, a été formellement dési-
gné par P. O. comme étant l'indicateur
du « coup », et il a fait un recours con-
tre l'inculpation de complicité et de
tentative de brigandage le frappant. Le
recours a été rejeté, car il ressort du
dossier que le prévenu s'est renseigné
auprès d'une infirmière de l'hôpital de
Lausanne sur les circonstances et l'heu-
re du paiement du personnel.
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Il sera aux Assises !

¦VALAIS»

Près de Viège

(e) Un jeune Valaisan de 20 ans M.
Georges Andenmatten, fils de Félix,
habitant la localité de Stalden au-des-
sus de Viège, s'est tué dimanche dans
un /accident de voiture non loin de son
village. Le jeune homme avait pris pla-
ce dans une auto pilotée par un cama-
rade âgé d'une vingtaine d'années éga-
lement, habitant la même vallée. Leur
véhicule fit une embardée et sauta dans
le vide d'une hauteur de trente mè-
tres .M. Andenmatten fut tué sur le
coup. Deux autres personnes furent bles-
sées.

L'auto saute
dans le vide :

jeune homme tué

SION (ATS). — La « Sainte-Catherine *j -
patronne de plusieurs localités valaisannes
a été fêtée dimanche dans le canton selon
une antique tradition.

Cette fête est tout particulièrement célé-
brée à Sierre et Saillon où elle dure deux
voire trois jours, les travaux de la terra
étant terminés en cette fin novembre.

Dimanche les fanfares ont parcouru les
rues et joué sur les places publiques. Les
jeunes filles ont promené dans la foule
les channes emplies de vin et les fameux
plats de « merveilles > spécialités culinaires
propres à la Sainte-Catherine. Ces « mer-
veilles » que plusieurs familles confection-
nent ensemble durant les soirées précédant
la fête sont offertes également aux tou-
ristes et amis de passage ainsi que le veut
la vieille hospitalité valaisanne.

La Sainte-Catherine-

Au Dies academicus de Berne

BERNE (ATS). — L'Université de
Berne a fêté samedi matin son 133me
Dies academicus. Après l'élection du
professeur Mercier au poste de rec-
teur, le titre de docteur honoris causa
a été décerné par la faculté de théolo-

' gie au pasteur Charles Brutsch, de
l'Eglise réformée française de Berne ;
par la faculté de médecine au profes-
seur Ernest Barany, de l'Université
d'Upsala, en Suède, à M. Otto Beyeler,
de Berne, pour sa contribution à l'hy-
giène publique, en tan t que président
depuis de longues années, de l'Associa-
tion bernoise de tourisme pédestre ; par
la faculté de philosophie et d'histoire
au professeur Martin Bodm er, de Genè-
ve, fondateur de la bibliothèque « Bod-
meriana », à l'écrivain et cinéaste Re-
né Gardi , de Bern e ; ainsi qu'au pro-
fesseur Georg Morgensterne de l'Uni-
versité d'Oslo et par la faculté de phi-
losophie et des sciences naturelles à M.
Heinrich Kutter, pharmacien à Maenn-
dorf (Zurich) pour ses recherches dans
le domaine de la biologie des fourmis.

Le pasteur Charles Brutsch, qui a re-
çu de titre de docteur honoris causa de
la faculté de théologie, est né en 1905,
dans le sud de la France.

Il fut consacré pasteur de l'Eglise
libre vaudoise en 1933. Il enseigna à la
Chaux-de-Fonds, à Soleure, à Zurich et
en Engadine.

Un professeur genevois
docteur honoris causa

(UPI). — M. Hans Haefliger, chef pi-
lote, a déclaré à l'assemblée générale de
la Société suisse des sciences aéronautiques
que le dispositif électronique « Taran » dont
sont équipés les » Mirage III » de l'aviation
suisse fonctionnait à présent mieux que
l'on ne pouvait s'y attendre. Les essais
avec le « Taran » ont prouvé que l'atta-
que air-sol a pu être opérée de manière
« absolument irréprochable », au vu du
film tourné pendant un vol.

Cependant, sur la base des toutes ré-
centes expériences, les « Mirage » qui ont
déjà été remis à la troupe devront être
encore soumis à . « certaines modifications »,
en raison de « certaines lacunes de fabri-
cation » nécessitant le remplacement de
quelques pièces de l'électronique, a-t-on
déclaré.

i

Une journaliste suisse
expulsée d'Espagne

MADRID (ATS). — Une journaliste
suisse, Mlle Ghislaine Morel , travaillant
pour l'agence de nouvelles française
« Gamma », a été expulsée d'Espagne
apprend-on à Madrid.

Mlle Morel , qui avait fait un reportage
dans divers milieux ouvriers de la ca-
pitale espagnole, a été reconduite à la
frontière d'Hendaye.

« Mirage » :
presque parfait



Jeune voleur suisse
détenu en Israël :
Zurich le demande

TEL-AVIV (AP). — La police israélienne
a annoncé dimanche que le Suisse Peter-
Kasper Kahan, 20 ans, était détenu en
Israël , en attendant son extradition en
Suisse, où il est inculpé de vol.

Kahan, qui a été emprisonné sur la re-
quête des autorités suisses, a comparu sa-
medi devant un magistrat qui a autorisé sa
détention pendant 15 jours. Un mandat de
détention avait été délivré contre Kahan
par le tribunal de district de Zurich, le
5 avril, à la suite d'une inculpation de
vol avec effraction , pour un montant de
16,000 francs suisses. Il faisait également
l'objet d'une inculpation pour trafic de
stupéfiants.

Le magistrat israélien doit maintenan t
décider de la suite à donner à la demande
d'extradition.

Le Caire donne des précisions
après le discours de Nasser

Le service de traduction a mal fait son travail

Sept charges d explosif découvertes en Israël
LE CAIRE (AP). — Les officiels égyp-

tiens cherchaient hier à corriger l'impres-
sion causée dans l'opinion étrangère par
le discours prononcé jeudi par le président
Nasser devant l'Assemblée nationale égyp-
tienne.

Un porte-parole du gouvernement, M.
Mohamed Hassan el Zayyat, a déclaré
au cours d'une conférence de presse que
certains passages du discours avaient été
pris hors de leur contexte et que d'autres
avaient été mal traduits. M. Zayyat a
reconnu que le service de traduction du
gouvernement égyptien en était responsa-
ble pour une bonne part.

11 a nié que le président Nasser ait
déclaré que les navires israéliens ne pour-
ront jamais utiliser le canal de Suez. Le

président , a-t-il dit , a subordonné le droit
de transit israélien par le canal à la so-
lution du problème des réfugiés, déclarant
que les Israéliens ne pourront jamais
utiliser le canal tant que le problème des
réfugiés n'aura pas été résolu.

Il a déclaré que l'Egypte prê tera « l'atten-
tion la plus sérieuse » à ia résolution du
Conseil de sécurité et qu 'elle coopérera
dans toute la mesure du possible avec le
représentant de M. Thant , M. Gunnar
Jarring.

Le porte-parole , a contesté la conclusion
souvent tirée à l'étranger des propos du
général Nasser , à savoir que le raïs aurait
pratiquement rejeté une intervention de
I'ONU.

DES EXPLOSIFS
Sept charges explosives ont été décou-

vertes hier matin près d'une maison du
kibboutz d'Achdod-Yaacov, dans la vallée
de Beisan , dans le nord d'Israël.

Selon un porte-parole militaire , les char-
ges détrempées par la pluie n 'ont pas
explosé comme cela était prévu , pendant
la nuit. Elles ont été désamorcées.

Les engins auraient été mis en place
par des saboteurs de l'organisation El Fat-
tah , venus de l'autre côté du Jourdain ,
qui se trouve à 1 km 500 à l'est du
kibboutz.

Le porte-parole a ajouté que les traces
de quatre hommes, menant au fleuve, avaient
été relevées.

De son côté, une organisation de com-
mandos palestiniens a annoncé hier à Da-
mas une série de succès lors de ses ré-
centes campagnes de terrorisme en Israël.
Un atelier de montage d'automobiles au-
rait été détruit au début de ce mois à
Nazareth , et un réservoir de pétrole dé-
moli , non loin de cette ville.

La Grèce pourrait envisager
le retrait de ses troupes de Chypre

REPONDANT AUX CONDITIONS POSÉES PAR LES TURCS...

Les médiateurs multiplient les navettes entre Athènes et Ankara
ANKARA (AP). — L'issue de la crise

greco-turque à propos de Chypre parais-
sait suspendue, hier, au résultat des efforts
de médiation des Etats-Unis, de l'ONU et
de l'OTAN, dont les représentants, au cours
du week-end, n'ont cessé d'aller et venir
entre Athènes et Ankara. Pendant ce temps,
un embarquement de soldats turcs en te-
nue de campagne, avec du matériel et des
blindés, dans le port de Mersina, apportait
hier un nouvel élément de tension dans un
climat déjà fiévreux.

Les préparatifs de débarquement de l'ar-
mée turque apparaissaient surtout comme
une nouvelle pression d'Ankara sur Athè-
nes. Des milliers de soldats arrivaient à
Mersina, tandis que dans les villes turques
le black-out était décrété. Des préparatifs
militaires étaient également signalés à
Alexandre tte.

Vendredi soir, le Conseil de sécurité des
Nations unies, siégeant à la demande de
Nicosie, avait approuvé à l'unanimité un
appel de M. Thant à la Turquie, à la
Grèce et à Chypre, leur demandant de
faire preuve de la plus grande modéra-
tion. Cette invitation au sangjfroid, ainsi
que l'intense activité diplomatique à Athè-
nes et à Ankara, donnait un sentiment de
répit.

A Athènes, M. Cyrus Vance, envoyé spé-
cial du président Johnson, avait hier soir
un nouvel entretien avec le ministre grec
des affaires étrangères, M. Panayiotis Pi-
pinelis, et devait retourner ce matin à
Ankara. M. Manlio Brosio, secrétaire gé-
néral de l'OTAN, venu se joindre aux mé-
diateurs, partait pour Ankara après avoir
conféré avec M. Pipinelis. Le représentant
de M. Thant enfin, M. José Rolz-Bennett,
terminait ses entretiens à Athènes et par-
tait pou r Chypre.

RETRAIT DES GRECS ?
Le nouvel élément apparu au cours du

week-end sur le plan diplomatique était
des propositions grecques, dont la teneur
n'a pas été révélée. Il semblait toutefois
que les Grecs étaient désireux d'envisager
un retrait de leurs forces à Chypre, exi-
gence essentielle d'Ankara. Mais le gouver-
nement d'Athènes ne veut pas paraître s'in-
cliner devant une menace de débarquement
turc .

Dans le secteur grec de Nicosie, deux voitures sont en feu après l'explosion
d'une bombe. (Téléphoto AP)

M. Cyrus Vance s'était déjà rendu sa-
medi à Ankara , porteur des propositions
grecques. Mais il n'a pu emporter l'adhé-
sion des Turcs qui, sans rejeter les pro-
positions, auraient demandé un projet plus
concret. C'est pourquoi M. Vance était re-
tourné à Athènes. Le voici maintenant de
nouveau tourné vers Ankara, où M. Man-
lio Brosio l'a précédé hier. Le secrétaire
général de l'OTAN a estimé que de « bon-
nes relations seront probablement rétablies
entre les deux alliés de l'OTAN » .

L'attention doit donc se porter aujourd-
hui sur la capitale turque, où le prési-
dent du Conseil, M. Souleyman Demirel ,
jugeait la situation « grave » , mais démen-
tait que son gouvernement ait fixé un dé-
lai à la Grèce pour évacuer ses troupes
de Chypre.

Le fait est que, devant compter avec
son opinion publique qui réclame un dé-

barquement, le gouvernement turc est pres-
sé. A cet égard , il était difficile de faire,
dans les préparatifs militaires de Mersina ,
la part du bluff.

L'embarquement de forces tu rques a ce-
pendant accéléré la « diplomatie de l'avion »
entre les deux capitales.

A Chypre, pour le neuvième jour con-
sécutif, des avions à réaction turcs ont
survolé l'île hier. D'autre part, des atten-
tats à la bombe à Nicosie et dans d'au-
tres villes se poursuivaient. Le gouverne-
ment a demandé à tous les cypriotes grecs
de participer aux recherches des terroris-
tes.

SOULAGEMENT
On notait toutefois un certain soulage-

ment , du fait que le débarquement turc,
dont l'imminence tenait la population grec-
que sur les nerfs, ne se soit pas encore
produit. On pense dans l'île que le temps
joue contre une intervention turque. Le gou-
vernement de Nicosie reconn aît qu'en l'état
où sont les choses, il ne détient plus la
clé de la guerre ou de la paix . Le pré-
sident Makaiïos a fait savoi r qu 'il était
prêt à se rallier à tout règlement qui in-
terviendrait entre Athènes et Ankara sur
le stationnement des troupes.

Aden devient indépendant
et le FNL remplace les Anglais

Quatre jours avant la date fixée officiellement

ADEN (ATS-AFP). — Aden est
devenu pratiquement indépendant hier,
quatre jours avant la date officielle
f ixée par les Britanniques. Des scè-
nes p ittoresques de joie populaire se
sont déroulées dans les rues, après que
les troupes de la reine eurent évacué,
dans la nuit , tout le protectorat, à l'ex-
ception de l'aéroport et du fu tur  quar-
tier diplomatique.

Hommes et femmes se sont unis pour
démolir les barricades anglaises de sacs
de sable barran t les voies. Dans le
quartier du Crater, ils ont élevé un
panneau de près de deux mètres repré-
sentant un Arabe brisant ses chaînes,
tandis que des taxis surchargés de mani-
festants enthousiastes, arboraient des
portraits du président Nasser. Les of-
ficiers britanniques qui, il y a quelques
jours, étaient la cible favorite des bom-

bes et des grenandes, souriaient à la
foule , en passant dans leurs jeeps.

C'est le « Front national de libéra-
tion » (F .N.L.) qui assure déjà la re-
lève, après l 'échec de son rival, le
« Front de libération du Yémen du
Sud occupé (FLOSY) » Ses représentants
ont déjà pris en main l'administration,
tandis que le général anglais Jack Dye ,
commandant de l'armée de l 'Arabie du
Sud , passait ses pouvoirs au colonel
cérémonie militaire. Un membre du
« gouvernement fantôme » du FNL, M.
Abdul Malek Isma'U a annoncé au
cours d'une conférence de presse, qu'il
prenait désormais le contrôle de l 'infor-
mation. La critique constructive sera
admise, mais non la calomnie, préci-
sa-t-il. La nouvelle Fédération de 17
Etats s'appellera « République populaire
du Yémen du Sud » Sa capitale, Al
Ittihad , sera rebaptisée Ash-Arab ou
? Cité du peuple » /

Le congrès de Lille : une «querelle »
entre les anciens et les modernes

L'UNR devient I' « Union des démocrates pour la Vme République »

Le secrétaire général des gaullistes sera élu par le comité central

L'UNR-UDT est morte samedi matin, à Lille, dans les brumes flamandes,
vive « l'Union des démocrates pour la Vme République ». Il a fallu une nàiit
entière d'âpres combats entre les « anciens » et les « modernes » pour trouver
ce nouveau nom au parti gaulliste et lui donner des statuts et une « vocation »
politique.

Les congressistes ont finalement laissé
tomber VadjectJf « sociaux » qui devait
suivre « démocrates » pour éviter une ana-
logie avec la « social-démocratie de la deu-
xième internationale.

Mais l'objet des bagarres nocturnes
n'était pus un adjectif de plus ou de
moins. I! s'agissait de savoir qui l'empor-
terait des vieux gaullistes partisans du sta-
tu quo, des « purs et durs » qu'effraie
la volonté du premier ministre de se bâ-
tir un parti plus structuré, plus ouvert et
plus discipliné en prévision des dures éché-

ances de l'après-gauilisme et des « jeunes »
qui sentent la nécessité d'un « vrai »
parti gaulliste, d'un vaste rassemblement
anti-front populaire, à larges assises de
militants et d'électeurs pour barrer la rou-
te du pouvoir de la gauche.

PAS COMME LES AUTRES
L'UNR, pendant ses neuf années d'exis-

tence n'a jamais pu, (ni vraiment essayé)
de devenir un parti comme les autres ; son
implantation est faible et repose pres-
que uniquement sur les vestiges locaux des
anciens réseaux de la France libre et des
organisations régionales du RPF (Rassem-
blement du peuple français), le premier
parti lancé en 1947 par le général. C'était
un appareil de « cadres » dévoués, coif-
fant quelques groupes de militants dispara-
tes politiquement mais très actifs lorsqu'il
s'agissait d'appliquer les consignes du gé-

Tout sor la tête
A l'occasion de la nuit de la Sainte-
Catherine , quel ques jeunes célibataires
de Bruxelles ont confectionné de bien
beaux et gros chapeaux, tel celui-ci.
L'histoire ne dit pas si la proprié-
taire dudit  chapeau a réussi à en-
traîner dans son sillage un p édaleur

de charme... (Télé photo AP)

neral De Gaulle, du « vieux », comme di-
saient la plupart d'entre eux. Leur lien
et leur foi :

La fidélité au général de l'appel du
18 juin et de la Libération.

Les discussions de Lille ont montré que
ces « anciens »,' ces « fidèles » sont encore
nombreux dans le mouvement gaulliste et
qu'il existe dans leurs rangs une profonde
méfiance contre la politique et les politi-
ciens professionnels, une certaine « rogne »
contre ce qu'ils appellent, à tort ou à
raison, la tentative de Georges Pompidou
qui n'est pas des leurs de « confisquer »
le gaullisme, une certaine « grogne » contre
sa volonté d'élargir le mouvement à des
milieux ou des groupes qui n'ont pas été
gaullistes avant 1958 et parfois même
furent anti-gaullistes.

Les « grognards » du gaullisme ont rem-
porté des points, les « jeunes loups » du
néo-gaullisme également. C'est à l'usage
que l'on verra qui , au sein de l'Union des
démocrates pour la Ve République l'em-
portera finalement.

LES « GROGNARDS » ET LES JEUNES...
Les « grognards », par leur opposition ,

ont au moins, pour le moment sauvegardé
l'existence d'un noyau « pur et dur », empê-
ché (ou retarde) la mainmise totale du
premier ministre et du gouvernement sur
le nouveau parti , limité les possibilités d'é-
largissement et de renouveau, barré la rou-
te à la tentation du parti unique. Les
hommes venus d'autres partis que l'ex-UNR,
donc les « néo-gaullistes » pourront conti-
nuer à appartenir à leurs anciennes for-
mations politiques ou groupes parlemen-
taires.

Les « jeunes », par contre, ont réussi
une opération, qui maintient entrouverte
la porte d'un changement profond du par-
ti gaulliste et de sa tactique dans la
direction qu 'ils souhaitent.

Le Congrès de Lille a décidé que le
nouveau parti aurait un seul « patron »,
un secrétaire général unique au lieu île
cinq actuellement. La suppression de la
direction collégiale tenant compte des « ten-
dances » peut permettre l'élection à ce
poste d'un « jeune », d'un homme qui se-
rait l'émanation de M. Georges Pompi-
dou.

En effet, les « anciens » qui voulaient
que ce secrétaire général soit élu par le
congrès ont été battus. Il sera désigné
par le comité central dont la composi-
tion est telle que la majorité écrasante
y appartiendra aux parlementoîres et
« membres de droit » (premier ministre,
anciens premiers ministres, président et
anciens présidents des assemblées, minis-
tres désignés par le « premier » et mem-
bre « cooptés en raison de leurs com-
pétences »). Le nouveau secrétaire géné-
ral unique ne peut être que l'homme
du gouvernement c'est-à-dire du premier
ministre.

A moins que De Gaulle... ne tienne
à ce que cet homme soit le sien.

SALONIQUE (AP). — Après 10 heures
de délibérations et neuf jours de procès ,
le tribunal militaire de Salonique a déclaré
coupables 24 personnes de complot contre
la vie du premier ministre grec, M. Cons-
tantin Kollias.

Dix-sept autres ont été acquittées.
Parmi les accusés, déclarés coupables,

deux — Christos Moschou , 54 ans , et
Constantin Verros, 49 ans — ont été con-
damnés à la prison à vie , trois à 20 ans.

La plus courte des peines prononcées
est de deux mois et demi de prison.

Selon l'accusation, le groupe prenait ses
ordres auprès du parti communiste interdit
et avait préparé un attentat contre le pre-
mier ministre , lors de l'inauguration de la
foire de Salonique, le 2 septembre. Les
conjurés, a déclaré l'accusation, devaient fai-
re sauter un transformateur, alimentant la
foire en courant , puis lancer des grenades
sur les personnalités officielles.

Journées culturelles suisses
en Allemagne

La ville universitaire d'Erlangen,
non loin de Nuremberg, a organisé
avec succès ses premières journées
culturelles suisses. Ces manifestations
avaient débuté le 17 novembre par
une représentation du « Mariage de
M. Mississipp i », de Friedrich Duerren-
matt.

Les expositions d'art contemporain
suisse ont également rencontré un
grand succès.

Fin du procès
de Salonique

Washington estime que Sa guerre entre
dans une phase décisive pour Hanoï

La victoire apparaît, dit l'ambassadeur américain au Viêt-nam

WASHINGTON (AP). — Les informa-
tions parvenues à Washington annonçant
que le président Ho Chi-minh serait ma-
lade ont été accueillies avec un grand
intérêt —¦ bien que mêlé de scepticisme —
par les autorités à Washington qui pensent
que la guerre , pour Hanoï , entre dans
une phase décisive.

Si les renseignements fournis au pré-
sident Johnson cette semaine sur l'évolu-
tion de la guerre peuvent servir à se
faire une idée de l'avenir, il semble que les
dirigeants communistes devront décider d'ici
à quelques mois s'ils acceptent leur défaite
au sud ou s'ils étendent le conflit , faisant
appel encore davantage à l'aide de la
Chine populaire et de la Russie.

M. Ellsworth Bunker , ambassadeur amé-
ricain à Saigon, et le général William
Westmoreland , commandant des forces amé-
ricaines au Viêt-nam ont informé le
président que les maquisards éprouvaient
des difficultés à combler leurs pertes. Ain-
si les forces communistes compteraient un
peu plus de 240,000 hommes contre 285,000
auparavant.

L'ambassadeur a souligné que la victoire
commençait à apparaître tandis que le
général Westmoreland a précisé que le
transfert  des responsabilités à l'armée sud-
vietnamienne et la réduction des forces
américaines pourraient intervenir d'ici à deux
ans.

Les choix devant lesquels est placé le
Viêt-nam du Nord seraient les suivants :

1. Essayer d'envoyer par tous les mo-
yens possibles des renforts supplémentaires
au sud. Hanoï peut en effet envoyer
quatre nouvelles divisions de 9,000 hommes
chacune sans mettre en danger sa sécu-
rité intérieure.

2. Elargir la guerre en demandant une
aide plus grande aux pays communistes
et peut-être l'envoi de volontaires de Chine
populaire et de Russie. L'opinion générale
à Washingto n est cependant que les So-
viétiques et les Chinois ne sont pas dis-
posés à être impliqués dans le confli t , à
moins que l'existence du Viêt-nam du Nord
ne soit menacée, par exemple , par une
invasion américaine.

3. Mettre fin au conflit  soit en ouvrant

des négociations soit en laissant les com-
bats diminuer progressivement tandis que
les forces du Vietcong passeraient à la
clandestinité.

11 ne semble pas d'autre part , d'après
les milieux officiels de Washington , que le
Viêt-nam du Nord soit in téressé par des
négociations ou que les dirigeants nord-
vietnamiens aient l'intention de réduire le
rythme des opérations militaires et de lais-
ser la guerre mourir à petit feu.

A DAK-TO
Les forces communistes ont déclenché

un tir de mortier d'une heure et demie
contre tes forces américaines à Dak-to
hier , peut-être pour couvrir le repli des
régiments nord-vietnamiens qui ont com-
battu dans la région.

Vingt Américains ont été blessés.
Le général Robert Connar, commandant

adjoint de la quatrième division d'infanterie
américaine à Dak-to, a exprimé l'opinion
que l'adversaire ne voulait plus combattre
à Dak-to, et se repliait vers le Cambodge
et vers le sud.

Les B-52 ont opéré deux raids sur des
voies de repli présumées. Le dernier bilan
de la bataille de Dak-to est de 1490 tués
chez les communistes, et, chez les Améri-
cains , de 286 tués et 988 blessés. Près
de 10,000 soldats américains manœuvrent
dans le secteur pour tenter de rattraper
IPR fnrnpç ït rtvp.rçps.

Un nouveau
parti politique
(de gauche)

en Allemagne
de l'Ouest

BONN (AP). — Un parti libéral-socialiste
qui se veut être à gauche de la grande
coalition ouest-allemande , s'est constitué hier
à Bonn. 11 a été fondé par 15 hommes
qui jusqu 'ici sont des inconnus dans la vie
politique ouest-allemande. Le nouveau parti
déclare se placer à gauche des socialistes
allemands. Ses buts sont la reconnaissance
de la R.D.A. par la République fédérale
et celle de la ligne Oder-Neisse comme
frontière orientale de l'Allemagne. Le parti
s'élève contre le principe exprimé par le
gouvernement de Bonn de parler au nom
de tous les Allemands. En politique exté-
rieure , il préconise une neutralité armée
de la République fédérale d'Allemagne. Les
armes atomiques doivent disparaître du
sol allemand. Le retrait de l'Allemagne de
l'Ouest de l'OTAN doit être préparé.

De Gaulle tient aujourd nui
sa 16me conférence de presse

PARIS (AP). — Plus d'un millier do
journalistes et de diplomates ont été in-
vités à la conférence de presse que le
général. De Gaulle donne aujourd'hui
dans la salle des Fêtes de l'Elysée, comme
il le fait traditionnellement deux fois par
an.

On s'attend cette fois-ci à ce que le
chef de l 'Etat consacre la plus grande
partie de son exposé à la situation inter-
nationale et à la politique extérieure de
la France. Au cours de sa dernière
conférence de presse , le 16 mai dernier,
le président de la République avait tout
naturellement été amené à évoquer et
à commenter les résultats des élections
législatives qui s'étaient déroulées en mars.
« Commençons par les élections, puis-
que élections il y a » , s'était-il exclamé en
prenant place devant les journalistes !

Mais la conférence de presse d'aujour-
d'hui — qui est la 16me donnée par le
général depuis son accession a la présidence

de la République — sera moins axée sur
les problèmes intérieurs, encore qu 'il s'ex-
pliquera sans doute sur le contenu des
ordonnances et qu 'il parlera des institu-
tions.

« Dévaluation de la livre , il y a » , pourra
dire l'orateur qui évoquera la situation
économique et financière de la Grande-
Bretagne , mais aussi et surtout parlera pro-
blement de la réforme du système moné-
taire international qu 'il préconise , ainsi quo
de la construction de l'Europe, à la ma-
nière de la demande d'adhésion britanni-
que au Marché commun.

Enfin , do retour de Lille, les congressis-
tes gaullistes seront particulièrement atten-
tifs aux propos du chef de l'Etat pour y
déceler une approbation de leurs assises,
mais il est probable que le chef de l'Etat
ne répondra pas à cette attente en prenant
parti pour les gaullistes de gauche ou de
droite. Tout au plus ses appréciations sur
les communistes pourraient refléter les sou-
cis actuels de ses partisans.

Plus de 200 morts au Portugal
Des pompiers, des soldats, des gar-

des civils, des membres de la Croix-
Rouge et des volontaires ont travaillé
tout l'après-midi, hier, pour fouiller
les décombres, et dégager éventuelle-
ment des survivants. Le président Ame-
rico Thomas a fait hier une tournée
dans les régions les plus gravement
touchées.

A Lisbonne, les bas-quartiers ont été
inondés et sont jonchés de débris ,
mais il semble qu 'il y ait peu de vic-
times. L'électricité, le téléphone et les
transports publics ont été interrompus
dans la soirée de samedi, mais la si-
tuation est redevenue progressivement
normale hier.

Dans les stations d'Estoril et de Cas-
cais, la couche d'eau aurait atteint
quelque deux mètres de haut , mais on
ne signale presque pas de victimes.

Surpris dans leur lit...
En l'absence du ministre de l'inté-

rieur, Alfredo Rodriguez dos Santos ,
qui se trouve à Porto, un porte-parole
du ministère à déclaré : « Il n'y a pas
de décompte officiel des morts. Le
nombre de 200 est fréquemment men-

tionné, mais nous ne pouvons dire
s'il est exact.

' Le désastre est trop vaste. Il nous
a pris au dépourvu , et il semble que la
panique ait provoqué de nombreuses
victimes. Le gouvernement fait tout
ce qu'il peut, mais il est Impossible
d'évaluer les pertes et dégâts ».

A Odivelas, les sauveteurs eux-mêmes
ne pouvaient encore établir un bilan
exact des victimes. On comptait de
nombreux disparus, en particulier des
enfants.

Tandis que l'on fouillait les décom-
bres d'une petite maison, une mère
de trois enfants s'écriait : « Avez-vous
vu mes enfants ? Avez-vous vu mes en-
fants ? ». Mais nul ne répondait !

A Quintas, la plupart des victimes
auraient été surprise» dans leur lit
par l'inondation. Selon un témoin,
• les maisons et les bâtiments s'écrou-
laient lentement. En général, seuls
ont survécu ceux qui vivaient dans des
maisons ayant au moins un étage ».

L'une des survivantes de Quintas ,
Maria Inès Vado, a déclaré qu 'elle
avait entendu des appels désespérés
de ses voisins. Mais a-t-ellc dit ,« nous
ne pouvions rien faire ».

A Odivelas, Alfredo Carvalho , chauf-

feur de camion, avait réussi a sauver
deux sœurs âgées respectivement de
17 et 9 ans. Mais par la suite son vé-
hicule fut  englouti par les eaux. <¦ Les
deux fillettes, a-t-il dit , sont mortes
auprès de mol ».

Censure...
Hier soir, le gouvernement a institué

une censure stricte sur tous les comp-
tes rendus des inondations.

Les journaux, la radio et la télévi-
sion ne seront plus autorisés à indi-
quer des nombres de victimes.

Selon un membre de la censure,
cette mesure a été prise pour  ne pas
alarmer la population.

Les dernières éditions des journaux
de l'après-midi ne faisaient plus men-
tion de récits de témoins oculaires, ni
d'autres descriptions des inondations.

A Lisbonne, les autorités de la po-
lice et de l'armée ont laissé entendre
que le nombre des victimes pourrai t
atteindre 300 ! Mais la diff icul té  des
communications ne permet pas d'éta-
blir un bilan d'ensemble.

Selon le service météorologique, il
est tombé plus de 11.1 mil l imètres  d'eau
à Lisbonne, de samedi à 9 heures du
matin à dimanche à la mémo heure.

L'Union nationale des étudiants
britanniques a adop té une motion dans
laquelle elle menace de quitter la con-
férence internationale des étudiants,
dont le siège est aux Pays-Bas, si
cette dernière ne rompt pas tous liens
avec la CI.A.

La CI.A. et les étudiants

La France tente de saboter
la dévaluation de la livre !

Selon la presse dominicale de Londres unanime

LONDRES (ATS - DPA). — La presse
britannique de dimanche continue d'expri-
mer son souci devant la ruée sur l'or,
constatée à la suite de la dévaluation de
la livre. Elle parle unanimement d'une ten-
tative française de sabotage de la dévalua-
tion pour faire baisser le dollar. Mais la
Grande-Bretagne et les Etats-Unis sont dé-
cidés à résister à ces menaces.

Le « Sunday Telegraph » et l'« Observer »
reprochent pour leur part , à M. Pierre
Gorse, ministre de l'information de France,
d'avoir renseigné la presse de façon ten-
dancieuse, au sujet de l'attitude française.
Selon ces deux journaux , les déclarations
de M. Gorse sont pleines de demi-vérités
et de faux bruits. Parmi ceux-ci , ils citent
l'allégation que l'on aurait des difficultés
à assurer les crédits nécessaires à la livre
auprès des banques centrales étrangères et
du Fonds monétaire international. M. Mi-
chel Debré, ministre des finances, et la
Banque de France seraient « malheureux »

de l'évolution de la situation, inspirée par
l'Elysée et le Quai-d'Orsay,

Le but final de cette attitude est la dé-
préciation du dollar et une hausse du prix
de l'or, « désir éternel de Charles De
Gaulle », écrit encore le c Sunday Tele-
graph » .

Par ailleurs , à la suite de la dévaluation
de la livre, le dollar se trouve exposé en
première ligne aux attaques de la spécu-
lation internationale.

Cependant, après une semaine de fié-
vreuse activité, la plupart des économistes
estiment que les Etats-Unis seront en me-
sure de résister à l'offensive, car ils dispo-
sent d'armes puissantes pour défendre le
dollar .

Les gouverneurs des banques centrales
de Belgique, d'Italie, des Pays-Bas, de Gran-
de-Bretagne, des Etats-Unis et de Suisse se
sont rencontrés hier à Francfort , pour étu-
dier la situation sur le marché monétaire
international. La France était absente.

lundi

FAMAGOUSTE (ATS-AFP). — Les
troupes britanniques se sont affairées
hier à creuser des tranchées autour
de leurs installations de Dhekelia, lieu
d'implantation d'une importante base bri-
tannique située près de la ville cypriote
de Famagouste. Mille cinq cents per-
sonnes de statut britannique ont déjà
trouvé asile dans ce camp retranché
d'où elles seront évacuées par mer ou
par air dans le cas d'un débarquement
turc.

Un millier de familles de nationa-
lité britannique sont demeurées à Fa-
magouste où elles ont été invitées à
se tenir prêtes à être transportées à
Dhekelia en cas de crise dans les pro-
chaines heures.

Les Britanniques
se préparent...


